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-  >auvages  que  par  raport  a  h  Foi 
--jftiemie  &  d  la  Catholicity.  C^ 
to  ventdhoiiune  cnrieux  &  de  boo 
fens^,  qjii  a*t©at  vft  avec  difcertiei 
toerit ,  &  qui  Aiettt  ^rit  avec  ui» 
g«md  air  de  findStJi^.  Jeuae  &  pfein 
de  feu  il  afpiroit  aiWauneM  ajjrfj 
ies  d^couyertes ;  la  fatigue  sfl^pirit 
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qweft  dfeportfe  d'un  GaValierd'ef. 
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des  J  auffi  &s  Narrairibift  &  fes  pein- 
Jres  font-eHes  fealges ,  &  il  trouv© 
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<loto^iInefaif<»iiie  paflablemcn^  S'tt 
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autre  c6td  on  feifoit  t^ndraire  d*ac* 
cufer.  ce  bon  Gentilhbmme  de  ca- 
lomhie  ^  &  de  le  croire  capable  de 
fe  vanger  aux  ddpens  de  la  Vi^rit^. 
U  vaut  done  mieux  Ten  croire  fur 
fa  parole  >  ou  du  moins  fufoendrc 
fpn  jugemem:  jufqu'a  ce  q»V)n  ait 
tire-ie5  pieces  originales  du  cabinet 
du  vieux  Parent ,  je  ne  croi  pas  qu« 
celbit  fi-tot..  :  y^ 

'".■.,-  ' '  •■  ♦      '.'"-.>  .-■'     ■♦  .',  ■ 

■ ".    :   :-^  ,    •  ■"-./■  ■■■■  '■■   •■•  /      :":  ■■■■■■     ,f      l;      J  ;  \ 
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tioa  ne  plaira  pas  mdins  que  la  pr^ 
cedente.  Qielques  perfonnes   cTef- 
Fit  ayant  reprefent^  q^  JPautrt!  '0 
dkion  p^cteit  da||Je  iie  ,  qufori 
y  trouvoit  des  pMifles  Jfefles  j  des 
.expreffions  vulgaires  ,  des  railleries 
froides  ,   &  de^  Tembarras  dans  la 
jartation  >:  Yon^  a  iachi^  de  rem^ 
iilr  a  tout  cela.  On  a  ^  prefqjue  r^^ 
fondu  toutes  les  Lettres  ,  Qc  Vdti 
croit  que  fe  &iic  ett  ^pgtr^tvi  pluS 
par  i^  plus  net ,  pkis  d^ag^  ,  at  / 
avec-:un  peu  plus  delincfle  dans  I'etti^^ 
IpSnacttt.  On  a.  conferva  le  fens^  de  - 
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TAateor ,  mais  on  a  donnd  on  nou^ 
iwau  tour  4  la  maUleujrc  parcie  de 
fcn  Ouvrage  :  cpmmc  il  6tok  reiw 

fli  de  cranipoiicions  qui jga^oientab- 
,>lmneBrle  Wiivordn:  m<t€dc  ,  8t 
qui ,  par  conCquent ,  devoient  blef- 
fer  le  difcer^ment  da  Le6bur  ,  oa. 
:  a  eU  foin.de  le$  6ter,  St  de  donner 
4,  cii^be  chpfe  rdtendue ,  &>fa  Hai- 
fon  naturelle  gu'elle  doitfavoi^^ 
un  quarr^  ;  ainfi  on  nVuravjtf^  le 
d^out  de  tixmver  dans  un  eiiud^^ 
ce' qui^deyoit  namreUement  ^v^ 
pri^d^  nQn-ieulement^  de  quelques 
fign^ ,  mais  mSme  de  qufelque  pa^ 
ge.  On  nes*eft  point  fait  non  plus 
m  fcrup^Ife  dt  mcttie  la.  vrai-fem- 
feltoce  par  tot^toikrpnajugdqii'el* 
h  mopqupit  ^  &  Ton  a  cfu^ne  s'^ 
^rter  en  cda  du  recit  dfe  TEcrivain, 
que  pour  mieux  fe  confonncr  a:  fes 
intentions^  Enfli  >  ce  iRmt  ici  pro- 
pnement  le$  Voyages  du  Baron,  de 
lahommi  ^halttllez  de  neof  -4  ^  oxt. 
neleur  a  dpnnd  cette  nouvelle  pa^ 
rare  que  dela  vite  d<^%tm^itr#^i 
digoes  d^  Pahlici       ~ 
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roit  pa  les  donner  id  tejs  qu'ils  ont 
^ja  pam  v  mais  ccM^rae  d*habilc^i 
gem  les  oht  ctpavet  p^uivres  ,  8c/ 
remplis  d*un  fc^g  &  pmuyeux  gai* 
^Kmatias  ,  on  en  a  tird  le  meilleui^, 
&on  Ta  ajuftd  au  nouveau  ftile  des.; 
Voyages ,  en  obfervant  d*entrer  tou- 
jours^aans  la  penlfe  &  dans  le  fen^ 
timent  des  Interlocateurs^  Aurefte,, 
on  a  jugd  qu'it  n'etdt  j>as  a  prp- 
pos  \^  c|ii|^ger  C!?tte  JSdition  <le^ 
Voyages^  2^^6rtt^al  &  M  ^me^ 

fei  Diaiogues*  Le  Baro^  de  Lahan- 
tan  n^ed  pas  ^ez  n^ceflaire  pour 
faciguer  les  hoipmes  de  ce  qui  le 
conceme  perfonrieMement^-daris  ces» 
deux  Relations  ,  &quant  ace  t^u-el-\ 
^-^  Gontiennent  deXplbs  ,  iE  a'y  a 
1  de  mieux  connu,  Qm  ne  S^s^ 
que  JfAuteur   dit  lic  ces  deu^ 
RoVaumes  y  de  leiurs  Gapicdes,  de 
lieuny  Ports  »  de  leur  O^mmeroe  > 
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IlifT^  pas  d'avoir  fes  douceurs:  fifl-onyreif-; 
cp«rre  tamfd'olajets  differeos ,  que  Ibn  fe  dei  I 
ddmmage  av€c  plaifir  de  Ja  fiitigue  du  che- 
mia.  On  fe  crok ^renaitre^quand  oa  voic  ua\ 
no^eauPays.  Je^ous  maadai  l,mon  de*| 
fpt  d(B la  JRwk/fe„]€s  raifdos  dc Mr  le  Ff- 1 
W?  </f /4  Biirre  0ouverneur  General  de  Ca^ 
naddy  po^r  fiwipydr,«dFram:e  leSieurM^- 
Zw^adifen  /         refolutioa  de  detrdirel^ 
ablolumehc  Ms  I  robots ,  quijbnc  des.Pea- ^ 
pies  fauyag^  tres-bieiiiq^eux.  Ces^Barbares 
font  a^is  d^s  Aoglois ,  parde  qu'ils^nfejoJ!^. 
V<^  )^j^ ie^oqi^  ;^  ils  ftnt  Ptos  ennemwi 
twirce  qu^ls  craignent  que  nous  ne  les  detnxi- 
paait^  ou  tard,  Mr  de  la  Barre  croyok 
que  I5  Rpi  Im  eai^yefoit  %>c  ou  I^i|it  cens 
bomliies',  mais  la  Jaiifon  ecoic  d  avancee 

iiQ^p^-^  QP  lifmibnt  nos  trois  CJompagi^es 
re^ri|e;3rajfait  cetre  trayerfeaflfez^^a- 
bleoiebtkl'e^^pte  n^aamote  Ids  jours  die 
cpmpte  que  nous  avoQs  efliiyefur  le^  €6tei 
c^  Banc  de  Xerre-Neuve.  La  danff  i^ft^crc^, 
fiir^ en  c^t  endroit,  8f  le  moin^ii^  ^' 
,  Wt  la  itter  en  ft|»e^f.  I^^fi^^gatkea^ 
^atjuel<iaes  coups  5  mats  comme  ces^  acck, 
diss  &11C  Prdioairespenditfit^ie  Ct^sSt^i^^ 
Hftoiorigf  imi^^  aos-rieux  feci  tiers  n^iifii-:^^ 
lintflouki^atiiife^  fai^roii  gM«i^tdrtti%ii  di^ 


t«  4     ».««*>*<lj>^w 


.--^1 


'  ?rw^s?^r;»«<n».: 


«*«"!«s?''nwiiS;'-"S'4^s 
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de  vpir  lesBots  s'elever  jufqu'aux  nu^s,  JV 

pellai  toas  les  Saints  du  Gjilendrier  a  mon 

fecours  ,  ^"je  Fecommaiidai  liion  ame  i 

Dieu  d-auifi  bon  coeur  que  le  ban  Uomen^e 

fe  recommandoit.1  A/f/;/fmf  loffqu'.il  pehGi « 

:perir  au  retouf  de  la  goeire  de  Troye;  D& 

que  nous  {^es  fur  ce  B^nc  les  vaguesnpus* 

pararent  touc^i-ifait  diniifuiees  ,  8c  le  vent  ^ 

--ceflant  peu  ^  peu ,  laMier  devint  fi^calme  Sc  * 

^#tran(j[uille,  que  tiotre  Vaifleau  ne  pouvoit 

plus  gouverner.  Vous  ne  f^^riei  croir^ 

quelle  quantity  de  Moraes  nps«Mateiots  y 

p^cherent^n  un  quaftrd'heufej  car  quoit 

-qu'Uyi^c  trente-deux  btaffes  cl*eau  ,  apei- 

ne^voiti-on  jette  rhamifon  qu^  f^ifoic 

^cajpcufe: ;  fi  bien  que  la/vcniide  patience  &# 

'^toit  bannie  de  cette  peche ,  I'on  n*a\r&  qucj 

Ife  terns  de  prefenter /l*apas  ,  8^i^  cil^r  |#  - 

ToilTon ;  mais  par  malheur  ces  Bancs  fane 

'«ar^,  i&  i'on  y  psifTe le  plus  foaveac  j(ant 

arr^ter,  Au  reile  nous  eii agimes  fort  honi 

ftejemeiit  envers  Ip  Peuple  de  Morues  -qui 

habite  dins  ces  quattiers- Ik  ;  car  s'il  iioti§ 

^nvoya  de  quoi  i^irc  bonne  chtre  en  ntat* 

gre ,  nous  leur  fervimes  let  Corps  d*iin  (Siw 

pitaine  &  de  plufieurs  SolJats  ihorts  d« 

Scarbut  t  Si  k  qui  nous  ne  pouvions  don-i 

ner  d'autre  fepultnire  que  la  Mer.  G^pei^ 

daotle  vent  s'etant  mpg^  4i*OUeft-Nord?4 

Oiiejfit  V  nott^  ft^me^iPntraints  de  buvoi^ 

^^i  ou^  fix  j<ior8t  MoSum  U  (auta  y^Ji 


.vjii-fcwi^'jfii 


t 


-^' 


*Nord ,  &  nous  aHames  atterrer  beure^, 
vaeat  au  Cap  4eRafe ,  quoique  nos  Pilotc- 
,£u{fcni  aflez  jncertains  de  leur  latitude ,  poar 
n*avoir^4^[^ndrc  hauteur  dix  ou  douze 
.  jours  avant.  cet  atterrage.'Ce  Cap  fat  de- 
'  ,couycrt  par\un  Matelot  perche  fur  le  faii^e 
^u  ^r^od  Hunier ,  lequel  fe  prjt  k  crier,  ter^'^ 
tit  terre »,  i&irie  fouwfls  aloes  da  mime  cd 
,  rfuefit  SaintJPaiul  k  I'aproche  de  Make  ,  ;^w 
cp»,  >«K  W:  Vous.remarquer^  s'il  vo^^ 
filait  CO  pifflittt  ,  Monfieor,  que  je  n'ai 
pas  laiJK  ioutmon  Grec^^Coliege.  Orv 
lifin^a^  yousne  m'adruTiez  pas  d'un  pichf 
d'oi^iflSon,  il  feut  f^avoir  que  d^  qaJ 
las  Ptiptes  des  X^aideaux  fecroyenf  pr^  d«3 
.C6tes,ilsQnt la  pr^utiondefair^monter' 
^fe^dirtJt  Ic.jour  des  B^ariniera^iuf  %s  Ha« 
tiers  ou  fur  Jcs  Perroqui^spojir  d^coovj^iril 
ceu^icirfe  Televeric  de  deox  len  deux  hcur^ 
jufqu'A  I'entree  d^  la  nuit ,  auqud  terns  oo 
^cargue  Its  Voiles  tn  cafe  qu*on  n'ait  pas  ea-; 
Core  aperjd  la  Terre*  En  cet  etat  le  EhtU^ 
meot  n'avance  pxefque  point »  puifqu'il  ne* 
va  jttfqVi  rAubedu  jour  qui  mats  &  kcqx-, 
df  ,^  qu*on  fe  floiet  tris-fqiir^ivt  o^e  en  tro- 
vers, DeJ^  you*  pouvjez  juqer  qu'il  eft  im- 
portant  de  recoonoitfe  les  G6tes  maritime^ 
avant  que  de  les  abprder ;  Cela  eft  €x  vraji 
qtie  le  matelot  qui  Us  d^qpvr^  >  eft  fiflTur^ 
%  lirpr  quelques  piftqlfs  4es  Paffagers  qu( 
^imtqajplMtUd^teCjBco^peaferpcpl^^^  . 


■(>Nf -r  • 


■«r«*t»liM»'l>''Mlrlniil«i<t«iit..'Hli»^ti»<li*tW 


Ou'eft  ni&   ^"^  P"'*'  '*  premiere  ioi*. 

f'^rographiques  ,  qu'eo  pareW  «siSSb. 
wligieufemwt  aux  autrei  ««,!??„     ^^ 


r.»,lf- 


•  "v :'  -'loS 


Y 


"1 


le  coups  ,<&celit 


^  wix  enrd]^  , .  je  troi 

-  ^  *voir^ard  auteoiiiri  i|a  fiifoft.  l^ 
^cllec^remomenyi  pa$fort«difi^te,  cofflh 
2®  vous  voyfB»  onyfc«efans(crupirfBvac 

^CMwnittt^is^gensdeiner  tfy  i^rar^ 

b    v^ept  Wdefi  pr^Tlly adu-baut  &duba* 

dans  leur  Religion  cooioke  dans  l^lfeent  » 

4  Unconftaocp  duquel   Is  $»abl«id<^Mnt. 

£nfioce  lavement  maritiW  eft  dfe  tradition 
imm(^moriaie  ,  &  jecrqi  que  lei  Matdoti 
auroient  autanc  de  pcindi  y  ttaonctr  da'aa 
Bapteme  de  rEgUfe  5  cette^pafiSfe  Nation 
fleyeut  point  de.  Cathechiibe  a-deffus.  Ld$^ 
prmcipaux  endroits oi^  cette  follefepratii, 
qae  font  fous  I'Equateirr  ,  C^ies^trot^ 
.qu^.  fous  les  Gercte^P6[aitcs  >  for^  Banc 
^e  Terre.  Neuve ,  &  aax  d^^ts  de  Git 
|ralt^/lu  Sond  &  desDardai||$,  A«  re- 
»e*  w(  pent  s^afitanchifc  de  »  tfibut  ea 
^Qnnaht  4  I'Equipage  dequbi  fe  bieq  bapti^ 
icr ii^erieuremene  d'Eau-de- Vie,  fit c'eft  k 
(be  pto-14  quo  ceux  qui  font  qdetque  chofe, 
obiieone  un  paffe-droit.  Trots  2u  quatre 
feufs^aprfe  ce  baptdme  nous  dfe)uvrimes  le 
€a^  de  Ra^  fur  leibir.  &  nous  entrames: 
ilj^nfuite  heureufement  dans  la  Baye  Saint 
%aurem,  A  I'entreede  laquelle  nous  tomb^ 
mcs  dwjsuncaline.dft£eu  dcduree  >  qm 
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^it  an  plaffi*T^«^r**®*'''*"'Hci- 
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.\  .jf 


T^pra^'w^; 


*'**'*^WHHBBBH^ 


r-;  ., .  * 


rifle  i'Antii^fiie  ,  fur  le  Baric  d«raaudl» 
BOOS  pcnianies  cchpuer  pour  Pavoir  r^ngee 
de  trop  pr^.^XJfa  ibicond  calme  oous  ftirpric 
a  rembou^iSrc?  de  cc  Fleuvc  ,  fuivi  dUin 
Vent  contraire  qui  oous  contraigqiifk.  loii- 
^py^'^ucJqu^s  jours.  A  la  fib  peu  ipeil 
coiis  ^giitmis  TtfiToi/Pif ,  oA  nous  jettWes. 
rAncre.  Ce>Fleuve  a  quaere  fieues  de  lary 
geiireifcetendroiMii^  8c  vingt-deux  4  ibn. 
cmbouchiire  ,1  ifiais  U  s'etreffit  peu  ^  pen  est 
,  jremontant  vc^s  il  fo>rce.  Nous  Uvhiie%. 


''  ; 


auffi-bien  qu*4  rifle  tfujT  Cb«<^«  ,  fituee  i 
quclq^eslieuesplus^haut,  lesqjurans  jit-' 
tent  fouycnt  ifes  Vaifeaux  fucla  CqccNous. 
"ie  fi^ittttpas  fi  heureux  i 
« 'CUT  je  vent  nous  ayantmanqu^^  nocre  Fre- 
Jgate  tomboit  fur  les  JEtochers  ii  nous  n*euf- 
■fipns  dona^  fond.  On  en  fot  ^it|e  pour  1* 
•   P^uif  4c  {^dre  le  VaiiTeau ;  car  pour  leil^ia- 

£w  ,ils  ft  fboifcneiauv^?^ciiement*^^^ 
ndeiiiain  y  Xe  ixJ^ms  vent  ayanc  augpieat^  , 
Tftou*  apsBrell^es ,  &  te  jour  fiiwant^ous. 
,  mouilJImes  if  la  tratrerfedu  CapTottrStente, 
qui  pour  n'avoir  que  deuit  lieufeVd^etendue: 
oe  laifle  pas  cf&re  dangereofe  lorfqu'on  ne 
fuir  pas  biea  le  chenail.  II  ne  lious  reftoit 
plus  quefeptiieueSs  de  Navigation  ju(qu?4 
l»  Vaic  d»\(^cc,  dcivant  laqueJUe  nous 
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■4M^JL' 
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n  ii-riiitiiiiiiiiirTinn  hiiiriniiiiiiiHiiOiri 


.  k  '*1r 


'  ^niroicr^B  Lahohtaw;      >» 

^ons  de  mouilfer.  Ao.  refte  nous  iuroM 
tranve  tane  de  glaees  flotantes ,  &  l»  terre 

fif ouvme  de  Neigedepuii»i-Ifle.Roageiuf. 
t^ ici ,  que^nouiavons itefur.le pohnT de 

plus  que  trentelieuSsifW  Nous  aWons 
peur  dereaerdanslesgiaas^&  d-y  pirir; 

J^prenS  que  le  Gouvemeur/a  marque  no» 
quarcers  dans  debons  Villages  iutoHr 

tte  pud  a  tme ;  trouvez  fj<£  q„e  ie  breriM 
jfevoBs  jiwnderai  c«  que  c'feft^Voqs  fcaattlB 

**Ar^'  *  df«i«-in»i  le  Feins  de*  m»dfer. 

vtere  quMfi^d&btrge  dans  le  Gi3fc*dr*S. 
•.*'?««:,#  q««?»d<tfPs«tabi*qugr%«E^^ 
f^jpaflfet : ea  R4o<A'  Gba,,^e  ff Tt^Sfe 
f^«tMaeiirbienfeCfeWa(fc-,  v<a?ife-«& 
>^«  i«s  niaijqaer  de  Ife  vttir.  «,  taS  q&, 
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r  ficanon  ordinaire,  mettwit  Oos GanadieM 

i  iwJ  ViHageoisnefronce»<!fSK.i3KZ" 
vtl, nereleveroiepasi  '^ 
«;ache.  Ces  gen^i  n'Myptg, 
apres  tout,  lis  nepay«(  " 

-natfent  &  pSchent  ll 
»ls  font  rich^.  VbaaMezMott* 
aietere  ea  parallele  aveO^ 
fins.  Combiea  de  Nobles  op-neTSentils- 
hommes  letterofent  k  ce  pr«.U  le#Vieuk 
^rche«4dans  te  feu  ?  I^„rshab?t^  o^ 

2*rt?.''«^-Comme  tout  ce  terraiqtfil 
&^  <f  op* '«  Arb«?s  ,  &  d'«n  Hrtt^ 

,  ae|(jepeoceaaos  l«co4.ew*i,to^S 
*f^"?  ''  fal«  on  5'«fa^aoa«ag?S 

:|tefC^ft*«  leBted  daft  MSIs^lJ: 
ile  no$  PrpvwcM  Sea;6ntrianales ,  St  foqt 


R,i 


I*  < 
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't 


'*         V  o  T  A  o  e  8  ,  o  w' 

nos  amaf«*,de  boone.  cherc.  font  tant  de   ^ 

^WJV.  q«e  par  impMienci  de  g«eule  ,  oa. 
«hete  fi  fort  1?  nouveaute'.  Nous  viUsr 
■  If  ''f-«»n"2?'^fm«,t ; .  I'on  y."  mange .  &  ^ 
l«».sV  chauffeii  grand  Wrc4:(e  iain^    -  ^^ 
1«  W«dc.«J  MlaiUe  ;  ces  trois  4i^  Ife 

.w«»fpprt .  qu,  flijendaaeeft  fo«peu  de  idjo- . 

ft.  Tops  le,pSfont'aaffifort*cbmi,wt 
»CW  fortes  de  gfis  habiten^cePays  «  i^ ; 

m  f,P»J««tt  inpa.edej*hauteft,ay,^ 

fSv^'i:^^ '^t»*'%''*«e  cootineat  n4 

i«u»^dpiws,«,it  de?  donceffipns  ,  poSr  tM^ 
2^«tre  r«ues  de  front .  &  de!^S; 
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•tters  accorderent  k  leuts  Soldats  aiitaritdf^ 
r'-:(errain  qu'ils  fouhaiterent  i  moyennanc  ui^ 
,©cu  de  fief  .pair  arpenc.  Apr^  ces  premiers 
Habitans  vintunepeupladentile  au  Wis,  8c^ 
d'jine   bellei  decharge,  pour  le  Royaume, 
;G*ecoitiinft  petite  flotechargeed'AmafoncS  - 
x:^Iic,  &de  croupes  fe'melies'd'embafqfaei* 
meat  amoureux.  Ces  Nonnes  de  Paphosv 
ou  de: Cithcre  aportoient  i^  ben^didipm. 
L*on  in*a>  conte  les  circonftances  de  leurar- 
rivee  i\^  j^aime  trop  a  vpus  divertif  pour  ne  ■ 
^  yoas  enjpoint  hir^  part.^  Cechafte  troupea^^ 

>coicmefleaupatttragecoa)ugal  paf  de  vieii- 
les  &  prudes  Bergeres.  S^avoir  id  ces-  Air- 
^  ;tiques  n'avoientpasete  du  metier,  8<  fi  Vk-t 
.ge»  cec  impltt>yable  Saturne>j  ne  Jes  a.v6ic^ 
-point  chaflee»^dela4iee  de  Vtenus  ir'eft  fiir 
^ijene>(uls|>as  cropjjien  inftruit.  Si-tdt 
.^•oo  fatU'iuibitation,  lesCommandantes ; 
Mdees  paflewnt  iear  Soldate^ue  enrevfii^, 
:& i'ayanc  fepa^ en  trois Glafles-*  chaquc 
bandeeofrada*  aneSale  diffefenter  Gbni- 
me  eiles  fe  fe^^oien^de  fort  pr^s  k  caufe  de  - 
j^titeOedu  lieihcelafeilbitiineaflez  plai- 
V tontft.  adoration* .  Ce  -n'etoient  pas  trcns 
.^UMiiesroCi  lAihour fiiifoit  dfes^montres 
ifiide?^taU»w,  c'^fcoieoetrois  magafinstotis . 
f^^nsrlie  boamarcband  Clttpidbii  ne  fiijc  ^ 
fljMnw^ttxtfforti.  Blond*,  brune^rouf. 
ft,  .^iref  ^rafle>  maigrc,  grande*  pi. 
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TW*Mi|imirQw  rite  ^^s^ jI!T^  '  *f*^  *^*u** 
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Ha  RON    DB  Eahontaw*.   fr 
VDUs  foutiennenc>.mais  dc  fort  borijie  foK. 
^uecesfilles  one  recouvre  pucelage ,  hoa- 
neur,  conduite,  tout  ce  qa'il  vous  plairav  pac 
la  verm  de  cebapt^ii^  dint  jevousalpar, 
e ,  c'eftfiirce  pied.l^t|u'ils  Icsprenftent.  A 
la  Y€fitei  lepecheOrigineU  laiile  de  vilaf?i»v 
mtes  dans  cesregeaerees,  ce  qui  leur  caufe 
^^uvent  des  rechdtes  f  mais ,  enfin ,  hos^- 
Mans  fe  repaiflent  dececre  idee>  llsnela 
perdentpas  mdme  dans  Jcygrariis  efpacfe^ 
^de  lapremierenuitdeleurs  Noces.  Pour  re* 
prendre  le  fil  de  ma  naration ,   ceiix  ^ai^ 
^toicnt  fe  marier  s'adrefTerent  aux  dtre^ 
ttrices  »  aufqueUes  ils  itQient  dbiigez  de  de^^ 
-elarer  eurs  Wens  8i  ieurs  fiicultez  Si?mt 
que  de  choifirdansunedeces  Chaffs  cdfeiv 
-decw,  Vierges  rekvees  qcjitf  troavoieotje 
:gus  4icur  gre.  Lespardes  ftant^'atcord^it^^ 
^^°i*^«^"voitleinarcb^iepefeenfii&^^ 
nn  Sa^ementi  fic^cHes  commericoient  ift^* 
eoonoltrcpar  le  Marijagb,  Le  lenderada^-' 
^uw^eur  G&gwi  iedrfeifiiir  diftfe^t^r 
Mcz  de  provifioos:  |Wt  ttsn^tmragibth 
«ett^  i  JavoMe  far  c^OrageuxOcwm  rite 
«troient  tAea  eux  i^.^^  e^^nii^  j|^ 

^ans^  I  Atchc.  avBo  onvbttUfi  mife  vadit,^^ 
^C6th6n,  ane^o^-^  cocq  Minepott^ 
fe^^dcttxffaarils  de^dialr^i^  ^mmmst 
d-argegt.  Xes  OfEciers  plus  d^icats^S 
toirs^dats,  sVilliuieot  dans  les  £imine». 


^jgfuwnmM^  dtt  ^^i  0^ 
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*«p^^es  quilb«  dans  e^e  SS 
^^^.  «!  ^*'*  la^mr  eftaufli  couverw 

^^^.^Totfi  <<Mi«  c»  que  ;e  ptosToos     i 
»«  «*»n*^  TCt»J«Iiattt5dtt,iii,a^ ,  ■^' 
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savant  que  d^  ni!aprocher  de  MonrealXC^M 
bfle  a  7  ficaes  deioogneur  &  ttdit  |de  lai* 
gear  ;  elle  s'^tend;  de  Ja  tr^verfe  d^^  C^ 
p0tmente  jiifqaes  a  une  itieue^  dOTiic^  dpr 
S^ebegTt  '6i^  oe  Fleuve  fe  partage  e^  di^^- 
J)raocbes.L«  ^^aitdii<S^d*^ei^#^ 
-i^fleaux ,  jcar  titii  fymm  W^^iP^  <*«  ' 
t^cices  b^iie»  p^  cel^^^  >J§Kf  Petite  \ 
^l^hawres  8tdw  Rocberi.  Ge«^f^apfla« 
I>  ileaekiiQ  Fdrmier€r&i6^lde  Friii^in^ 
j:^irermt  tmlle  iKus  de  rente  s'lltia  hi£mt 
ya;i6ir  Xui'^  m^oie*.  Ellie;  efl  cdute  'encoaree   ' 
d'habitations  ou  le  terrok  ra'Iporce  toates 
Ibrces  degiains;  Que^^dl  U  Ville  €^pit|l« 
,de  laNottvelle  France.  Soo  circutc  eil^a  peii 
jHT^s  d^ime  lieoe  t  &  J^tiide  %   qu^^ame^  , 
£m  degrez  douze  i^inmes »  fa  lobgiti;^ 
,  jgft  ip<yi[talpc<, ,  ayflS^bieo  que  ceile  de  plu^j* 

^li0$mmVkr9i.  a'md4^ai&4M$aiet^ 
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^l^1Mlk^v^  ottdsood^  II: 

ll^«  «a  |MMr£bfiae  {ti^ii^^ 

facial  eft^^bUge  ij«^M^4ierittidepito 

ISiOzqiudlpflse^ 

jeoof^ueai^at  dank  k  iMfllif  V#lle  iie«^ 

i«nc^t  {laa  la  aioklB  taut  d&ifrotdiftterJds 

iiabiuns  de  la  ha«ice>  outrd  i^^ils«titte  W- 

iDo^inod^  d^  £^re  tfanrp^ 

^s  &  ks  iatttrespfovifion^^ 
;#l'Hyvef^eil^ii]Sriide  dans  la  haace  VlUe^ 

Jcak^ip  cemj^ikidettr  da  SoleiU  aio^ 
^comiNsoTacioQ  ~debitti8c4«  iqal.^ 
JNp4l'aacr€iV^|146paf#fiieb^^         latt^- 
^\m^j^eCm^r»  5C«li^d4 dr^ifons d0i>; 
4^xr«dUtt«.  I^\ten»wldfei^^ 
k^lt  ^  iaciaier«ie.  4^  obfie#^.  £^i»» 
(e^^dancd^QieiiRedads  u4£i^ 
^Ig^fur  le  b9r4  d\ifie  paci|e  Rivkre>qui  fe;. 
;  jaigaapt  aii4^jfiiive  S^i^a^at  reoferme  k^ 
yMlt  daii$  110  aogfe  drdlc4ll  ell  Ic^^dant  Ib 
S0aMs^u^ie  Gc»lftil  Soi^raifi^s^aflleaibis^ 
r^aw»^  Ibial^  Cbii^tnei  ci^  yoit  i  c^  de-> 
Krail4s  Mag^Ohs  de  mamdonsfdegiierre^'^ 
■  de  tyttche>  II  y  a  fixBgUfesU^hauteVilly 
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~?  ^t^qai  teaZlf^  ClMp,r,es  Cm 
f?«»»de  Ja  Viii J  Bii     i'^^'fw  fitufe  « 
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*ii  ,f?j-         J  •*"'  R?'«8«eitt  dfnjeuroient 

d^Z««in6tre  Bv«qae|le,rfiti  blcjr.  Co.^ 
melecapaehoo  eft  wfitohtjt  .witipii^. 
Of,  il«|ii*at  leor  cour  ifeifieBr  de  FreL 

pec^dernier.  yS^jne  Mtifltec  «  S 
leur  jncienn? diwaibo,  &  oe  lemenlev^ 

M  ftabli(femem  J  iJsggirfMht.rBveqie! 
S  pelui-ct,  par  une  IM»«  complai(IJuice  Litt 

deiH&oler5,^«,iquefe  cr^„&7«iS 

feo.f a  qOjti^^e.ft  ee«ede»&rfuli,^,^ 

Hofoual.erMqa.dfit  ua  toialttks .partU. 

c>M.«4esii»ladj!,,qa,iq«.eeMRdiirieufes 
fcwntpauwes  &  mal  i9»&$.    I     "«'*"f» 

Gouyerpeut^«l.,  l>,«,dao,  8jdo„^ 
d^ier  wffort  tootetifotie,  de  pr«^^S 
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niaisleGouverneuvle  loi  difpute,  ^  m 
-  .  TfFee ,  qtian4|il  vicnri Ja  (afede  JuAice til 
^fr  place  i  j||ipoatede  hotendant ,  fi - bicn 
'    ^'aysuic  ^galement  les.Jiiges^4^Wc6ttf^f 
on  nediftinguepoint^e  iiege  did  Pr(^[idenn 
Moofieiir  dpFronifiiiif '  V  peadanc  foq'^Gou- 
vernetaieiit  }  sHpauiitoit  -fyn  ^pm  de  <etre 
priteatkm  dc  HiSwndant  5  il  agiflbit  ave^^ 
lui,  6c  aviicnos  vi^nerabie/^enaceun  audi 
cavaliiweiileiit  que  Ci  pmiver/  agiffoit  aveelcs 
l^rliiimeotaiies  d'Aoglec^r^i^;^  Je  ne  vouf 
dirai  poioefi  la  Juaice  eft  ici  plus  chafte  8c 
plustdeCmit^reff^quV  ^rahce ;    mais  aa 
sttoim £  en^usA^ vend,  c<ft  ^  bien meil-^/ 
leurawrdi^.  Ncmsiie  paffon^  poifli^^^^^ 
ierres^dM  Atroeats  *  |>ar  ^l^s  oiigj||(  cte^  prol 
cumifs  lint  pat les^gdHes  de^^^Bersicet- 
teyernrioenJa^oUit  encore  infeai^J^ 
^  4«,  Cb^UHm  y  plaide  fa  caufe  i?  notre  Thei^is 

^:ei^  de  fi^ix*  d6;d^ii|^Xes  f  iig^ 
^e  ^lif  W  cens  jfran&  (fe  gagei 
teaMcioff^  potur  the rdher  le  bon  dmii/  de» 
parties  d^ns  le  ^Mid  cfe  leor  botif 
cens  lranc$  ^  Qen'e(k  pas  po»r  dihai^t  U 

dif|ienfe(£d'eQ  p^ter*  Outrece  Td^tinal  if 
y  a^incore  on  ;Lieutenadc  General  C^il  i| 
Stiiiii^l  f  UQ  Wocureur  da  Roi /t^^]^ 
PM^c^iuiG^iM^Makf^^fo^Bauk  BiWa^ 
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t^fa  la  Campagne^,  ^r vbicures  d'Hyvtn 
les  chcraux  qui  les  traitoetic  fembleinicre  dC 
Viayes  machines,  tanii^s  fontimji^rMlcrablci 
vaa  frofd.  J'en ai v&citHioaate ta  lanvier^ 
Mvrier  quivivoienrdansl^ssbois  8t  daa&Ut 
ttcige'prel!quc  jufq^a  poicral,  fi[iis.s*f||^»ro«r: 
Vcher  desmaiTons  de  leurs  maitres.  L^ti  W 
dici  41t  ViUeide  if/fl^rfa/dttrant  THiver 
Hferlet^Jeavcglac^  ]^r  ie  moyen  d^  twd- 
seaaaf  fur.^lefquelson  hit  ^uinze/iec^s  pal 
jpuf<>0'aacres  fe  fonc  cralifier  par  im  acfehiit 
ged^  diiwc  gros dogiicj I  ojais  Us  voyagpnc 
heaucot^p  pItts   lehteiiicrtt.  Je  parlerai  dtr 
Toitttr^  d*fit^Iorfqu«/}'a^  Icfai  imeuxiai 
iflruic.  Qtiiaie  dit  qu'on  &itdes  voyages  d^ 
m^Ite  lieugs^  iv4?c  des  Canotsd'^corce^  at^ 
tendet  (|ue)a^pafl4^  par  cecte  mioce  navi^ 
gatH»i  v&  alor$  je  vous  eo  jrei^rai  biHYGOittpif 
tkJ^  fces  veiits  dc  la  bande  dc  VE£t  r^gnent 
ordiaaiKffient  icilc  Pnoeems  6r  I'Auteiiine^ 
a<t;cet£^  de  la  panic  de  I'bljeildomiDfeiJt 
TfHyver  8ci«t&  Adieo,  Monfiear,  ittft 
'tietm^.qqejefiQifre;Ja  iiiati^r^  wkmiiaqi^ 

MAiirefa  petiCf  atM  que  ?^   pea*  QpUac^fe 
po^ederai  bien  lacarccde  ces  Faly^ci^Difici 
%«^^^mbieo  ievou?  en,caIlt^i|i.JU|ieticn- 
:    ^^^?8*5B^^?olici;jrC^ 
.'-p.^juc  :fce  qi^^^ceftieie|^^i^r^^i«Qt  dv 


^i; 


It 


■Mi,.;  fi. 


^M  . 


V  ■ 

■  a 


%mP*' 


«,f 


< 


"X 


',» 


> 


''     -I 


...^  - 


iat^pagpe  que  nous  aaons  ftire avec  SSWi 
4^  /4  54pTr  liu  Pays  der  Jro^tUis^  Jeia^em^-^ 
barqu^i  dans  JSpc  ou  iwit  j|6u 
r    4^oi^4/,^c;pendanc  je  m?en  vais  ^re  uii 
:   ^«i^*l«fq««  A«x  ^i4^s  tie  Scilltr$  iim 

p^Jdesjrienahis  &  des  Hunnr,  ^-coauok 

il  n^  a  que  troispu  quaeres  licpesd^ci,  W 

Cerai  4e  retour  ia  rem^tne  prochaine.  Jeotf 

j^  yoai  ijnl^riiiec  fi*t6c  des  moeurs  de  c4 

j^ples. 41  foot  da  terns  jiourles  biencon^ 

^PfitreJ  ai  e^  <^c  Hyver  i  la  chaOe  avei^ 

J^^^  WfM«  jeunesw^(^«A^  bioni 
1^^  ft^.agH^^^|K^aem 

tjonsjVajlea^ 

I^referv6^ef  fftif^  des  ir^ijuoisi^ 
«fli*B?  -^j5rfe«*'«tdi%»desjiutmIao«^ 
ftiitit>ovoifinr»  comme  l^Porcugais  de  i%£'- 

ieiirs  ^s^  6|,fe  loot  mi  lionnaw 4^n 
^  flf JUiir  l0  dilEculeez* 
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J)u  Flam  Sp^lfel^atu^t  ^^^^ 
jinguUles.  Dc  J^F^'t^^ 
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d'ane  Eiviete>  qui  Cet  pare^geaac  en'tftfii 
branch^  lnindeoii-9»iarnieiieue'del4 ,  Sst 
detbarge  payr  tresis  &veii  cactaax  dans  ie 
f (c^^  SJUun^t.^  Si  QMr  inriootfi  ail^ 
.di^atiit*  lidut  aiiEkiiis.£ut  IcToyafp^  dent 
JQttrs  par  les  marte  ;  Mais  it  eft  daog^ 
Weax  de  daviguii^r  daos  fohSamti  for  C9 
^euve » Ixaufe  des  i)aciues  d(  dos.  Ro(^«» 
ft  i^'er<^3  pas  fich^  qu^  m<^itUte  Taoeis 
:m»s^  fk^H  ^^  i«s  tMbi«8  ae  01"^^ 
i^ieac  pltdUi  mrjieiMMt  cci  Ircoce  {kue^  ' 
J9ne  gdmte*  qufuitic^  d'l^ications  Bmiji^ 
«ax  deox.c^tes  da  Floive  •  6c  qui  ne  Ibiif 
4iQiffiSt$  ies  unes  des  tutres  au  plm  %  k^ 
Mmm'fQf^  de  moof^ne^  J'«e^  1«  plar'^'' 
i^?^ii|ii«ift  ptmc^  4eft  Ai«iitUes|NUr 

fi|fi|ii%  qiiiozftliefiSb  #a-di0ONiXoBC^|ki 

Iii9f«l  #  Nflb  1 81  qiie  It  Aii  s%^^ 
iUt^m9peitMnm»Smtd^^^^ 

^^  loidlllU^ipqilftl^ttCoottaii^i^^ 

IliMimKQS:  iiicf e^ces  €Uiy«t  #  dt  difiwM 

^mmpM  dam  aiois  a  fall  aUtf  jpAdM  4*| 


IjiiiK  %  ficio41^^iiiat4lSr  6 


•>?. 


«Vtei  vcoicnt  gatdetferhrage,  dksjro** 
^t  1»  Clay«s  qyt  lc8  emp&haiit  de  fttivrt 

10  coiirtnt,  Ics  oW^lVitafoiwrnerdai^c^ 
vngiiis^  Qaand  la  marft  «ft  tout.^&it  ba^ 

fe.  on  widcces m^«i«s «?8in«^  4a»  ^««  » 
ri^ioa  (la'Uieiiromptoc,  dcTon  en  fetir* 

^  AnniiUei  audi  Iw&m  &L  aufB  groflfei 
oa'aaenptiiflb  troir*  On ics  fale  8c  on  m 
ttctirt baffique,  cA  ett«s  fe  coflfervcnriin 
an  ISuit  &  tortompw.  BU«  font  mw^^ 
|btcncoot«sij|noesy  Meffi«»rsl0  CooTeiJU 
Icvsde  j^Wleof  font  bonn^Jafticel  ta^ 
ble  9  &  il«  font  fi>rt  mortifie*  quani  cctco. 
nanne  no  tombe  point*  . 

I2iil£e  ^^iiaianit'^ii  d^rez  diriatft£id«»  ^ 
la  ji?»(llbref ^^  ni  dei?iea«  iii^e^jfkrfciej^ 
lalt^tero  d*o6«M«  tire  fin  mmV^etid 

^oifri^*d»liW  de'«ontagn«  qa*  foic 
4M9  fifoHm.l.c(f  ^/^^tftf  qai  foo^  ^  p^^ 
ItodMSaii^tsirrtnts fans  demeure^^* 
46mMm'^^^ti^^  y^lrtfne  pen  issbHidt 
dtejgtitmifterib  o^  U>  fockde  bonafe>ct>agy 

dicf  i:^M  «roi»  qoaits  de  eette  Katioil^ti 
t#  Wyrf-a  i  <»t  pfejrdtt  I'cnvicd*^  rewar  dlK 
^miqw^lii  TOftc<^onepefiplelwP»t«^^ 
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>T>       * 


.     .< 


'■,.-  ■  t-f 


^le  pd(tiHabmt>it  deCeshihijOLns^citd'Mr^^ 
if brs  f^ile  eft  fotc  riche*  &  MUe  mdgQi/iqae>> 

*  neuu  Le  Roiy  a  etabU  an  Goayprneurqut . 
moQtoitdi^&itil^t  fi  aud|£ititde£^mioc^s  ip 
it>oiotenieBS  ji  d^r^Coit  quelque  coaiiner« i 
ef  de  Caftor  at^  If s.  Sauya]^*  Au  ff lie  « ii  ■ . 
y  ii  litie  qccupltion  doiniaante  daias  d»tc^i 
V4Ue9  :C*cf6  de^ gr4ier «  &  de  tu<^r  les  f  uc«^; « . 
cette  vemiqe^ J(>tirmille  >  Ii  coiis^omefis ;. 
ii  ^iit  lat<&iie la^hai& J  cela  doane' aug,  ;| 
.QDiiveliatioj^i  viae  fa^ivijce  io^QUnode^i^Sct 
<ua  yif  impoKuof  imn  Ufatidi^ic  i^Cfe  i:|i&j 

.  ffi\\,^mwcl  des  chieos^Qiir  djuircr >ti;ai»*t 
^oiiieoient  daite  un  ,tel  Cikouu  On  m*a  disi 
vq^ue  les  ineilleat:$  Soldats  da  Pays  itdtfext^ 
Q9:tg^aires  de  ;cc;  Jieo*  la*  4  t^i^  Im^B^^imf 

tfiir  ali9(  fieaes  deiqagaear^l^sklifQlVf^^ 

lie i^oiiiner  & levjer i^apcrei Wf r^  repi^r 

fc^tJ^caoiSsdiiCatiap.  Pap*^^ 

4^chi^rgeotc  trw  :pii  qvL9g:ttMMm9§  fepi 

Sej(lx>pe«  Le ve^kdm  s'ftaes^te^^^ 

fym^  (e  cptupaoc  du  Fleuve  )i|f(pies  Ii  $^4> 
Ml  iijy  ei^c  pas  i^,de  i|e^  |>f|icei 


.^^^:-J 


.■■y. 


k.,  / 


ibdttf  11  fe-d&harge  an  pif  de  la'  fliaiTcio 
IMgn^aUe  une1lid«re,Tqtii  i^^^^ 
^a^JM  ChMnfU^'^^  Wfitmc  de S^uit 
i^la^ftnt,  am^l^  aiToitlbrnif  iiotf  Ga&ade  lie 
V^^ux  Ifeu^s  1  CftiiM^.  Ott  ne  ccfeipie  q^ 
-?«icihoh  liewi^dc^drrf^ i<» ;  ce  tfra^  ndif 
^^mporitJi^iliil^i^Wis  ipurs«  foie  h  taufil 
^ela  fi^ibleiTedu Vintt  fok  i  catifede  Ijl&i- 
•  fe &  de  iarapldirfdtt  Coaraot^  CctwNt* 

VigaM6b^i:Hi|iii^eV         &««  ^o^  <Jp 
ii(Wpit^^c<Mitlgueir8c  eommel(Md0J^ 

1brd9  dtPteavefoat  l^bites  d'id  >  12!^^^^ 

Im  a  kflttifir  4efiufel^KaQEf  IklK 

^    i;e«dirb.it4*64j(eYQ1»fetUaaae^^^ 

^VM^i^i6A1^im4Bmvxa6  I(le  qoe  rd»| 
^^^foi^Ki^itiMM&nredg  Sc  qm  peut  avdf 
nlat6r%e|d^delDfigiiair6cciQq^C^  hw* 
[eofw  MiflieofS  de  i^.  Sul^i^ir  de  Pitil  m 
^b(it  iSrigbdu^  dc  ptom&ut^,  lis  o«t  4a 
flbttifiiuiblMc^Eami^ 
'^ilbflide  f  ac mliiK^  aiitfefbis  lis  ivmaoc  l^i*. 

•:  f|pft«  4  libs  aiMiuielbKrtuka^ 
U^  <Ie  |»iew.  II  feroit  aiiS  d*ea  fiiii«  •cm;  pW(H 
impren0l]ffe  f  aor  Favaoi^ge  de  ia  ilctiteii0ii%| 
»4Qo£qiie  Cois  tdMlii  foic  ^  8^  iaUdb^^ 
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f  fe  n^lt  iai9  «»  foie  |m  de  wm » ^ 
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UtU  Baillif  &  fts  C^cifsf.  J^^  i%Mi»e 
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ii  fiffr^oi  tm  lia  «i»  c^  Gaw»M  4^ 
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Relies  toMcilciiii^  Samifl^ 

4iM€iMiddeat  t  Bi  iH  «  tsmtti^  ilw 

mi  lenr  fpy^il^  6i^^ 

,gu<r  ilaiu  uilpi  liiiiijll^  j^t  slm/di 

,t4>iic  |r^(SiiitifiBr  ;(^  dak  »  6e  lis  ^ 

iis.  Ii»  ifiiipgBa^  lir  iroMifiil       . 

Ctfioni  itotipt ,  fi^^  (K>%  Ik^liot  Mi 
trtilPff.  V^  faridi  fl^  ict 

vAdflMi  dikltcilot: ;  4 
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iimnihicm^  jdaniik.  Pays.  lisroatHogezdMis 

tl^td0  ftiae;  iMift^gUle  Q?^ jpu jiioiili, 
<:1Uifii¥Mllc  e&  Miiiiiur  b  inod^  de  cdir 

;  lpifni//^iyi^^G6 

^ifrril^  tif^odnirefliiivueveQO  confid^mb^y 
iar left  h^ilation^ ibac I^Qoiiea ^ 6rles Hv 

»iliUc:«affes  d'qair^  qaUU  vaidinitosdkia&<> 
^ #e|EDeaK)il»yillei maisie  Noid  de riile i^e|f| 
.  |pft$0iicofe  penpy^  Ceft  Px^cre&Seigneai^l 

4^J^^iiiii^  «(  dfs  E^M^A  il<eHm««i 

#wlli{»licatioo  i^^q^  des  oavx ien  dins 
i|i'^^  du  Sdifi«0r^  te  zAe  exoci^aBe 
.fi|||te||rQii^e,  6l.€haqq<i  Ordre  voadfole 
cl^t  fioi^^(lr«  Qa  pr^ume  poairtafit4]]]ft 

i^'ils  Aroni  pl^ligf  ai  4  la  fin  .4*^ci;apcer 

it^mn  4e  moi(S^in«urs«,  J'ai  v&  l^ii^^ 

d'ici,  an  piad  d^ine  Mc»n«igne «  m$ 

] .       »  •        »•      ,.      .         .    ■  -     • 


y 


'-'  ^ *   c^cft  uiiii0ttitt6ie  Pert  Fn^'jtf^ 


JeCfi^i  4ui  culiive^Cie  chatep  (piHti^. 
^*  t>J^ue  ModBixlx^fd^M  Bani  .qui  life 
^1  Satccndfe  -4^/lniOtivellc>  d«  France 


Vr- 


tfci^j&m  en  laai*' (E«p^ 
-li^l^cali^^gdi}^:^^  j^odrtail^  mon  rflf-  ^ 
-tour  vcius  amy^        Ic  *ecit  4t  mes;  oi^  ► 
'bhakes  he^  jouw-  ^ 

i  ^Wc^  Iro^uoii^ f iibcis  l^'VdrfQ^^  Gepeii^ 


,*y». 


<Jt^   .»v^ 


.„;fj 


.f'  - 


ravul   -^l  .-^"t 


«|9<#  Iiixnwtf  t  Ait 


J,  fe  T  t  k  E    V* 


r 


24    '^'^     i£iM^M«Ai^i     >jftl^ 

s;  ^"Um  jiTa^fwo$t^  urn 


0.''».'S'fro.-«i:» 


i.»«  t  A'    < 


ily». 


?^*'i  ^ 


*■ 


■^4-Ut4«*tv.u4fe 


.  \. 


B 


^i 


t 


'WB  b«  TViE^^  *  "^"^  CwKflps ,  fci. 
^  woe  twnnampthd^  Ia  riiki.  ilIlIS 


ti^ctiJ« 


fiikcdc 


.l|d^: 


W^sMoa  d'AvuMft  ~  (He 


a: 


"  ■-'•.■..'•^■;iiir 


a 


*)r. 


p^ 


^    /■ 


4. 


^i 


Jwr  eft^^„"^?^''?«  &  tout  ee  qui. 


BM^de  fuctfc  Cto'^^ne®  qw-bfiiler  i^ 


w  U  forma*  defleio  de  ionei  wtS^S 


.   *  ''         '«A 


^ 


,1 


BO 


•\ 


'"^"H' 


»>t 


■.■.  * 

,...»., 

-■.v .:  :;:  '::'  f    ■  .. 

\.\.-:M -■ 

1 

1 

• 

•  ■  . 

„ 

i^^^ 

I^^M,        ~- 

1,1 

. 

BHSp^      i,j. 

■4 

&^ 

'     ■    .     1 

Ji.^i'Vuii   *-    ' 

♦■ 

iiu£i>Li. 

fcua:,v  .„'... 

-  ■■  ■         m 

^     A^^^*  "^^  ti^w^^il^Y  Avj^  rim 
iure  pj^r  ties  ferc^  ionibnebfes  /ppw^^l^^ 

Mmbfgjll^imes^  &  l^ueli  on  c^ 

KvMBwwVIr* 


.*_, 


•»^! 


T  »• 


,-^AM^i(fstl.Jt' if9^;  fiit^MU^ 


' . ' ' 


.-/ 


rt-    "IP 


%**■«*    ,  •»/,  t 


*                                                                             4h                                                                                               * 

.   /                       ...J 

:^.0 


nf 


'. '  ■  \ 


liV- 


'■..     >J 


.>^^ 


T- 1   '' 


j^m^-'>'^^ 


-•{.:■. 

4*^:'...- 


X 


i 
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rteficot,KXispltii  ^^ 

Amines  fuffifoic  poiiur  le^  gp(|v^ 
<Se  peck  aombfe  decanoteor^lMi 
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-^j  aa  F^rr  de  Frontenac  il  ne  noui  WftolC 
/f*?*%^viogt-he«ifesdccheiiiiiu  Eocorelft 
/mfi$mMon  devoic.cjteitfc  boiocop  pliitf 
«^  ptitfqtir  noiis  allidds  voguer  for  uQi 
'tiAtrAa^illedc  iwerqqtf^tQffi^oin^^ 
<clle  d  an  Bung.  Auffi  oof  ^ctnotcnts  qoii. 
parent  il$  la  pctcfec ,  dc«e  6  ftr^rttir  Moi 
4«ie  de  It  tame.  Aa  icftc  ^oas  oes  Cfivaitt 
done  }b  vkNu  d^  pirkr  if^bleilt  ri^  pciiiK 
^loicomparcz  A  k  perfibicion  ^/Aii^ 
gf^mtrn  Xap  limt^tt^  moocherons  woo-up^ 
jlMrtle4en£iafiee  ^cooans..  |te  tor  aof^ 
iOopoiiirdcMiD^  ceoom  naice  qaeics  Dedcl 

^l^imoeknreo^erimi  'Cgoktifjl 
•cirjift^  lei^  fr^qmitatib^  dl  «0  ff^^iil 
^«W^ie|rdp  de  romaieil ;  tl^  garlnctAM 
^levesimpuipsi  ihtiefflnentteiitlioaiiiiji 
«iiene»toat(ei]tii]elle  devoir  oi  &ire  ^on; 
m  provlfioo,  ISoiitleCwfcwfcf  eft  loAift^  dd 

t^acttci/nberceaiice  fooc  d^ar^rt'^-*' 
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ne  yous  (14$.  ri^  dc  cette  Plar«     u  ^ 
^«K^  prefect  «p,,^te%  J,  ^^^^2Sf 

«»  &4e$  Wfcs.  Moofieur  de  la  Ban*  nous  • 
,  S  c  ^  te  grand  &  detaier  vovaiJt 

i*  M^  q«,  M.'ofieo,  dTla  B.T.;  S" 

•SK.T'""'?  Com^gnies  a,  bMB^rene 
ffii^*<«"8«»  lesepargna  CGmac  wt 
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fiittfoir  n6c?ftkire  poor  envoyer  le  maiadd 
«  pofte  dads l*ai«tre  moitdft,  Dans  le  friflb* 
l»s  moairemens  donvtaiifi ,  lies  tremblemeiif 
&  la^fi^^imtedfi  mxijsj^toieat  fi  vioieas  ^ 
^e  k  p%aft  1^  Malflidw  p^riflfoieot  ati 
tieiix.oa  troifieme  aiec^  j  Jeur  fang  iqi^ 
bran ,  rirant  for  ie  QDir  i^^le  d'une  efpece 
de  ferofite  jaun4tre ,  qui  reflfembloit  aifdas  1 
du  pus.  Nous  demaiidioQS  raifoe  de  xe$ 
^mptomes  au  Mecleciade  MtrdeUBanw^. 
«  €^Po6fceur  fouteoanr^eA  habiir  hoowii 
iaf^tacioo  de  fcs  Malcra  &  de  les  coo^ 
Wres  potts  ebiouKflbit  par  fcs  i^aois  mot$i 
Jamais  Wypowite  &  Galien  n^ont  d^^<ir 
FWBbcaa ^biage fur )»origine de li  B^n9. 
Q^  rtaladic^  difoifc-U  ^  apr^s  ritire biea 
WMiieiroairy  ^tfommes'il  avaiceafo«- 
••  rajwotic^  do^teaie  peinte  fw  1ft  yifiige 
«*iw  asttiadie  He  ^t  s'actribuer  qow 

Jttwiv^fes  qualia?  de  I'ahr  8r  del  alnaensi 

^d  >  Je  w  prdt  isWoflcer  daas  S 
tea  cammuw,  je  m'jteteDdis  bien  ao  ponu 

fmegilgtwndCepdler,  if  fortit  ie  UHii 
mui^boiKhe  cbrnmriin  torreac  de  pyfii 
quc&^wis^^ditat »  que  f eo  ki  nmi^  it* 
*w*tet  ^o#*t  awennon;  L^  ^canr  ei^f«; 
•«*far  JewttWarniottvenrent  que  ia^a*. 
i«ir««cdlh»r'^klaifottcauft  ix  TO^ 
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Chile  8t  Jn  (kng  lorfqu'ilsie«£te.td«K  le" 
i*««WB^  Cette  coagutarionl-^paiflkStl-em^P 
peehlde  paffer  d««  le  coeuraWB  viteiuo 

tatww  «xtraor<h«iire  ,  &  vojii  date  f<iir/ 

tecJiiteq«hcotgale  le  chite.  cwe  cS^ 

He^ttUegMdiuoo;  xdledHM&kein.  mal. 
»*to«  iur  Ja  aanpie  enpech^  de  la  £lie 
maete  ne  »» •parolt  pa«  mieax  «Dcliafc&. 
Av«wat«e  dofte^ttlage  je4elaiafcpa»cto 
mefawtf  w,  fiarupntei  Si l-OhuiJe de^Mw 
iWMhpe^wai,  powrquoicwte  fiArienJ 
*^Wf]^«  6m«ligiut&&»  Mu.l« 
BabMrnkdu^ort.  ponrqnoi  s'ea^Ue  achate 
««efiir4:n4pwivies  gensde  miUee  ?  CeUane 

tt»fipMad«lemiliceqiil«!%BtiN»«»RL^  - 
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H(l9  Jb^i^lV»^^  leiirs  canou 

'€omme  ces  eaa&  &oieiit  aAcfineilemeac  ftii-' 
"^l^f  8c  lesctuil«tir|cdiit4wfiikew(&ves*  Je 
^£bi!g  pottvoic  Ibiea  Ib'gliieer  (^r  a^i^^ 

IridQs  dans  la  naciire  qui  prdduifirenc  les  fil-* 

Tresdontje parley  s'il  eft  vral OHnme bale 

'dK9,qvte  onmis  Tepmtina  muuth  perietUofk 

tft^  Jc  regardois  (^faifijjQoemeQt  comme  ane 

fiche  d^ouveirte  v&  j'eeois  fort  content  de 

fiion  Tav^.  Mais  90  medemaada  de  qoid 

^  inonde  |e  venois  avec  ma  vieillefic  furaim^e 

}Amiper$flafe ,  &  comme lV>ani^j^d>il. 

t*leurs  q^leMolhfle^rif  (a Barrel  qui  proba- 

•bfcmencnfeV^it  pas  Jett^ifreau.  n'dnavoit 

^s«t#"moins^utiombrede$  y#wf^i^^f^^ 

.^erenon^aia^ia'thforie  ae^la  ftevre  ,  tropin 

f?**^^*?^/^*  nel*avoirpaslogeefoasmape««i. 
'A  peine  Monfieor  de  la  Barre  £§  trouva-t'il 
convalefcent  que  lai  8c  nous  rcriymes  dans 
oos  canots*  Ce  G^nerai  marquott  en  c«Ji 
ptas^de^  courage  4ue  de  i^denc*^  Now 
^Vions  fttr  an  Fort  une  ftationde  qwoie  oi 
fingt  fours ,•  la  filifon  ^oit  avanc*:  kmiT- 
Jaduf  avpu  affcttbli  &  dimimie  les  tnilic^. 

nenwoit-cepasaffez^itfpr^oirquetedeft 
fen  echoueroit  ?  Nous  nous  emharqnimes 
fteanmoins>  &  nous  fimes  une  minoeuirre  fi 
OiflBpntca^Qdcprofim  dw  taimes ,  m^ 
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^P^^^  fit J44iMVwii^l^  #  Mr 

'  S^9m  ^tws  P<qpie$  driwmvoifiiw  i  <i 

lit  viiia«oc  aior^  fondr©  (br  noa$  n'etolt  pa^; 
graodboiihtur  quils  m  i'««  ^vrii^m  |*w* 

^  M^ib  d4g4^  4'uii  a  #^i^f,  p»i|.«- 
^^^t  (to  ttfnvoytr  k^nitc^a^  4  Mr 
Mmmiti  fij  d?  Jut  ordoaoltrt  fQ  qu^lquflieU; 
j^ii'oo  le  reijcontr^  ,  d|  congldieMa  plies' 
^tr  JtsCo^rflur^,  he  Siuvage«,  St  d*^vic« 

£)n  Ibigneufem^ne  une  jon6)tion  avcc  nou^. 
JB0Ulti>fi}IOeilt  que  ^r  pulkut  ^^^r\*^^\r^ 
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f -^li^4  oik  f  iTOittaf^^ 

cmsfufCi  ae  fepayireat  fi»^wom«aoiiiiay^ 
llss^aatiereac  fort  ckungnas^t  UgmosHm^*. 
.  ilane  i«  Nation  Fniigoffe  4^'  toates  pi^iMf 
HiU  dofliiioieat  deb^  coe^r  ao  mjiNrJif  8|^ 
^rfV/.  Mr^  de  U  B^am  Tatiiaac  ati(fi  ^ca»tdi 
IV;  peril  du  c6te  d^  kiqmis  tt^f^m  ^f  <^ 

ine  de  Noriliiiid  ,^&  fi  eftiini£  de  ces  P«b-^* 
pies  4  apareiQmiBnc  poor  £a  droitare^  qil*ili 

•te  rurnomm^at  vtf/^of<rj(^ft4,c>(l^>^^  k 

'  |*fdrix^  II  fat  ^voye  au  Vili^^ 
tsgi^s  k  dix-hw  liea^  (ie  la  Riviereo>i^  ooiss 
«ftiQii$»  (B{  MxdeU  Bmre  fe  con^ura  lorf^ 
qu*ilpaitic«  d'afer  de  toiiterim  adrellbd*^ , 
tale  pour  ioi  ameaer  queiqaeriVilcien&dd 
cetce  Nation.  Mr  k  M&ine  ne  pttdix  paS'  fa 
peine  nifesfoliiciiatiOns^Peudejbttrsapr^ 
fha  depart  dtijevit  r^V^ircomiiie  eatri<^ 

jde  la  pretei^  vole^^  tiiivi  de  tretit^Jiet^ 
nes  Gaerriers.  Kotr^  Qlp^al  ayant  «p^ 
avec  beaocoup  de  plaiiir  k^a\relle  da  d^ 

4ofli  t6c  poof  r^fraichifletlQeiit  >  (Jn  palti  Jl5 
vio  8c  de$  trtiices  faum^nnto  ,  drnit  ht  |^ 
che  Itoic  ft  copievife  qii*on  enpiitfnott  W^"^^ 
centda  couji  de  fi!(|c.  11  fit  ^uOl  fiire  dei 
yomplimcarji  Son  Excalleace  6'tf ^wui/^ ;  IJ/ 
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»ifsdeik»tre^Anni||lt^  ■ 

boniuM  iNtrlbi^  de  $911^^ 

^rdrhi:ies^mjMk  %^  de  jji 

W^f  <}ui  Q'etoimt/jp^  tottt-^Juc^etrang^ 
^iiisnocb  laogtie^  ayaot  rbdela  auicaupi^ 
^^f  Tci&fii^*  ^ir^oiciolbfiiiezdetoiu  |!8$ 
gl  ^i^^fttK^f  4oot  qmm^  croyoic  |i| 

«.|a  d©couvcirtp  a  lears  cainarades.  ^fbs  - 
'yoyag«Ks  Vetam  dlla«ea5  peodaat  deoi 
JpoM ,  le  makre  treiquolf  fit  demandcr  aa-* 

0SBw^?gi|dc  v^nir  avec  fa 
llopc  oqplpt  coq^irenu  ijut  ai 
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ipab  4V^  an/graiid  aplr  de  cor^ii^^.  Vbur 

tience  de  f^oW^qat  (e  pj^i&l^ns  ^ec« 
.  te  CQtrev^e  »  11  &acVoas  conteaeier.  L  Iti- 
^  terprete  bien  iodruir  aiipiirayanc  pit  Mr  de 
JaBarrr  ,  ;fit  up  long  diCcov^h^J/iroquoif 
i^oatoft  de  coates  ies  oreilies.!!  ||cii:^lac€ 
i^  premier  Mfk  croime « tout  afBis  p|r  cerc# 
fes  jambes  ci^oi^es ,  vnvasit  la  co&taiae  des 
Orie^teaaz*  &  la  pipe  lear  ferToic  de  toa- 
taiadce.  Mpi]^ar<l'Ainbafladi^ar  Saavage 
avail  vis  ^-/yis^e  iui  le  ghuad  Cklumec  de! 
Pais.  Vous  dev«V'con4Q!iirf cec  mdramcQC 
aaSbteirqueleCbller ,  (iTatts  voalezcom. 
)^ftndieifGlelqaechoi£fllaikra^  Mr 

i^Ji  Bamritgreac*duaci^qps^c^    v^ 
'  Le  Gaiomec  de  Pkiz  efV  ode  gravie  pkif 
|Riite  de^atai&e'piefre  cm  inurbrev  rouge  ^ 
ooSri^tilf^ac'i^  ^y^ 

wwis.  Sa  %Qr4  eft  1  ^  pf2i  oommr  teUft 
^flartea^janncs;  tw  Ckl  imetsYou^ 

«i«ti^#6tiri^j^l^^pl£^^ 
^daiwicifb*^ 

^?lf?.*ai^^  ^*°«  P<*^  pe  Calumet 


foot  cprwin?5  M|"*^  ^t.ou  rroi^ 

qpi^s  4«  Jongupur  ;  8t  d«  ft^  i^ces  d^'laty 

~?W*  en  lm$  CPlp^ies  |«;r|es^;  8t  >^^|«|^ 

"^tf8;<?'f!Mrf4iAos:renfremife  de  o^svi 

■*■     --^  '*^^^-    IM^"  *  ^- 
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'".'A, 
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^^^Fip''  ';>^?^ 


^•'-' 


aetne  tranfporter  19  avec  uiae  efcJite ,  «  J 
tffeavoyer  Ak^ueffkn  ail  Village  djtfs  0/iif.  « 

,  ta^M^'f  pour  iaviwr  Iw principauit  dlwf^  c^ 
Ime  veair  voir.  L'inteacioo  de  ere  gani  ^i 
Mbaarque  eft  que  nous  fjoiiorjs  coi  5^ « 
aioi  enfemble  dans  ie  grand  Cr^iwfrf  ci^ct' 

^Paixi  pourvu  que  cu  me  pro:i|ectes  aja 
torn  des  Tfonontottins  ^^Gty^jojnt ,  O/ji^  «' 
noiagues  ^  Onoyoats  ^  Agaie't ,  d^  djit*  <« 

^riae  ^tiere fici^fafli jn  & de dgi.y:n -  «^ 
p^gemsnt ^ies f jjets .  3f  de  ue riei fki^ « 
re  k  i'a  v^nir ,  q4i>p  ji(fe  caafer  om  fiahea-  « 

w ,  Vrtqyourt  8c  ^^/V/ ,  -pat  pHlf ^^^ 
^    i  &  ma.ctaic^  t^js  le^  Couregrs  diu, 

i||ont  a^  OT  c»r  acGatg^ris  cantit  !e^ 


■f^'/ 


-  ..     . .    .    ,-..-,-,  .-X.     « 


-wnsr« 


..    s.      ' 


.» 
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«imon  inaicre,  &  che»  le^iituptes  fef  efc 
«  ttns  .  pour  d^uii|^1jp^ii>nHhew  de  Ic# 
K^  fjijcw,  at  iM>uf  i>Wlp  c^  JSIation*  4  fe 
»  tooftmle  j^i!dtj#J(|ifi^  quVslles  lui  dow 
«*  vent.  Hi  Jes  y^t  mcnez  malgr^  te  de^ 
•  wiMcs  dtt  jpr&ifdent  Gouverneur  de  iWVit 
» l>i»  qui privQyoif  les rifquesoA  ils  sei* 
»  pofoicdt  les  ^uns  &Jes  autres.  Je  yeux  bteik 
«»dobli«r  cesd^mJM:chfils,jnaisfi/»^f»jf/f  <Jia.. 

i^fpus  d^tfaittf  4a  guerre,     v;       V 

»»  Ges  in^mes  ^fierriersont  fticplufiearr- 
^^"f^j^^^^J^*  Chez  Je&//wpw5c-che2: 
,,»Ic$  c?iwiMi>ii|»Jls  yvont  maflacfi  hOfiiines»^ 

l^taimeneijnpombBftiofiiude&uwiges*  d^t 
Stt^i?M^?rf ?y^  .*  dies  45 


r^ 


PSiH^ 


.\. 


-^-  • 


\» 


le  Kai  mpn  niklcrciaVl  cooimand^die  I^r  «c^ 
hire.  II  Teroit  Jfcbl  qo'ils  I'obKgea&ni:  e 
d^nvoyer  une  fet^lir^  Fort  d©  *;^ 
Ca»4fM<mjf  pour  eoiggptteikfa  uoeguerre^** 
qui  leur  feroit  fittale.  U  aufoiraiifli  ducha* «» 
grin  fi  C9  Fon  «  qdi  eft  tin  ouvrage  dea  ^ 
Patx  i^rrok  de  firifonl  ^os  guerr^^^ 

fceres- 8{ lunifft'des^mq  Nattoixf^v  necrou* •• 
bleroot  jamais  leor  repos-  $  pauevA  qu*)^  # 
les  donnqot  lafatisfaaiDii  qaeje  leur  de«  « - 
nande%, ^ que- 1»  iTificef'de  la  Pais « ^ 
Ibienr  defprmaiii  ob&rvex  exa^maat.  Je  « 
itrots  au  defe^ir  qitmes  paroles  ne  prp^  • 
daiMent  pas  I*eff«rq!ie^  j^  attends  |  car  •  f 
alors  jene  poocrob  me^ difpenier  de  me # 
joindre  an  ^wtrera^ur  dela  iV?tti-y^,  • 
qui  pav  h>fdre>dii'Iloi  ibn  Makre  in'ii^  m 
deiokr^-hrftler  le»iic»^ 
iK>ar-d^trtiiYe.;:<^'  :'  r -'"' ^  ':--''•'' 

<,         CeComp  affemh  m  parct^      i 

'  l?bi^  «  Mbi^etHi  -^  Je<;lHitend  dilli^l^M^ 

p^an^uf ^  le  dllbiB«b .ai^irea;le»^)^^ 
^eiitett^ttachea4ar  le-boor^ellifi^^ 


Fm^^nM^fsr-itilm^gL 


'f  'li^-'-r*:'. 
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^'C^T'A   O-B   S! 
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i«r  fyreponfe  il  fait  cioq  64  Gx  tours.4aal 
owe^^compo(^deSaiifages^deBrao^ 
,^  SOW*  i^ena  eia  fa  ^feee  il  refta  debo^  de^     \ ; 

vaotle  General  a  {fis^aas  00  boa  Bau^ii - 


'^x 

^•** 


^auiii..  Ton  .Interprece  aceOe  t^niilcoars*.— 
«>je^men  vais  commepcer  Ifermien  ,   „^v 

-^^ois^couril  4|toa  oj^eiUe^^c^t^mes pa- 
roles*-.'   ../.^^--'V:,  :.-,.:v.ir.r    :•-•,-,...,-;.,.  *^.      - 


:.  yrOnrnnfayJH  feWdit  <jue/hi  b-uOes  en  paii 
^•tanrde  0«r6.r,  ,que  l-atdeur  du  ScS^il:  * 
.^^oirembi^l^F(iifrs  .Urenieat noi. 
*^Paysioa€celhblesa^x  l^raps ,  ou  qu^le   ^ 
^iacnoijiravoic  tenement!  inoadez  ;.que 
•  nos;  gabaoev  i^  trauvamfjenimcinnees^^ . 

'^^r^  ou  (ubmergeit'ak poft^  ja(l  ^    v 
»^ icii  Ten  voiU  nuipieWbt^efibu^Vy'^  Ai' 

^^l"*^""^*^*^*  ^*«»*'«'«w«':>^  C«r^Wt«xa"      "-^ 


nj^  ^ai^,  le^tirieiicu^  en  inai?e.teiii« 
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■•l      t 


.\.., 


Bar  ON 
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!»■■ 


points  jjailes  yeux  diiverts  ,  &  leSoleil^t . 
quiim^laire,  mefaitdfeiuv^irunjgranda? 
Capiraine  a  la  cite  d'uole  (roupede  gaeir-w. 
riefs  qui  parle^^  fpiniiielllant,4i,dit  qu'il  ^ 
i>^s*eft  aprochld&ceX^  quepouf  famet  ct- 
^i^s  IfigiraodCaluwiefavec  ks  6«»a«^dv,  ^t^/ 
ll^iis  iiQi^angula  voit  au coniraire  qae €*<$•<»* 
toic  pour  leur  calTer  la  tetfe ,  fi  taot^ie  bras  «i^ 
^  Erao^ois  oe  s'^toienr  affoiblis.  '* 
•  Je  vol  qa'Oj^ttoia/iA  reve  dans  un  campat^ 
4e  M4lad6i  v.^  qtM  itgiramiEfprirzIdt;\iVQ9^^ 
li  v|e..p1r  dd^  infir«iii;ez>.Ecoute  , ,  Ow-h 
^  «077riV  \  noa  femmes  avoi^ot^pris  les  caffe*^  «r 
jltes^npj  eafens  &  no$  vieiil^s  p6r- «»  ' 
leMeaf  r^W  8c  la  Fleche  a  ton  Gamp ,  ft<t 
g0iS.Guei:riejrs  neiea  ^flent  reti;i|^s>&  de-  #i 
iTiaeiioffqae  tdh  Awiballadeuc  ^ks^$J^  %^ 

||t:-piirle.'.,^^'^-  ./•■■■■'•.    ■    ■^^■-■:^-'-.-  -■., 
^.^Ei^iHe »  Ottnonth;  noas  n'ai^pks  paie^««r 
4^ur|^  Fran  foil  q<|C  ceu»,qui  partoi^pt  c^* 
^  ^  "  '^if  ,,4c  l^'jwdrfl 8< des  b^le»attj{f^ 

vj«4  Noijfavoasi  F^i^  coi^m^  l?s;  Ie(Ui\i» 
«5f  •  'q«l  «i0S?nf  tov?  ies  ^rili  d'^^dp^  ^ 
V4e  qt:^9Q,|>QrMl  daosnos  Viir^ges»  dejp^i^e^. 
qae  Ics  yvWoes  ne  ieur  <ca(fti»lgdte^i*jt . 
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.  ^         it  O  T  A  G  i*  s    n?  tr^   • 

,  mpfiifertawtes  les  Mtmei  qp^h  one  jrfll^t 

-    Ce  CoUer  jB^mkm  nmp4fi    _ 
#f  Noas^nrcmsintrpdufe  li»  ^^^ 
irf  not  tj^ds'pour  y-  trafiquer  avcc  les  Ot^ 
fmnuueii!SsMiroHfJ[:>e  m^e  q«e  les  AP 
n^gottkjms^xat  conduit  les  Ff  ^pj^iVl  bos  ciii<T 
»  Villages  pour  yfaKeun  commerce  qt^e  Jei 
^Anghifdiikni  Icur  apartenif.  Nous  fom^ 
V  me^nez  libres ,  nous  tie  depenions  *  d*0«-. 
T0nomio  >.non  pliis  que  de  -f^orUr  ;  il  nous 
»eft  permis  d'ailer  o4  nous  vou|1o£R  ^  d^ 
#condufre  qui  bon  nous rfembfe  i»  dli^ 
^^  yendw^qui  il  nous  pkk.&'  t«5  AHier 
,  •'font  tjf^  efelaves^ou  tes  eoftns^ ,  traite^les 
iQ^cmnmedes  efdaves^  ou  comme  des  enfans 
i^6ce1eaitla liberte  de  neTeeeyoiir  chezeu 
*»  4'Autres  gens  que  \^  tiens, 
n\  ?:  0Cbhn  ctmtient  ma  fdroW^ 
?■  »  Nousavonscafle  la  t^te  a\ix:lliri&h\  , 
arsxaLOi^kamh ,  pfflTCe  qulls  oiit  coupe  les 
ai-Arhres  dePaix  qui  (ervoient  de  limicesJi 
n^iKX^  fionct^es.   Bs  ibne  vem^  fiite  de 
»^rafl(des  chaflesde  Cadors  Kr  nos  cerres » 
^Is  isii^omeMitietatai^^e^^ 

*  Oiin^hfC*efi  h  GtMVgrnemmt  General  deC^uukfy. 
YiCMfUr  ,  c'efiie  <^4»$ifernfm»t  General  dt  tm 
Nemvsfte  ter^,  , 

'Jf^  C*ijf  wf  crims  capH/$tparMi  hi  Sa^tutgnd^ 
mri^a  Uiis^^lii  (l»§tm 
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fi 
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;^ 


^uv^es.  lis  boc  actir^  fes  C  haiiuanniffd 

•  tot  d<^|  des  arcnes  i-fti ,  apr^i  avbit«r 
m^ite  #  inauvaw  cMcioy  coat^  nous.?« 
No  Js:a¥^ns  moios  fek  qoe  kl  -^^oi/  &0 

'  Tes  FranfjHs  ,  quiffs  droic  oat  afurp^  les # 
terrcs  quails  jSaOedeat  fur  plufieurs  Na-  <t 
tions  qu*ils  on?  chaflees  de  leurs  Pays  « 
pour  b^ir  d^s  Villes ,  dcsVaid0»&des<< 
Forterefles,  «*  , 

_     Ce  CoHer  contmr  ma  pmoh.  \. 

Ecoute  Ommiih^  ma  voiced ceiledes^ 
einq  Ca^^w  /ro^iio^ex.  Voil3^  crqu'elle^*^ 
te  repondeat.  OliTie  encoie  rofcille  pouf  •* 
^teudf^  ce  qu'dles  te  font  fy^om*^ 
.  X.es  TrottOtttoUdm ^les  Gqydgoaaf''i^Ait$ 
^motttagues ,  ie$  Ounojioms ^  le&A^sm  . 
difent ,  que  qiiand  ris  ♦  enterrent  la  tei-  «fc 
Che  4  Cataraetmj^ ,  en  prefence  de  toa  mi^  <^ 
.dfecefftftr,  dans  le  centre  du  Fort';>ils«| 
planterent  ^  mline  lieu  rAjrbfe  de  Paix  u^ 
poury^re  foigneafementconiBrvejq\|:auif 
Aeu  d*une  retraite  de  6ruerrters  ,  ce  pofte  « 
ne  feroit  plus  qi^une  retraite  de  Mar»« 
chands  r  Q|i'au  li^U  d'Armes  &  de  mu-^a 
niticms  qtfon  y  tranfportoit ,  iln'ypou-« 
▼pit  0ntrer  que  des  Marchandifes  8{  def« 
tkdors.  Ecouce  ^  Onuontio  ,s  prens  gai^  «r 
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Mr  k  JiAate  &  If  r  Jefuicf  s  qui  a0ii|ol$^ 
i  la  c^ri^liQ^V(^^  ia  »34^»  9l^ 

V^^  Air  dt  la  Bof^  <i^  ae  s^4CfiC»fi^^ 
j^ioc  dil  touc  4  oa  t^^if^gll^^  fut  cc^ 

pe  «u  bojc  ,  8c  c'e^  ce  4ui  i&iaii^ireiit'assl^ 
JBtant  rentr^  brufc^uenififit  dJMis  G^teot^  U  y 
pe^  de  £irt  bonne  ^ace^Sc i'oi^ue<ls  I4. 
jleioe  a  catmer  fes.  premiers  md^eWn% 
iC^peodans  la  C^^xr^ii/tf ,  s-'inquietaa^  Ibfjj^ 
4f«uduiuQces  dcfareponfe,  aUcMcfoiich^' 

'  misi»  li  traka  pludeurs:  Francois  >  &  lai  ^ 
-    £(  fesGuerriersoemtiiquerencpasAi#iiia^ 

\  mate  Iroqiiotle  d'ouvvif  ie  Feftia  par  unr 

^^anfedoot  le  ridicule  ^coic  ^t  pcopre  4  ifiiji» 
nsicieQcer  ksGoQvies ,  6c  4^ieiMr  avancer  Ij|f 
piiaci^«Deu](  jours  apr^s  les  Sauvages  partt*^ 
heat  pour  leur  Gabane »  8c  nousppurAfoji* 
f^4(,  Nous  ne  fumes  pas  pldc^r  fiir  ]e  La^- 

^jq[uelesMilices(epoiiereac  le  joug  deladU^ 
fiij^ioe  ;  Blies  ie  debaodei4lttavifC  caoc  df- 
diligence » qa*ea  moins  de  rien  tousiedrs  car 
nots  furen&diCperrez*  II  n'y.««c  <il!a«  |K>f^ 
* '  trbisCetnpagniesqui  n^  feqiiictereht  poUuv 
parce  (d[ue  nous  ectous  tanc  O^ciers  qye  Solr 
dats  c&QS  de's  Bibeaux  plats  de  planches  dt- 
Sapia»  qa*oft  avoir  condruit  eKprefT^men^ 
pour  nps  Troupes.  Je  ne  me  fentois  pas 

.  ibrc  a  mon  ai^  dans  cecce  npayelle  trditure^. 
jeregreeoisdfcbiatd.cqeur  ificaaAitqui.4i^ 
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dn  eas.NousA!«     ^^"1"'"'*  exigent. 

«aron defcend  «»,;„  «<><»? d Woo. 

•watt  ST  y  Iffir"  f  "^'^^  ^ 
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quails  font  charg^z.  Mais  ii  dans  ceite  routir    * 
^ilhdSt  on  n^i^gue  encre  fa  mbrt  ^  la  vie» 
dn  eft  au^moins  dedomniage|Mir.la  vitciTe  6c 
par  k  rapi^ce  diu  voyage*  Oq  ¥a  comme  IS ' 
"l^h^coic  porce kwir Je  vent«  Eacombien  de 
terns croyez-voils  qoe  aoiis  viames  de  la  da* 
l/ie  ici  ?  Vous  Vavcz  pas  cmbli^  qa'il  y  » 
deax  peflicsjLacs  d*iine  eao  prefque  dbrtnaactf 
^,3t  tmverler  i  nous  fimescepeadfnt  toac  ce, 
long  trajec  en  ftcux  jpars.  Nous  av6ns  ap*^ 
pris inotre  arrivee  que  Mr  le  Ghevaljer  </# 
Callietes  etoit  venu  pour  prendre  ]a  place  de 
Mr  terroty  Gouyerneur^e  cecte  ViUe.  Ce" 
changemenc  ne  (ujrprend  pas  beaucoup ;  oa 
leregardecommeuiifirpic  de  plufieurs  d^« 
melez  qqc  Mr  Pf  i  rotVeus  avec  les  Gouv«r? 
bears  G^noraax  ;ittendejB  que  je  connoiJ& 

mieuxia  Carte  dif  Pays,  dc  jevous  r^leral 
y  de  ces  anecdocesi  V^ds  I^aurez  cependani^ 
4ttWfe  r^rie  ici  tei^blesient  comtre  noti»\ 
dermere  expe'ditioh.  L'on  vpublie  de  jolies 
choCes  a  rtionneifir  6i[  gloirede  Mr  deia  Bard 
rei  on  diceoir'witefqu'ila  ▼ouki  envoyer 
f^  une  pept^loite  de  CaSUuw  qu'il  avoit  fait 
trafi^uer,chez  les  Sauvages  des  Lacs.  11 « 
rBgU(e'&  la  Robe  a  fes  troufles :  ces  M^ 
fieurs  ont  ecrtt  k  k.Gour  de  tear  maqvjii^ 
eccre  coQtfe  lui  ,  ce  lera  on  grand  ba£u3t 
y^'ecfaope.  Avec  toot  ceia  je  le  croi  lQr)6 
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•tooKoapCofflpigaiefiancl^eqa'ilconi. 

v^  Jj^ne  pois  yoiis  ecrirc  avant  le  PnnctfM 
iwodiaia  ^  parce  que  i^  demie;* Vaiifiaux 
^m doiwAiTepaOcr  cetee  aoa&  €n  Fiancet" 
ibitt  insets  1  feirc  V^^aici."  ^ 
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L  E  T  T  R  E    Y 1 1  ^  : 

diip¥9t  4ei  I^imt  iefgnems  de^cem  Vim.  , 

'.O  K'S  f-  ft  U  ft  ,r'  '"ii-/-  '*L:  J-'^^n  .   ';  >  ^' 

ft-  ^lotttit  LetteraiBic  bon/Voya^  iQifc 
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Bar 019  w^B  li^^^ttu t aw^  fV 
Bdrdei^is^t  ^  ia  v^i^ ,  mais  bm 
ctof^  d^  vendaiigp  iqurm'a  apprte  cfe  v^^ 
Mfchem  nouvdies  »  i<  c'cft^Ii  le  feul  Vaili' 
feau  qiM  Toit  wive  cettelihii^.  Mr  i^  (» 
iSiri»<r  a  done  obtenu  du  ftoi  qiiatie  JN^tirdl 
|)our  allcr  ch^cher  I'emhouchdre  du  M^ 
Jml  J'efpereqae  Sa  Majeft^  ix  perdra  ms 
Xooavance  ,  &  quecctie  Navigacioa  (era 
irudueuie  pour  te  gi^fii^ipce.  Mais  ^ 
n'te/t  pas  cc  iju'il  V0U8  fefflf^que  des  prono^ 
I  ilics  fur  ce  qui  fe  paife  en  France*  Je  vdS 
que  votre  cwioate  Yaiguife  de  plus  en  plus 
lur  les  affaires  de  tiotrfe  Monde.  Worn  me 
idemandez,  maisd*un  ]ton<juifeii|^i'eiii- 
f  reff^ ,  que  je  vous  renrfe  mes  coiiaptes  d» 
&pt  mi  huit  mois.  Vous  fercz  obeV  Jl^iion- 
ficur,  at  afid  qtSe  yoiis  ^2  des  %latipai 
fuii^ »  je  Boe  racpocherai  i  fa!  fin  de  W 
demiere  Lettrre.  >  > 

Mr  le  Giicvalier  if  C««ffwa  dlbttt^- 
oans  fon  G^veitienxent  par  on  defleifi  il*&, 
tiat,  9'a  ece  de  QoaSmettre  il'abi;!  d^iui 
ttpti^le  IbnifiiariQo.  Si  -  t6t  d^ic  ^'il 
fiitinOallgi  »  ord|9Hna  nux  Hafatois  <fe 
^^yillc  &  des  environs  ;  d'allet  aW«  llT^ 

de  rongtieur.  On?  ordre  fut  dpfe^i  V  A 
tm  la  ^Khi^U  c±t Hy ver  avcc^nt  d^m^ 
Iwew^wiK,  qtie t^otis  les  pieuxl*^^^ ' 
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viAt^  ^.  ^'''^°'*^^  Pour  *e%ai  eft  ^? 

.14  mon  princj^l  but.  fai  p,flg  J  S 

.Mfcl^riA^'"'  «>  Btoope  les  divert 
*^^  perpetuel.  Nous  Wons  un  Wboi: 

'    «-..;>*  ",'^.*'«  P"  penfer  fous  fon  def-   ' 
^otObe  fp.r«uel .  oi  ,a  jea,  Wi  voir  ,7s 

nuer  wng  i^q,  i^fi_  ,^  ^"^ 

torn    &i.!^       ^?'^^^*'5««>n*J>«p. 

da  haw  de  fa  Chair?  utiefapglante  eeaTu. 

^mn^oderde  cela.  Ny  aUii  jHiSde  «1 
mede,  direz-vous  ?  Aucan.  L^ 

inkier  >  les  Be  vpts 
i»8t  de  plus  enhii.^ 
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Meflieurstie  Si  SulpictLtant 
gneufs  temporels  « ils  pr«pcienl 
pour  nous  tirannirer*  Ne  vow. 
pas  que  ces  Prtoes  boroeac  lei  _ 
aqx  PredicacioQS  8c  aax  Mercuria] 
rBgUre^  ili  pferCfcuccnt  lufques  (Jansledo- 
ineftique ,  &  4ans  llnterieut  d6s  maifoof.^ 
C'eft  crop  peu  pour  leiirz^le  que  d'excom- 
ihunier  les  mafqaes  v   ik  les  pdurfaivei^ 
comme  oh  pouriuivroit  un  Loup  9  &  sLpths 
avoir  arracfie  ce  qui  couvre  le  ir^fage  ,  ils 
yoinif&nt  up  tocreat  de  bite  cooir^ceux 
qui  s'ecwent  deguifea.  Ces  Argus  out  to4- 
jpursies^y«ux  ouverts  fur  la  conduicedes 
femmes  8c  de$  iilies;  les  Peres  &  lesMa- 
tispeuveot  dormir  en  toute  affuiraape  §  &C. 
:i'ils  avbiep^u^lque  chofe  k.  craindre  ,  ce 
•ne^roit  q^Tfe  la  part  de  ces  vigiladcea 
Ifentinislles.  Pour  Strebieir  dans  leors  paf 
jpiers  9  if  £iuc  commuoier  xous  les  mois  » 
$C  4e!  pent  que  les  Catholiques  ail  gros  Sas 
nfen^aigoenc  ie  precepte  de  ie  confefl^r  aa 
inoins  ube  fbis,  l*ann6^ »  chacun  e^  oblige 
de  donner  k  Piques  un  billet  k  Tcip  Coia- 
fitlTeur.  Mais  de  toiites  le  vex^lflons  d| 
tes  perturbateurs  9  je  h*en  trouve  paint  4© 
plus  inttibdrtabl£!1i[ue  la  guerre  qa'il$  ^nt 
aui  Livles.  II  n'y  %  ^  Iw  VolaoaesJjdc 
devockni  ^ui  vont  icrtStel^^ ;  tousile9 
at^i^fot^  defNid^     coiuiaipiiez  au  '^ 
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Mi  V  o  T  AC  It      B  n 

trouve  fur aitaK/^Z  '•'.?■■  ^1?* 

1«,  &«.aper«vS«'df«4^^^^ 

£    v«v«  £as.  J  eitimOis  d'autanc  nine  ^ 

Roman  que  fes  Janin-c  2  •         ^     .  ** 

Boareau  ,  &  V  ^J^^^'''  '^"^  ^^ 
crni  omsi  I  '         ?   ^  !^  ayoic  rptenu  .  ie 

JLaifTn^V^!^  <:naH««  feuiilcc  de  mon  Livre. 


JkX-iL 


•"^ 


a:      Ba^o^  9  9  JR «<y}rAN.     9( 

g0m$  Biles  0/)oii4»g»/f|rois  Nations  qtii  C^ 

font  mirez  chez  les  Anglois  pour  ^v:iter  la 

pourfaice  des  Iroqu^^  y  venoienc  en  foa- 

ie  echanger  leurs'^Pdietenes  pour  d'autres 

Marchandifes,   Le   Lae  Champlain   qu*oa 

trpuve  au  (deflus  de  cetteCafcade  eft  de  So* 

lieues  4e  circonlerence,  Au  boutdeceLaq 

on  trpuve  celui  du  5".  Sncremsnt  ,  par  le- 

quel  on  peut  aller  £«cilement  4  la  Nouvel- 

lejforck  ,  en  faiJTant  un  portage  de  deui^ 

lieues  jufqu'i  {^Riviere  du  Ffr ,  qtii  fede- 

charge  dans  celle  de  Manath^,  Lorfque  j'e< 

tois  4  Chambli  je  vis  pafler  deux  canots 

Francois  chargte  de  Caftors;  GesVoitures 

alloient  liirtivcment  a  la  Nouvelle  Yorck  , 

6^  Tpn  difoit  tput  bas  que  c'etoic  pour  le 

<^QQ9pt^  de  Mr  dt  la  Bane*  Ce  cpmn^erce 

clandeftiii  eft  expfeflemeat  defencfu  »  par^ 

<^p  qvi'on  e(l  oblige  de  pbiter  ces  peaux  aa 

Bureau  de  la  Compagoie ,  pu  ^ies  foot  u- 

«ees  pent^  foix^nte  pour  cent  moins  que*  les 

An^Ws  ne  l9S  achdtfoi  k  Jenrs  Colonies. 

p  ^f^^W  ^  '^^  ^  P^^  ^  Saut 

W^^ft^imff^pnff  r^auroit^m, 
pe<*^  qiie.bifp  #s  gejns  i^'^h^reprenuent  utt 
voyw^tti  4ppq^  t^n^  de  profif.  tei  Habi- 
wias  AMI  4cqwu«w^u?f  envirpns ,  Cq^^fon 
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Wrr^^arrivaiqaefqties 

/w4».Je  visdebar- 

tegisviqgc-cinq  ail 

flours  ^eifois  ,  char* 

Lacs.  La 

totepaguets. 

ite litres,  8c 

u:eau  des  Fec^ 

ciqquanre  ca* 


dequan 


7^  rVo*^T  A<c 

vfejournai  unmbis  8f 
^  yinsici,oiMr^e/<« 
Y    )ou«apr^s,accom, 

quer  prcfque  en^e 
^     trente  canots  de  C 

gez  de  Caftors  vcbL^v 
.    i^ai^ede  cbacpn^it 
\Cbaque paquetpSfoit  cic 

Valoit  cinquante  ecui  au 
V  miers.  lis  etdient  fuiv^ 

nots  0«fW4x  &  //«r%^'^qui  defcendent 
prcfque  tous  les  ani  a.Uj&^dflie  poar  y  fei- 
re  qmplette,<e  qulls  font.1  meilleur  march^ 
qu;feii  leur  prppr^  p^ys  de  Mmima\mae,  fi. 
tuefur  feaiva^edu  LacdesBuront,  iPem. 
pouchure  de  celui  des  ///iwr/.rVoi^^  fe- 
i««^pas  ache  d*aprendre  le  detailnBtetw\ 
efpece  de  l^oire  ^uvl^e  i  Arfburr^^;^  '^ 

Ces  Marchandsfe  campent  4  xrjnq  ou  fix 
cens  pas  de  la  Ville.  i;^  jpv^-  de  Ii^r  arriv& 
le  paife ,  tant  M  ranger  leurs  oinots  &  debar- 
guer  leurs  Marphdndifes,  qu*^  df eiTer  leurs 

"  tentesi  ,  lefquete  font  Taitcs  d'ecorce  de 
Bouleau*  Le  lehaemain  ils  foqc  demailder 
au  Go«venieur«riJhitua|  Audience,  qii»il 
lear  ad:ordc  le  m^me  jwlPen  place  puWi- 

rqacGhaqUe  Nation  feit  un  Corps  fepare.i 
maistous  cb c6;rd0s^tant  atnspar  tertje,&^ 

chaqu^&iim^  ayaqe  la  pl^  i  ^i  todchc^ 

AundW  choifipa^la  adutecomto^iepl^f^* 
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^        S  A  H^il    I>B    £  AH  O  M  T  A  N.       9m 

elpqueot  fe  leve,  5c  s'adrdlant  aa  Gouver- 
oeur  qui  eft  dans  uii  Fauteutl  ,  il  lui  d|r. 
Que  ce^  Fr«res  font  Venos  poqr  visiter ,« 
dc^^ottveller  en  mdme-cems  aveq  lui  •« 
l\n&iiedn<^ainiHe  s  que  Ich  principal  mp-'*  a 
tif  de  ieur  voyage  eflE  celui  de  >r^nrer  so 
l^Hit^  desfraajois  ,  parmi  levels  il  «c 
s*en  trouve/,-  qui  n'ayiadt  ni  moyen  de  tra- «« 
fiquer »  nji,  mSm&afreiide  force  de  corps  u 
ppur  tranfporterdesMarchandifes  le  longi 
aes  Lacs  ,  ne  pourroienc  fairfe  de  profit  ,^ 
^^%F**  nf-venoien&eux-memestrafi-« 
^uer  les\Gaft6rs  danS'ies  Colonies  Fran-  a 
yoifes  ,<^d*ils  ftaveiit  bien  te  plaifir  qu'ils  « 
font  auK  n^bitans  dnMonreal ,'  par  raport « 
a«  gain  que;  oes  nieme$  babitans  en  r^ti-f 
ijntv  qi&ces  peauxeiancifortchercs  en«c 
grance ,  ^  au  contraire  le|  Marchandi. « 
fts  que  I'on  donne^en  eebange  aux  Sau-  « 
^s  coAtacit  tr^peu  ,  ilslbnt  bien-ii* « 
fes  de  dirqiier  Ieur  bonne  volonte  aux  «  , 
Prangpis  ,  ^- de  Ieur  procurer  prefque  i 
|Qur  neo  ce  iju?iis  rejcberchent  avec  tant  iji  , 
qempreuement.    Qiie   pour   .avoir  Jeff' 
^X^  *^  apofter  davants^e  t|ne  autre*" 
5P°^.%^^Wa»  prendre  en  ^change  « 
^  fjjfils.  dela  piidre  &  de^bales .  pour« ' 
s^  fervirl  feir^ ,  des  chaffi^  plus  abon- W 
^^^*,^  witoiMmedter  lei  /rofliiaw 
cas  quilfi^miieeqt^  ^e^^oi  d'attaquer  4 
to  babitaiioai  Ffan9oi%f  i  &  qu^nfin.1 
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^t  V  d  t  A  «i  B  r  »  ^  J 
»i  pooriflbrar  lean  jNUdlen^  ii$  j«etm  fm 
»  eolJer  depStcekM  ttrec  tme  ^uAotic^  de 
•  Giftmrs  an  RiVvilr  C%Mm  ^  Go^tetneur  ^ 
»  dont  Us  d«ftuUidtf6tM  yrDr«|lk>ii ,  en  efts 
»qciV>n  lesvdlidti  q«foQi«$t^ttlerAic«d4ni 

;     Le^  HariiSlJiielfe^attot  fifti)  reprtnd  (j| 

flace  6cfk  ]^ipe,  6(  ^iennK  tratiq)aillein«Qe 
famer»L!|iit«r|ifr^^eirpliquel6  compli-^ 
.  ih^tit  ddS4ititrage.Le€r6uv4i3)eu#  f  r^pdn4 
6bllg6adiiiieflt«  dl  fiiie/u<i  j^efeAC^  iba 
totir.Mfis^oaste^Aarquereaqae  5dii  iii^ 
V  I^Ue^ce  avtDt  que  de  i-^paDdiei^^  b!ieii 
ledon/gratiik^  dc  qu'^eo  £iit  la  regie  d« 
ces  piroles  dpucereiifes  >  6c  4e  la  UbeMlite^ 
Le-^oiii^^erneilr  afai^r'e^^ldie  i^i  SaavH- 
gfe,  ils^  feto/qnifeht  4  ie^i  «*»$.- oAUj 
a^event  de  difpolfer  tiwt  j»(mV  r6:bartge» 
/X^lei|)f|em^ain  ces  Marthlittds  %iefittent  en 
/VUletruivis  ^e  Feurs  eiblair^^  4tii  portent  ie« 
peaut.  lis  s'adivfleiic^  auiaiit  que  cela  fe 
peat,  auxmeilleUresbourfesf  8c^ceaxdes 
achangeurs  qdi  dobnent  les  pieces  de  tnu- 
littioQ  6r  de^i^agei  plu^  bai  pl>ix.€eX^om« 
toerce  eft  b^oii^  Ik  t^s  l<&f  habltailSf  ^i%* 
tend  fur  t#Qt  except^  ibie#yim  ^  I'Batl-de- 
irie.  II  f^k  raifoh  tris*ifalme  ^^ur  dlfeodre 
4:e  derpier  trafic.  La  plajp^  d^  Sativagei 
^yant^es  Caftdrs  de  j«»¥a)^r^s  avoii^  faic 
leurii  autres  prdvifionr^k^gairesy  ^m  de^  . 
Ixiiaderoient  pas  mieux^we^ 'Cix>qiier  ees  ' 


\: 


I 


\^'^ 


^i 


'  s:  ^\ 


i^*' 


«  A  »  (TN   Pe  X  A  HO  N  f  A  MV       'VO 

.ux  ^uravoir  de ^iioii^tte.  ft^i^^^ 
fc^it  4e£unefta?foiee?.  Ces  boiffbtts  fortei , 
«  auiquelles  iintit  Coat  poiift  aec<^ti:Mtt«f, 
ayanti^e  fois  ifric^le  palals ,  ilseii  prtwut 
to  ejcceffivement  quil  l^ur  monte  <W  violeqs 
tranfporcs  au  cer^ead.  lis  ^g6i^«it  leatt  ef- 
.  cla  ves:  I  Is  fe  qae^llent ,  fe  bate  eat ,  fe  mail, 
sent  le  nez v  &  fe  tuHroient  ittfeillibl^oftw, 
fi  ceux  d'toti^  leur^  eortpatribtes  4tti  fodt 
tobres  ,&  qui  detciflf^c  <?es  fortes  <de  l«^il^ 
vage?  rie  les  reterioient.  Au  refte  ,  onne 
[|eut  point  refirocber  i  ces  Marchaflds  S^^ 
.  tages  .^comme.4  la  pWoart  dq  nos  N^^o- 
HCians Chr^iens  ,  qu't^s&ot  leur grandeai^ 
Vinite  dclW  fit  de  I^rgent-Ceft  du  feu 
poiir  eux qaeces  mitkiix  a  paiflans  j  ils  M 
yeulent  point  y  toudb^ ,  &  le  Gapudh  li 
PU15  aufterenes'en  deYen^roit  pasplusfcmi- 
E^^fement.  Hs  pntlamtee  kiiimreace 
poui;  les  habits,  C'eftunplaifir  de  les  voir 
c^ir^e  boutique  en  boutique  l^arc  8<  la 
fleche  h  la  main  tout4  fait  nuds.  Nos  Fran. 
90ifes  quiontdela  pudeur,  ou  qui  veulent 
^roureen  avoir  a>ortent  leur  ^vantail  fur 

Enn  -^  "'"^'J?^^^^  '  '"^^  <^«  drones 
qtii  connoiffent  aufli-bien  quenous  les  jolies 
Mardiandes  ,  ne  manquenc  pas  de  leur  of- 

mir    n"^   'i^.^*'*^"'^^  quelquefois  acce. 

hTJ-'^:^  ^"''  ^^y*^"^  lamlrchandifede 
I toi  aioi.  11  yen  a  plus  d'u,>e.  s  il  ea  f.ut 
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w  Vo  T JA  »  B  f     n  iis4 

^oire  la  dironjque  fcancia1eu(e(*,  qui  apc& 
ayoiir  miffibouc  la  jteri^eiincedepluiieurs 
Offiders  »pre^nent  aa  mot  ccs  vilains  fati- 

«s  *  &  reodent  la  place  d&  la  gremiere  fpm.. 
xttation.  Je  ^Imagine  que  c'eft  moins  p^ 
^gufflo^cheperlacwiofita ,  car  enfin  ils  ne 
fodt  ni  galans  ni  capables  d'attachement. 
Quoiqu'il  enfoit,  Toccaifion  dansun  tel  c§s 
eft  d'autant  plus  pardonaabie  quVlle  eft 
rare.   Quadd  les  edhaoges  font  finis  ,  nos 
*5auvages  prennent  ciinge  du  Gouverneur  , 
6j  s'eo  recournent  chez  eux  par  la  Riviere 
ccsOufaouas,  Voiiji  vnerdefcriprionabregee 
d'Une  des  irieille^s^cortes  du  Canada. 
les  riches  &1es  pauV^  ep  proficenc ,  car 
VQusf^aurez  qpe  pendaot  ^e  Jcems-U  tpiit 
Acmonde  devient  Marcband. 


Je  fulsi  |if|bD(reUr  votre^  8cc» 
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LE  TTR  E   I  X. 

J)u  Commerce  de  Monr^^^l  j  Arrives  de 
Monfieur  le  Marquis^  U^orm!A^ 
avecdes  troupes.  Rapetde  Ajtonfteirr 
de  la  Barre.  Defcriptioncwrieufe  de, 
certaines  perfhij^fis  pour  te  Commjr^ 

■   ce  des  Cajlors  dans  les  Pays  eloign^. 


LONSIEUR, 

II  y  a  trois  lemajnes^que  jedois  repc^^i 
votrefecondeLettre  i  miis  comme  je  (ya- 
Vois  qu'ilnepartoitj^oinc  de  vaiffeaa  qu*i 

/prefent ;  je  ne  me  fuis  pas  prefle  de  vouj» 
toire  pmtdt.  ,Vous  m'avez  fourm  jj^  ma. 
tier c  &  le  texte  de  jfette  epicre  qqaod  vous 
me  denui^ez  ce  que  c>ft  le  Commerce  de 
JMbif rro/ , le voici*  Prel^ue  tousles  Mar- 

/chands  qui  font  ^tablis  en  cette  Villenetra- 
yaillent  que  pputceax  de  Quebec  »  dont  ils 
loot  CommiffionQaires.  Lies  Barques  qui 
mnrporten  t  ici  Ics  JViarchandifes  feches,  les 
Vins  i  ^  les  Eaux-de-vie  font  en  tris-pecie 

^ombre ,  inals  elles  font  plttGews  voyages 

Wrant  I'annee.  Les  babitans  de  Vlfk  de 

feir^  le^Isempl«tesi  la^Vilie(feuxfUs!^n,i 
^htt^wit  ktofMardiandifes  cinquantc  pour 
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ctnt  plus  qu'i  je«r^^.  Lcs  SauVages  d'a- 
lentour,  ecablis  ou  vagabonds,  y  portent  des 
peaui  de  Caftor ,  d'Elan  ,  de  Carihou ,  de 
Kenard  &  de  M^tre ;  en  echange  de  fafils, 
«repoudre .  deplomb  &  autres  necefCtez  de 
la  vicTout  le  mondey  trafique  avec  liber-. 
te,  &  c'eftla  ineillettre  profeffion  dumon-' 
de  pour  s'enrichir  en  tr^-peu  de  terns.  Toas 
lesMarchandss'entendentilmerveille  pour 
Tejdre  leurai  eflfets  au  th^meprix.  Maiilei 
habitans  f^avent  bien  faire  echoiier  cette 
machine,  car  quand  ila  voyent  que  le  com^ 
plot  va  crop  loin ,  8i  queces  Mefficurs  yen„ 
««^^orbitaaiment,ou  r^bauffe  fe  prix  des 
d*iireei  9  dl  des  vivres  k  proportion^  Qpunt 
AuzGeotilshommes  quioiit  famille,  il  n'f 
fcquekgtandeoeconomie  qiiipUiaeletfoS 
wnir.  La  feufe  parare  de  leuri  fiiles-fiiifili 
ifoit  pour  les  ruider  ,  tant  elles  Aabillttit 
*iagnifiqtt«inent ;  car  le  Bifte  8t4e  Itite  W^ 
goeiitatttaacdans  la  Nouvtlle  Fmnce  qtte 
<JiW^  raiicf eniie.  II  feadrolt  i  k  moa  tmi  i 
^*  te  Hoi  fit  Uxer  les  Mawhandife^  jk  nA 
pix  liiibteable ,  8c  q;u'iltf^ndit  ^\ixm 
godansdenevendre  ni  bttcaJtdivmBM 
iiw  ,  ni  rubans  d'or  iSc  d'trgefaC ,  Htckt  |«fuS 
^uedcspoinc&&  desdeiiteHesrjcha^jJrttl 
J  1R^  li  Marqmit  dt  Peitonpiii^  eft  rtad  W 

^lit€  dt  Qmyiitneatt  GittitiA  W^m 
Mtde  la  Boire ,  qn*on  irapeife  Ibt^fdr  accit- 
ftciont  de  fesicnafrmis»Cam«vlitti 
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Baron  DB  Lahomtan.      Sj 
la  portec  de  la  Cour  voas  f^av^z  mieux  que 
inoiqijeMr  de  DenonvilU  ea  ftiontant  ii  ce  ' 
pouveau  degre  de  fjharte  a  teaiua  M  f.  x^ 
iGeursvt/wrrr^le  Regiment  de  Dragons  dc  la    \ 
Reme donHl iioit  Meftre  dedimp  :  Qas   / 
Madame/a  femme  a  eu  afle*  df  6oura ce  3c 
de  r^folut^i  poiTr  s'expo&a  la  Fatigue  3c  au 
peril  d'ane  G  longae  cottffe  ;  &  qu\)ufcre  tx 

.  femille .  il  a  deplus  adten^  qii*lques  Com. 
pagoiesside  Marine.  Ce  noaVeiu  Giat^i-al 
etanr  arriv^i  Quihec  reA^oyi  Me/Ihurs  de  ' 
^maut^mMofiier  ^  £>i*W,;dCapitain^sde 

,  Vaifleaux  8c  de  compignie  Til  fit  aijiti  paN 
tir  avec  eux  pluGeun  Syficte.  dielda^s 
femaines  apffe  1.1  eft  v6na  i  MdirtA  ?vec 
cioq  oufix  ceni  hommes  d»  ttoubes  reit^ei. 

W  M!!i'''?*l^''  q'J«Cielrd«y7drdant 
l«diprbjtes  bibitatidhs  de'se&tes.  mJ 
quartiei:  ^peil^  Brnkmnit.  il  ri*gA  i{^. 


w 


iJfiL — '     :"  '*'"•■'*««?  pres ,  le  m'y  trottverai 

Aiieu^qa'iiaVilie,ciraamd^^^^ 

due  1  empbftement  tm  d»in  dmBle  Pr^tri 

J^^toc^debal^de.  j^ir^^ 

Oo  vieat  de  toe dirfc que leGin^^i  adoniiS 

>*4/,  5c  qii  il  doit  s'embarque^-  idceitennnent 

neu«  G^ux  paOent  ofdinairement  I'Hy- 
w*i*es  iiitoes  Salvages  tout  je  voasaipaH^ 

D  6 


^^V 


^: 


■i~\' 


•r 
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M  V  q^T  1  d  ■  i  .D 

dads  ma  derniere,  ont  rencontre  des  Iroqioii 

.  (br  la  grande  Riviere  des  OjnUouas ,  qui  (es 

ont  avertis  que  les  Apg^Te  pfepardient  i 

tranfportcr  iLIeurs  yilJages ,  fituez  iMmi^ 

makin4c  ,  de  mc^ill^ures  marchandifei  &  i 

plus  bas  prix  quecejle  des  Francois.  Ceite 

nouvelle  chagrine /e^lement  les.  Gentijs- 

hommes » les  GooreUrs  de  bois  &  lesl  Mar- 

,    chaods  qui  gef;di>oi^c  en  ce  ras.la  cohOd& 

nl^enienc..  Car  il  ^ut  que  vous  f^achipz 

quele  Canada  ne/fubiifte  que  par  le  grand 

j^onim^  ml6teries  p.  done  4es%rdis 

quarts  vieqpent  aes  peuples  qui  habiteniaiiit 

enyir|39isd^graiids£^cs.SicemaiheurArii^ 

:  voi^  tQut  le  Pavs  ea  r6ufFriroit9par  rapdrtf^ 

In  rulne  totaje/de  certains  congea  dQnk  \i 

tft,^  propos  del  vot|isdQnnerre3(plication.| 

r .  ^es  cong^  ,  fj)nt  deS.perminSons.paf 

^crit  que  les  GouverneursGeneraux  accor- 

dent  9  autfiom  duiRpi.aux  pauvres  Gen- 

tilslioipines  dc  auip  vieux  OfHciers  chairgez 

dVn&ns »  aHo  qulils  puifTent^  eovoyer  oes 

.marcbaodiles  dans  ces  Lacs.  Le  nombre 

en  eift limitj^ifYingjtcinq par annee^^ qum- 

yill  y  en  ait  d'aj^ant^p  d'accorde?:TDie'u 

9fikt  comi^ent.  /  II  d^  defeniu  i  toutes 

ftrtesde  pi^rfdiines  >  de  quelque  q.ualitd8c 

condition  quVllcs  puicrent  ctreT  d'y  aller 

ou  dy  |nyoyer/,  fous  peine  de  da  vie,  fans 

ces  fones/ de  bprmiffibns,  Chaque  copge 

4*4tcpd  j^qu'^f%  charge  de  deux  granils 


\^ 


l^ 


.  Barok  or  LiiiofiTiN/  ^ 
canuts  de  marGhaadifes.  QuiconqTJib  obtienc 
pour  Uil  feuLun  cong^.oa  un  d^rm  conge.t 
peut  I^  faircf  valoir  fokm^me  ou  le  venjrc 
au  pias  offranr*.  Un  conge  vaut,  ordinal- 
V  rement  fix  ceos  ecus  »  &lesiiiarchandson« 
cou^ume^de  racheter,  Cetix  ^ui  Jes  obwen-tx 
nent  n'onciiucune  petae.ii  crouver  des  Cou* 
coureursdebeispourentreprendre  lesiongs 
voyages qu*ils  fonrobliges  de  faire  »  sils 
x^ulentenretirer  dc?  profits  confidefables. 
Le  t^rme  ordinaire  eft  d'une  annee  &  quel- 
quefois  plus^  Les  marchands  mectenc  fix 
hommes  dans  les  deuxcanotsftipulez  par 
ces  permiflSons  ;,ayet  mille  ecus  de  inar- 
chandifes  propres  pour  les  Sauvagcs  « 
qui  font /taxees  8c  compt^s  4  ces  Coit- 
reurs  de.oois  ,  ll^quinze  pour  cent  pi  as 
.  qu'elles^ni  ftqt-^oduerargent  comptanc 
i  la  Golonie.  -€etce  fomme  de  mille  ecus 
raporte^ordinairement au retourdu  voyage 

'%  ftpt  cens  p6ur  cent  de  profit ,  quelquefois: 
plus ,  quelquefois  moins;  patcequ'on ecor* 
cbe  les  Sauvages  du  bel  air  ;  ainfi  -ces  deux 

•  canots  qui  ne.p3rteat  qi|e  pournHlle^jeoi 
demarchandifes ,  trouventapri^s  avoir  fatit 
latraite*  aGez  deCaftors  dece  provenu  pone 
en  charger  quatre,.  Or  quatre  canots  peuf 

^  -vent, porter  160. paquersde Caftofsvc'eft^ 

Vii^dire.^Oto  chacun  ,  chaque  paquee  valant 
cinquanteecus ;  ce  qui  fait  en  toutauretour 
da  voyage  la.  fomme  de  huic  miUeec^s. 
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M*  MarAand  retire  en  Caftdrs  de  ce» 
hu.tm.tte  4cm  de  Felteeries  te  pavement 
du  <^  que  j-ai  fiit  n^ontet  i  6oI.  feus: 
cejni dtemarchandifesquf  w  i  lood.  En--- 

rante  pout  <eeat  pdnr  li  Bt,meHt*mm 
ftirencore  1,  6q.  &us.  AprJft  qooi  te  mi 
efi^pa^ag^eaure  Jes  Gx  Coorea^i  debois  qui  " 
^ontaOarementpas  v^l^  lesS*eense'<;usi 

fear  Si^i%?"'  ■*"*  **^^*="" '•'«>'?'' < «:^ 
fear  tra*aileft,nconcevaWe.  Aurefle.vous 

«marquer«que  le  Marehand  gagne.  ou- 

j   £f' *•  vingccroq  pour  cent  fur  des  psaux 

^rS&'''?  '**  P°«««:*»  Bureau  dfes 
fermiew  Geaerauj  ,  o&  leprix  des  quitre 
fows^d*  Caftor  eft  &xi.  Cat  s'il  vendbit 
•eiKsUetrtes  i  qoelque  autre  Marchiudrfti 
f»ys.a^t  cdtoptantth  nefertjitpivtfqu'flj 
IlioiintfyecoMaijte  dd  Pays  dui  viik  «3it>^ 
que  l«lettr«de  change  du  Direaeuf  d't 
.  •eBawaopour  !•  a*f {,,//,  oil  pour  Path  o& 

«f*  font  My&seo  liwes  dePranciquI  Va- 
•mt^gt  fols }  an  lien  que  la  Kwe  dJ^Cinjf, 

ft™*  ***  q»* « 5'  H  ftui  que  vom  titt- 
«*«;«•  Jde  que  feft  feulement  for  les  Ca-  ? 

3gS!f>*»*^*#«;  car  fi  I'on  compt«  i 
<Wiltfa»M>nj>itedd»g.wtoir4tta.  limS.  A, 
,.  -   '"» ■nSMt.at  qo'ottportelaLettrttfc 
>'■*■'**•  •♦*/*«  t»#  WMMwr.  -•-  ' .  '••■  i*'J  \ 
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^g^      .    v*^  O  T  A    C  IfJ      B  u 

fmat'rMt-^^ijmpr^  Mtulit 

clans  l^Mc^aDce  dq  Csitada.  l/pa  a  (^ic 
ila  Coar  9bncr«  eel  dmier/  C*«ft  lataiiC^ 
ae (op  rapbr  $«it^isil  y  a  de  la  malice  6(d« 
la  caiom^ie  du  cf&Cie  d&(es  arai&ceurs*  Oai 

.  a  kbpaci  4  ce  Magj^/at  d'aliner  trop  foa  ^ 
Dtili^  p^rdcmiercf ;  &  de  fiiirc  toiijoors 
marcnor  fbo  iotlff^  avant  le  bfcn  public  ;% 
matsllmptttaf JOD  efl  gtufle ,  &  il  eftaif^ 
i^Mr de  Af#a»/rjr  de  fe  hranchir  &  de  fe  jafti:^ 
fier.  Je  croi  foien  qui!  «*a  pas '  iiegligf  fei 
propres  af&ires ;  41  y  a  m^me  beaiicot^tBi» 

,  paftiKvqu'lia&icuncmaiaconiiiiercer^ 
terraio  qot  efHa  yf ai  f^ic  l^u ;  ma|&  au 
fimd  «  cec  Int^dani  qe  j&ifoic  edit  ipejr^ 
ibone  $  au  ^ooi^iie,  il  failpit  tubOiler  Kati*^ 
igMpdepauvifargenSv&  i»iir       "    *   ' 

fPoit  moits  de  £^  .:'M«,l^. ,  ^ 

oe  MemUsod  Ipse  avosc  fi>ar$  le  nioyea 
d'iVQ&  da  paib.  Poor  Mr  dp  C&mi^, 
foa nom ne  vous  eft  pas>  fj^  " 

jcoam  #  Unroot  CmnmtCU 
flttilfilittfvdaf^lt  f^^  II  i 

jpiAa.  cn,.de  Madatticy 

fii^bo  p6i»f  lioi:^  au^fes  p 
^oe  la  T0na  yieiifie  boili^ 

'  Oflteibct^toBtli^  ~  ^  ^'' 
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ftied^  h^k^m4»otiU9  Wit,  6?  dtsC^a 
CMT^xHmi&ies..  On  oft^^f^^  Imbm  < 

y  i  (at  it^tjl^s  qii«^ik^(l wUi  co^ 
qa'paTeac  fe'dedomiii^^  dmitm  ■-. 

^tjjpepriie.  ^Je  iie^i^oos>einroye  polar  ^  ^ 
Iriucs  <i*hyyer ,  c^  tl  ne  Veft  rieo  fiM  IW> 

.  lSiacl^Ure  isMiz  Qrr^^ii4ff^«  I'at  ^H^ 
Ijyvcr  ^  coufir  ajv^ccs  Wtes  ;  Ij^al^ifiufcm 
Cil^  if  Sa^^ra^^daoMosil^ies^^^ 


I  ^■' 
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gy^*  Cetdwaffiir©  fimtkeateui^ttit 
wmt^^ixiur  ti)ardter.(ar  la  li^te  ;  oil 

^  fiSsdIaires  »  floo-fimlettient  i  dik(fcr\ 
rawgBtl  t  &  SitdttrtrclimtitfsBois,  mai*^ 

croft  tin  petti^ioifttt,ficl^  voos  aflfttc  que 
lipmt^  #i^>l»I^K  Mits  irtil  »ii| 

gif«^  lift  l«ii  atf  fci^  ^vaii  Vdit  €i 

li*   Gtr  animal  cheirhe  tiSiai'^^ 
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goal  eftlong  Scbniii  r  fii  j^Mii^t fofft dll^ 

« ,iiMli  k^lbfflctl^  4  fochairi^ttt  d<6<^ 
Oa  pr^Mid  qae  le  pi)^  gKidie^  «tl<^ 
•ft  ud  ffR^iiae  amiit  t«  iiAt^^lMtf  jfe  ' 

LrOH^Eiai  ne  eoait » lli  «ie  b<diidit « tfttb  fiMI 
tfoc  ^c  plt^iitt  lalxlttirfi^dii  Gi^  I^ 
S^isvflgeft  afrarencqu^U  p«iic  ai  BVi  MtM 
ndH  fdian  dc  trdit  t$&^  tot  ^i>i^»dfifer^it 


CltJ^i|ttiabieaquaiti^liefiSi$d$t^^ 
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wi«0lqdawii<)trevaierablc  cftwpe  qnlM  « 
*  ojlTO  4M  en  irilit  lie  cms  iMKpt  cdinet 

SH^s  «»m^^i!^»r|g  de«  Agrees  dj»«»«7«f 
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?ftl«9Wp#|^  :  <»|>$!iflik  jfe  toot  pi«ui 
paipt.dftip^iit%^ 
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i  inentiQe^tmplaifirdeydir  tracer  cesani* 
^libaQz'Ar  la  ]b^ge^  i%«V  eftfohcent  <g^i«!*  , 
i^fofts  iiirqa'i^poirrail.  Mails  cecce  ik^  \ 
tne  neige  tear  dit < utile  on  i1«h0miiifl  (||i«   j 
>aac  quelle  eft  d^ietm  molle i  jQ elle^  J 
^  ^tilled     6c  gUfl&ote  if  ou  peat  joiiidfe^jg 
Nteapr^un  quarrde  Jiene  deccMide  $  oiaiii 
ii  la  oeigeeft  ^stichemeac  tomb^,  on  ed 
fitqu^dt  ccittiirtrois  6c  qoatkelteuSs  ,  diw 
wt^Sofwmi^itiitmj^mtmOn  ikafknsle  fc4 
C<kira  des  cliieiif  qm  pot  I'kdfdfe  d'aif^i^ 
0e^  ifoyiM^df  diuu  l^«iidegits  les  plua  cdu*  — 
^^Eeitsdeiic^Sltiqu^^^^^^^  kfdriik 

bn  tire  lep^ivmaii  il^c  Vil^ 
t>u  fe  lenir  fui^  fes^aiicfasi quqisiiaiicl  <^>|^   . 
te^f]^4Qiir|^  autaa^^ 

liir^tkmv  abas  ^iw|^  ;i^  coim^ 
d^aa^p6^fr)gi|sHitiri^^ 

iit^biioml'qifl''dii^ 'et^'ilto^ 


J^ 
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*tmmm  ^m  oe  inlOpr  W»  dt  piMpdx«  cotiy 
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JlliiHitKiiJlitriiiiai  I  ifiiiiiiiiini  Jlilif  I 
frihiiltf  il'ift  itinii  mi  lifflbm  iliiiillihiiMi 


:it*s#«; 


>M.fi9  fi^^ilM  90iamKt  0Q  eoduit  la 
<Q«^i|fffavfc  dfl  la  r«ffe  geaOc  au  iwni  d» 
^oodftQPj:^  q^jrej90it  notPcFlatciq^sa^ 
^oots  ftic  #|t|i{ile,  {iC4iQti9  (Qmincs  rotcmii 

I  habitation,  y^ilji,  Hoofie^r.  iq^  u 
me  Ays  4ive^ti  pmdaot  l9$  u<m  plus  t igoui. 
teux  »p(is  de  raiMK$e»  ^  comir  api^  lesM* 
'ftfslauv^wst  ac  kmn^meii'wpBelkm 
^ftuv^  qtie  ra  lew.  4a  r«fte  rirS. 
chicle  ootit^ciMlJEe  Ce  mootc ^fiii^i^as 
tjngfiamt,  J^  rfcQlte  rfeft^pas  tma»^4 

i-j^iftpcet^QitniKe  oot«ui»  cha^fioiit  quepoiK 
QQtiej^ailir*  ob^  oe  poadioos  |tt$  let  enr- 
^nm  k  %mts  aaaaocei  Nous  enffiiaai 
4qMWe  t  vqire  Cfipl^  k  OftrnagB^  a  notM  * 

¥*«>!»lri^,P<J^lr<**^l,4l^c^4a«^^ 


_  e  ces 


tfvpttvieQt  ^mt  d^Qii  cottp 
««lkii*i&^    ^WiN?  miges  que  Vqq 
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"  9^     ,    ^^'t  A  ts  «  ••  -'li  fir  ''  *       ' 
teffe  dMls  ktfi  lalUift ,  Sc  dlclMifi»  fdi^fi^ 
01 ,  '4aof  qoe  rjidimal  f^itte  v^iSKl^dir 

ri  ces  detix  TiMTMs  d^i^tcntats  fifr  l«  Vie 
prigoatix  foot  ^ayeat  dmnd^cei  , 
6c  que  de  ces  banieres-lli  ron  to  d(ftrtiit£l|t; 

.jMu.]>sCc|r6  deles  Cariboos  olic  j^  t^'' 
fMr^s  ^  toBatc  lore  que  les  Orignaux,  ^an« 
Doadft  uneiigQre  d^animai  I  gros  miille'Sc 
iioQgtidsoire|lieSi  cio  ne  lui  ddoiiem  tieo  )^ 
tiio^ehiedoQEUBant  Ine  faiivage  :  Cdmme  ^  ° 
ilva  "le  pied  large  il  Ichape  aif^menc  fur  14 
Beige  diirtie,  en  quol^l  diflR^d4|;Ong6al 
quiaiors  eil  piiil|ueteaj.t6t  fiire^^^^ 

>  Jeiaisi  bourle  pu  matl^e,'  ^l^ajodee  (eci^ 
k«Ma(c  quece  vo^lgifr  m^tnls  daiteuQgra^ 
gpAtd«Gba0b.rC^eil  UimMtodefl^^  dV 
doooerjtocit^iiMHilatfir  quand^^ 

des  Oi^Qaiia;  f  %  c^  le^^^a^  9^^^ ' 
tdutt'liiS'l^ii 
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Jl  II  ^  v^ai  xjoe  jeoe  vous  ecrivis  qt^'and 

^isiriunieef^    vous  devez  atfef  me  coo* 

abStne  pour  iife^fuadl  qiii^  n^Kgnce 

«?y  t  ]WD«K  jde  part.  Je  ^  bien-aiicjcii^ 

:t^%9fM^  Y0#me  citcz  joftft  te 

^r#i»fi%f(6li^^  eUe  eft  en  ciffietd^a* 
49  Jiullec^  JQdaikitla  T6tre^eUe^eftiK|{^ 

f^tjre^iiiis  inqoi^odeiiiCQaiin^^  ftafieiMrl 
%t(G»dx  m'oQC^refi}04i»^  nSoiveUes  ;# 

:]^4oie  iufi^u*4  tans  lbii|^iiQer  d'etre  mottk 

ilatre  commerce  epiftblanre.  Si^bleii  imc 
q^  mes  Drigaattx'vdosf  oat  iiltfli^k*] 
^M  la  )oye.»  6c  oeUrm'eogagei  ToiMln^ 
dre  compce  de  m#s  aticres  ^flfet^  Je  me 
igpjrebm»^ti|  efTett  que  ces  fortes  dfrie* 

la  chafle»  dc  ]e  ffMis^coanois  pour  tia 


??^ 


? 


i . 


$  ■ 


^ 


^y    ^ 


i.t 


.^:- 


^nechaflfe  V  a.  je  Vons en g^ one 

c^wwsqui  fetl&diai^t  dans  le  JUe  de 
^nmpiftt  4  jc  les  fomaiai  plus  dtiiie  fait 
de  ^ir  parojc.  E6fin  .  aa  common 
«»«ej*^  tools  de  Septcmbre  demltr^oui 

5  JzicZ?^**  ^^  guides  ^osenc  aaviton 
4^«^e  i  tons  lienft  ti^s4Mbi]te  eti  ce  ^n^ 

tiffc^qai  tonodiflek  fiiiiaittiiieiitbwii 

'  W^X^JSi^^i^'  Noere|i«teiwc 
»ri«ll  ftt  fe  I^Jioid  d-im  Marais  de  d»^ 
Wtroq  Jftniw^  twcuie*  Ob  di^^^^^^^ 
2??*'*  « Jtoo  fit  fiNT  l»«aft  |>b»G«di^a. 

\mm  we  €ehakiediflance^  tines  des  aw^ 
«•*- Cccfee  feate  eft  de  ftnkkgc  *  ^  aflts 
'W^ojif  conttnir  Iroit  oil  qtiatfe  tl^H 

^tr^^y^*  d'Otitardis.,^  6i  tfo  Ca- 
^gMiie^iio  deSop  *  at  nctetih^s  m  les 
»JigewcJ«»«fo»^  «^icttniit 


^''r 


^■•i»j 


% 


0 


4?  4a  hate*  Tout  icanc  aifiH  pr^p^ »  les 
Siuwaeot  a|:tacb«ie  Ij^if9  ^^^        8c  s*Mi«' 

ibyattmdcotmrkmi^  Gail* 

4es  4  jcf  wiK  c6f«;  <l«s  pyfs  »  des  Cfoard^D 
des  O^tacdcs.^  di^  Sirteltei  ,  &  d*aucf«s 
piicaMtt  de  Hiyite  UKODoas  9a  diurope  9  61 
qui  sLbaaieatea  oe  Favs<i«  La  gene  v^oJUtci- 
^  dl94e  par  ua  oaCUfet  il  bi^  codcrefait ,  & 
'prestaur^ces  aoiiaauii  enpaillez  p^r  des  ia«  i 
idmdtts  vifaaf  «  dcj^deat  ea  iouee  popr 
-teur.teiuc  coa^pa^fmAmmiisCoiQt  mat 
payez^  de  Lbot  ctvilice  $  car  iori!qii*ii$  oe 
peQfi;iicqq*4i^i^jo$ir  aveclecu^  preteodiis 
camafadiss 9, iim^Kxvsi&s^tQm  pl^ivok £01* 

^m^tixm^^f^omt^^  <^a^  ten* 

dpotk  ^lat  i  rent^  d^  ^vi^fcs  &r  la  fii^ 
l^cie  dei'eau*  %lec^ic^ircu;e  diira  i|auiaf 
jours :  ii  Jie  t«Q^  ^b^i  noas  de;  k 
nuer  ;  inais  000s  ]Siti^»  utiuj^  4^ 
degoik,  poQ»  |(B$  di^Giftux  de  l^i^m^ 
foeur  nous  (oulevotcrcootre  ce  gu>i^«^ 
chaqger  doo^  4^  vi^iiaille  en  gii^s  d^i|ip» 
oeur ,  dc  uas  degenerer  «  noujt  cbujiujiai^ 
4anHiie  dcT^  :(ouip»BreQes«  CketeteMoeii 

lAi^dttMgnrlii^oaile  s*^^ 


T-*yi;" 


i. 


m 


foo       V  oir  A  6  B  *    Vi^  * 

«s  O^^  OoiispiilAt  id ,  taotii  y<^ f 
Cto  eft  coijtraidt  dcldr  ezorctfer  comine  ff 
e^toient  dies  legions  de  diables ,  8e  il  nV  « 
fas  cnco^  long-tenw^iie  notw^Moofei^ 
^eur  i'fiv^qoe  fbt  contiaiot  de  Ics  fou- 
froyjt  a  groffes  ^ootes  dSdaal:feQice,  pou^ 
lie  iaiut  del  Wens  de  la  terre-  fii  verta 
1  ^  de  nos  maimifc  intentions  c(mtr|-  ^ 
les  TourtareHes ,  nous  fimes  unlecond  em-'' 
baroueiiiene,  %t^s  une  .coutfte  navigaeion 
nOiis  mimfes  pied  1  terrel  FcndfoitoS  nous 
r   ^m&m^wtx^et  -,  &  qui  demeitre  Ic 

champ  de  BOS  Exploits.  C«oir  line  plai^ 
^mm^^rbtes  mats  ^  lAaigfe  cfe  li^ 

S^^S^'  a»«Jen^pots  dire,  finid^i 

°'MP^  Vois^  aiwtir  que  c'^ 

m  wi^«:r^^  airibns  jufte* 

*"  "^'  f^«^  que  ce^  ©ifcadr avifce  i 

^^  irnibt  pour  feire.  one  paa:fe  ces 
wwts ,  jpt  que  toote  In  nation  toqrierelle 
etcMt  coriyenug  de  ce  lieii-U ,  poor  y  tads 

1^  grand  confeil  ded^itement  »  &  des 
«ffifi»  de  rft^rmiciq/^^j^^ 


.^i-jV* 


l,/Ba  iT'ON  0«  Imhontajnt.       :ibl 
|ii]^iniliebcial]|i^ 
<ea  c^teatemencr  ]«  ji^iiia^iiie  (jue  voos 

^  Q  Ibng-cems  d*iuie  m^iiie  "^aodtfr;  m 
j^avois  un  inoy^  poib  inb  ci^lalGsr  Ta^ 
tit.  J'allois^  av6c  deiuc  {eiuie$  Saiivagdl 
axepiromeDer,  le^fbfil  far  l*%iaul^  t  leipag 
d'uQ  niliieau  ^  tmofoic  optre  <|^aiQie^ 
C^ic-1^  poor  moi  imte  ctiaOSs^  d'atcefibi^ 
ire.  Notts  y  fdfipos  captinre  de  BeccaHS^s;^ 
de  Ralles ,  &  fur  toot  <^aii  cen»iiiOi(Mtt 
qn'ils  Qdnuneiit ,  je  De  fij^  pousqinai ,  Bm 

le  ;  il  lie  fr  peiit  rien  maager  de  plus  d^« 
lidit*  Noiis  tii4iBe$  aclfii  daa§  la  m^me 
«oiir&  des  ttts  nrafquez  i  ce  foot  de  petiti 
aoimiMix  4]iu  iCNit  ef&^vemeai  tome  if 
figoir  d\iii  lit,  mibqaifo^^^  de  la  taitit 
du  La|mu  Leli«  ptaa.eft  prefque  a^(E'e& 
.  ttm^  q|a^  celle  dii  Caftor ;  Mali  do  e^# 
l^rche  prkicipalemedclears  jtefticales ; :i| 
eofort  paeddeuradmiimbie  ;  U  Gi?^^ 
la  Gazelle  o'exteileiit  t iea  de  &  fore  ^  nt  dii 
it  doiix.  lUs  rats  mofqaez  j&  pdoouibibC 
Ibir6c  aia^icyr  l^n  le  nez  aii  vent « :6| 
c'dlicetteiiiaiiimdeiiagerqa'oii  les  d<# 
coavie« 'AtdB  en  «(I41  des  Fmt^^v^  qiaf 
fiw^  peiteei  Fbiiiaes  mphitiidu  Mais 
'  T  dii  Mies  di^ijet  que  vooi  r^SvetUses 


) 


,    T 


ail  CQiitni^  m  pnb'xmmmm  lear 

•itt  tte^  4ff  Oiof  j(  rim* 

fi!^-^  tiiw  fiakai*;.  M»i  Salvages  «» 

iiigcv » ftidivert^  ill  Ipii  df  ft  Mir  nwu* 
M]r«  iee  qiit  fi£  imdiM  tm^  i 

#ii«rfiit  i^id&s  i  mtb  tuSii  0^(11  cpqpt 

coiitmdf  ivdiif  tagi  dt  diffi6fnt  «oii)|lMii»« 
mauame  mn  Sum^  Vlsn  npiieevoiefit  n 
c^  leor  apgrnem  lV»<ne  dt  mi  Mm:i^j||i> 
&r  j  lis  dimt  qtfilt  vooIlMm !««  dofao^r 
foyt  :eolim.  Hs  me  difoMot-iirift  mm^ 

^m  de^  mVm  fiw*  <miw  1iriqMi(tdfi# 
fitfoe  lis  cQiitiirenc  prli  d«  «r^  JwiAi»  «jiis 
.iM^  de  Qocre  MiHsis  pmi^<im  Iff  t«r 
Jicm  de  ««$  b^es  fc  q\iawi  Ijts  ^r-^ifi^ 
poovj  qiidig[iit9-iaMis  ik  tts  mlmrior  «ii  di* 
l%ilisf  m^  ^rcnir  •  ^i  j^^iil({r«m  Air 

am^^^lQpgw  de  bdlA  id«oMMft«^  fK^^ 

deceit 
vo^tib  d«^  drl?%iic^i^^"^ 


1' 

«4 


1 

I 
■  1 


:  i  *., 


■"•■•iVi 


>¥X 


jmt%jpojm^  poAiiiiii 

i^icNisodttdieB  vliom^^  ii8«$j 

ilHtaas  VhonaauMan  fiBttfiw^  ^  Afet^ 
tmto  ciije^  poftoml  U^f^^ 

ii?  my  fioftfe  dg  moqfiiait ,  taaigs  fa^m 

ll  Mtele  dectneriBoiim  liGtti  imi  •  Jc  ||^ic^ 
pb  la  fttiakci  Alors  ud  Sfia;^t  tow  (Mr 
K^taaiefie  ,  |aliapc^  ,  sj^ib  let  t^bimi 
tone  cflu  fii  fiur  ea  tt»  let^yb.  |^ 

aic»<en|s.«Osl|pieai  4«g  ibra«es^4  qm  lfi(> 
ftotsaffaBL  tomsisiirtili^ 

d&iaedtaiiftliiQeii  Ik  iel  il^i^OiadltltSiii^  .v 

eooiiMhcok  Ai  # itbactr  t  as^i  «i^  ,^ 

fiitmftoiiir^kaiak  ^b^^ 

ntdrc;fii;<|»  jfifik  ^  ii^!  #l^QGve  bills  |i^  ' 

flofibitTf^  taut  dl|iiiMi(kl^^^6(Mi^ 


^ 


^4: 


"      v*^     . 


jQie^o^oMj^  de  voir  »16r$ 

#^»fir  i^iiiaiftfi  elk^e^ 

^Wonti  dfedaidok  6s  ijloils  iil(^  tfoi| 

mnile»i^r^eiiifoii 
.  H  feorari  laabM^ 

jKpfts  uo  de  iHNis'a'e^c. 
^mmat »  lious  £bies  li^^M^ 


'•^f-^, 
l««* 


•\  .  -. 


e^^ 


4  ua  Doil»Pourceauu}  <^  ^b^61t  ieo»ce^  U$ 
#riiips  du  vaineti  V  oo  liu  anit  ik  peati  i  :w 
l^eocra ;  puh>  aaiiea  du  fiilok  oil  te  mf 
^ U hroche ,  &  nous jitti!aies iiaboci jroput* 
\IeiietroavAi  poatcanc^ptttrce  que  Ip.^jn^ 

^^M|t»ariandeiiieieiQ]:^j4^  ntas 

i;luin|^cs  me  I'avoieac  £ilc  eTpejrer*^  t  j 
.;^  Apr^  U  moiiToD  del ^^purcf relies,  c'eft- 
jL?dire»  apr^s  le  paflfag^  de  ces  QKeaiixv 
me&  Saavages  me  fireoc  ua  compiime^ 
;tffis#onforiaie  i  mom  taleotioa*  Jit  mejilr 
fqac^qae  pi^ecaat  degp^i;^  i^imii^ftiicfc^fe 
4e  ia -.diaffi^  di^i  Origf^i]]^  pas^^^^^ 
i€efl|iElqt}Uly.&ac  ead^car  i)s  ailr^ii^ibv^ 
.da  me  reqvoyer  en  caiiot;  a^m;  bibitneiik:^ 
4M^ai^rteglace»i^maii8  qiitt^  cNi^merBaf iSs 
ifQei»!e:;!im^mot%ii  feftera^ 

tne,  moiiber  dM  mmvellt^v^iairei  4^;isie 
ftioieiic. ouHiervies  pr^^eQce^ifbosifi^ 
g^bieo  quefe  t^Mipai  de  bod  coBuii  i  eoiu* 

f  ma^  lie  yo^Mir 

Mfodai  f^  lis  avoient;  4i^ECm4^^  m0r 


i  •; 


.J: 


/  •_ 


^ 


VO  ¥  A^o  «J 


P:  W^- 


efoi^  cncbw  pinsiconctfiir  do  4ie0<iii,  if  n^ 
t,pUi$qumiim9  ptwi'emiaim^  que  de 
f«rtir  du  campdcttoortfrtfilett  Noofr  pU^ 
«!«»  dme,  bogiige  »  ;8c  noas  ^caot  reniba^ 

■m  l^Etvieie » Juiques  dan»  oo  f$ml^Q^ 
<N>x^W^d«  eireiiie  ».-ai»-lKNit  daqac|% 
t^  groove  #1  inert  pint  fl^aod ,  W|>Jttil' 
l!|in  dt  ffliitit  pof  iia  mnt  d«  mq*  pls«.. 
€e: iitiLtioe  1m!u<<  det^  qae  aous  d^ou  , 
^|u4m«t  ft  |iit  ooii»  fijd^     ac^f^iouvw 
i^lfws  «¥oii^|l€?f  sot  ttailb^t^^^^ 
^Iqvct  Sanvftget  42^  mifihae  iy^c^  d«». 
V^ttf  &  nllip  !•  ph}$  glaad  n(^^ 
ietwMidivflllr  dttpl^  4H1  traprt  pot* 
fModifdiii  Immtittfles  boididccoLto*. ; 
iS^tiiflB  #^  t««rd^ 

IW  t^^  d«pofte|||i%Mdiie  par  l^iio^ 

^^MM  iotde  pifffo  dint  uoe  l«rai^  /  t/ 

"^  ntBt  Oft  l»  uM^ufec  bioo  leri^  JLotlU 

rio  Iicmm  iFic^t  1.  Qim  %qii'U  ^oi|.<^  i 

i^AJijggetjjg»f  d»4a  ti^^ 

.  Pt«  <^ige  &ttI#7fo«N^ 


.r" 


(te  tbaoeiie  la  dire^bn  ta?t  ie&Uvdr  ^i 
VUkent  les  cfapes'ili^lei^'Qn^tks ,  qui  re- 
kneecefit  uii  noiaveiiiiilii  i  61  Jpi  Hpattttst 


>  ^pdtii  CIO  eft^'^»eitfc^>w  1^ 


«ftai»vecun*ilS»UT«ge,  Stiwaiavion. 


"vf  ■        -       ■■  '  -'  I: 


»        ><• 


TTTj. 


<d> 


Tj;- 


BakOR  01  LAHONVilf.  if^f 

qvmixs  fe  fifcdt  vm  filaifir  deWwaxdwi^ 
ces  d^iiillcs  de  maflncte.  ^ibi  lefte&t  l4 
Ccff  dl  ict  fort  grst » ^-mtU  la  Wind*  ii*fl4 
t&^d&Kkte  que  i^n  les  .c6ce»».  Ge  ne  £iii^ 
^ Itipoleclialle  qtteaoos fimqs »  car dtuii^ 
foiiftlpresi  noti^AUdflM^  ^^^^  iviOifn  i 

lSiMimdfc1a;vfie*^<]diiflbr  dahs  Ics  Bbir^^ib 
40ntuo  taleat  thervellfeux  pour  cet  exerck^. 
^xV^ttioiiittemeaieelm  de  cpribotcre  l(^s 
|r(!im4'arlMr^^^  fe  nidlencb, 

^i^ei^lpoiiVois-jiiiB  kiffler  d^uJimirpr  t^ec#, 

^tm^ma%^^9iitam^dgt^ 
i  ^i^wSawrage-quici^lok  V  voia  on  Oan;^ 
;J0  lifiir  difnanditt  ifqooitl  cooooifloit  qofll 
a^  jpliliiteir^Oairada^ 

Jip^^rlla  pe/A»  ero^  fwwfijue  poflte 

j^imfimmittnpm  6e  ff a  dangereox.;  lis  q'«»^ 

^    ^efeqiiifiif^iaiiuu^ 

M  ^^  lit  jis  blefle>.  Urfont  fi  gras*  pile 


»lf' 


"fti  „  I 


4 
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0il«' 
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»J 


? 


{ 


-y 


lim 


«Mjf>'«i»iiflfe  ««4wa«.  fear  ^SJ^i 


[f' 


i>-:V 


./•■ 


f< 


leo 


i(^ 


dftiit 


£1 


^diire  une  miiiate^  o^  m^;^ 

madi^  t  peodaor  qdfOis  i^ifioclie  ytv*^  is' ' 
jliea  d*oii  iel>roiif  eft  v^oa  »  6^^^^ 
It  ncommenfai^  opl^  sHT^iie^ 
jipdcg^f  dft  c«mfl  cii  t«ii»  t  j^  €0 

ri  6tconvmd9tti0o(hM^ 

iiiote  #  /qui  apeiie  Ibil  M&lei  aft  baccMC: 

fiMties4(iles  l*uii6coiin9l'aut;teqo'oa«QK 

i  ce  b(kirdomiemeDC  d^  dsmi  qoatt  dtr 

ieiiy*,C«lA  no  dure  qqe  let  4ttokHd^Alf dl "». 

les-6atceDC  conftammeac  &M^dm§sif$ 
neocant  le.macia  4  la  poifite  dtr jour  »<  r 
Ik  neBniflaot^'i  neufb^ovOsi  >  8(  ii^  foir- 
ttoelieure  dmnrle  igobchdr  icita  S)^ 
^'ila  jmiij.  Je  voiia  aveii#  qu»  je^wft^Cw' 
»meote  4^  voir  fie  4'admi«Qr  plafilsprs^ 
battemaik  dirties  rfiuMVOoloIr  eircr  de^^. 
|i^]5n$n^  MUmOoYr  «.oucre  Ip  pkifir  dr 
iint  de  clia{fla»^i{fi^tes  «  i*ai  «atore  e^ 
iV^riUmra»iaiiiW^4bii«!Pce: 
i&jfi^lof  Htes  M^ 

I^ff*  Wont  jamais  vpulti  me  quitc|r#.< 
»r#  morjiroitd'eavie  de  me (uivfitKinits^ 

_  pa^fde  $Ulogifgit» 


.-'f  f  i 


canoe  n'^aot 


\ . 


v<M  Ml^tti^  qui  ^eii^»wie«r»nt  iotisS- 

liokffhe  avecbetacoup  dc  raiCbn  ;  car  il 

j^$umt  p^$  «i»aaqtte  d'ef&ay^r  mes  Saii^a- 

i^pwibo  jargon  ridicule  8c  fes  cermes  vol. 

,^eg^ fens.  Adica  ,  Monfieut,  je  fuij  an 

tHHi^  dem»s^m9  &  de  ma  le(cre  j  je  o^ 

Ws^wrcM^  jc^  de  natiwUet  de  jg^ie^, 

.j|lon  cpatinuei  6ired6 gri^nds pr^paral 

|ife  pour  qoelque  ept»prife  conaderablew 

r|-e  cems  nousaprendra  feiendes  ch<>fes  doot 

4J  TOtti  infprmerai  par Ja.  voye  des  dehiiera 

•¥jjiffifwx  qui  patHrodt  de^nr^f  Ha  findij 

a AutQwoe.  Jefiim  pafc let compUmpntoiy 

^':''V'^->^^>',  '  Vbtre  ,.  ace.,. 


m^- 


t^i 


^  .di«»^  avec  detlroupi^ 

^  ^  <#w**Zf  A  See  iMene  wwrlitt 
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vvnii.:; .  a 


->  •  Uw 
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jN(ie9 ,  9c  fi  qiielqae  chdfe  mnsMnimflii 
c?iBft  lectoix  da  dlbut.  On  me^toaodap 
Baie^a  de  Mt  if  5ei§f»fMi  que  ootni  ®f^ 
'rttmciir  «  oWre  d*  m*aca)rder  tin  yoyag 

ctettd^  grace  ,  lant  on  »ea  dc  p^in^  i  I'^dl^ 
tenk.  Mes  parciw  itffeiv«it  de  tcia*^  iwt 
fldt6t ,  6t  que  mes  j^atiNis  <idflii?ftiqtt# 
ibtit  pidlantes  ;  mais  Mr  ir  Denm^liej^ 
liof^  hier  un  Ar^t  coftinMiadiw  t  i!  t»^ 
di^f#en  bonne  compa^te  quejeiieJiOt^ 
WW  pw^  pocir  Faris  qtt'aprb  la  Cask^^ 

^  'Siiivant  tbntes  fes^  apirences  euefeii 
diittd#  t^e CampagDr.  No\^  en  voitio^V 

lto  cUiliretii^t  ie  larrain.  Joge^  de4MJi 
^^f^Mu^dt  roHs  revoif  i  an  lietf  w 
fe^qnefat^djr&^ 

iiiii^  8l  mc  #f  di^bfe  pouriwti 
j4^k.  Mr  ik  DiinmmUi  t;9<nt  r 
mi|ii«rf^€^  d£l  1^  pi^< 
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Bar 09  »  **-»©«  V* »♦  \^p\ 

bfe  Annie  fe  mettiijW  «ww5^*f«*  Yf* 
&in£M  wee  M  oa  «<•*««  *«*9"?*il?^ 

I*i«»e,  }ef#i  p«fo«a«5U*te  «a»  If  2*;- 


««^  ^iim^i  fw  «fe^  two ,     ^  ^ 


•^• 


gu- 


•'--.      .-,'5:         '.%').    -y.N;,' 


t^-'I^Rj^; 


/) 


V.  ■  1 


^^^pmim h^i&m  immOia^ 


tef.ui 
tieiai 

«mba 
deux 


^«9 


jaiUK 


m 


«v 


,'     It 


"!.      ' 


3^011   DB'IiAHPllTirM..    t'i]r 

:  %rmiDer  dcsjtffiurcs^  ito|(6«?MmijesV  travafl^ 

ami$»  fit  vous  i4iiriow.f|Mo«ifiw^ 
in.*$^  fi  cher  I  >toat^  ow  ^w?Kcs  iae;  du^ 
^^iiUfoieot  yivcnient  I'imal^tioa^^ 
xnan^  le  plus  piffioani  ne  pcaic  je  fepf€(eihr 
tet  une  jomOance  aw  plus  de:f(4ifiy*;»(^ 
^  lielaif  ces  isdlcs  eTperandBf  fo|it*^Qlto V 
t^eft  comme  a  j*i>voii Ait  on  ig^We  rtvc#^; 
8<^fflOft  biCwrre  dcftm»  IMi  ttm  de  »^ 
«inbarqaer  pour  la  Rbdielk :»  me  iM^xicK^r 
jiu  bout  du  Mdnde.  AvaQt  que  <l5expliqtt^ 
JiS^mgine,  je  veux  vou?i «eli«r  ptwle*  5C' 
#oilu(midrecompte  denotrcglorieufc^^ " 
^Jkgae^  pwpftfejKrVous  1  ©C0!«twy4*i  0?^^ 

i    Mr  deChmpig!^  quyttll*  SfceaiB  pur  tte 
b^  &  TOllaiai  prdjaeffe^ 
rVpufe  o'aore*  pw^laoi  doii^:  pttblil^^#^  «» 
liloiififWf  rtoteoiliwt  $^rmpAMH^G^k 

idSe^tSl-M  tf  F<iyi«ft^tnicaa9iij3tt|lirftoi^^4 

.aimbtt$ala«ipciiit:pl»abe  kHim  bofilliiNS*  - 
II  pvm'^^^^  eji«$  Cai»diei^p»ir«irfcw 


>  :>! 


,v 


K. 


>.■•«:    , 


^■f-^ 


Jrr-'"'^A^ 


Hi 


rt     ^  or  giro  i  t  -^-^- 

^  fbWiMoM  UB  stand  Dis  dc  fii^^k 
«oi»ii«w  tewvlo«i  d«f«5ite  «JSS 


■PSh' 


m0(Sk-^t  Bah bi^^tian;    tif 

jbs' 1]^  4<^1t  ^liiMai  tiMDNt  %i»8e^  M 

e^  iK#»  |!^  61  pat  iamt^^MmsM 


iMis  T  linger  i**oii  iiiwipaiv 


919         V  -6  f  A  o; «  S     4)  IT  /- 
n^iios  Pe^es  ^  ops  VieiUardj^  $  oo  noitf sfiil^ 
9».^li¥es  «  &  I'oo  iXMts  ckoc  di^  ium|; 
»^ftore  ciA.i!9n  ae  ffoc  &  dSBtoitt  dcji- 
n  umdief qoi »  at  fiuiM^^omt Jf^nj^ 
»,l9  foinpeil.  Op  nous  alOt  ^pi|lir  fl^it^; 

m  j^iaog  de  oos|ieres^^fli^0  i*pp  Qpi»|:, 
^^cpalkifl^^.vie,  cfeft  np^r  iwos^iUi  rep*; 
||)|»Uli».»ip8«fe  que  If^  fiiott  -  -" 

f>tant  (km  clef  oom  vedgsMpdej^:  pc;ti|l| 

'   un  4f  j||§i  omppiipG^  :  e%JHt  pit 

Ifivoic  lf-^ife«i»4i»*  M'flii  cetnt  dp«i0, 
^hl^  jeliiii  comaobw  coisettf  * 


/■ 


*.>1 


,-  '■  Li 


^liin^ii^  40fitj)M(:4«p  Jrfftiroi^4^^ 

JLiGtrsil  me%tii^t9^»ilwe{MirIftj9ipd 

p^%^c  4  Itoelier4'e<i4)^iltida  mlX^ 

-^  I  l^od  U  flouleur  le  p^^ciroit  i  ly  . 
^iO^IHfi^  co(f»^up^  deJ(^ 


•'* 


{' 


*■**"««*•  **M«n  Aweuie,-  iit^Z^ 
A  F  «»•  ftmrif  «Mi«  {|i^  ioiiii^  nh..^>Z: 


'itsfemdi 


•W"  - 


T 


=^ 


■>  ■- 


■  .    ■  ■  ...  '■'."■.■■«  ' 

y«af  on grandoMrrLij  ' '  *'"*•  •'»•'«« 


'rf'-t 


tr 


.  -^s 


wwirece  redputable  repfo«..Noa^l4rik 
MgP0fit^^6f^tw;nav)^ 


j' 


A' 


no»  Alliez Tenons  amvezenfembleiUBi- 

SS**  te^  •**«# '*'^?'^^ ''«• 

««««KI>arqo^q,o^OBitl,»^eJ-«»tttwt«     • 


v:>:MCfe'  -^' 


V 


C 


UTAifi 


eweiie.  lie,  lour  (hivatit  nn  4ii  .;«-.  ^_^i* 
trofi 


B' 


icette'jurifflru- 


.</ 


[e|iia»*«i>. 


60i|mttpi4i^JG?sd^^^^  i!o|it#? 

Raviolis  que  fi>pc|icsies^le  ferrai^etiottiiDti^ 

Wmrmiei  fc-i^c  doac  e^  laGravjettmiu^^  V  j 
lteiit>«drejpja  niiM^y^^  •     ^^ 


te  Maic^  ei!<5««it' cpi^  j6^ 
Ui^e,  8e  le  refte  4il  ^ayages  |tolc')k  1%^^^^^" 
^ueue ,  dc  faifoic  i'aiti(lri^-  gardij.JUpre* 
nier  jQur  OQ  ne  fit  que  •  ^uj»cre.Jicfi&9  9|t: 
M  ka  fit  factt  riend^^jjr*. I^^^^i^ 
jpiir  nos  daeouirrwrj^^^  ayjuifs^^^^ 
diirans  pounSrepIt  >ufqp^.aux  diamp»4^^ 
Tiffage  s  tene'reiKoati^encpas^iQea^ 
<WHi«  copcevez  ^ieo  qo'Uf^irevioimnjt  proow 
ftemebtnpqsannoocarqeciebooae^qoav^^  . 
fe^  lis  en  ftoij^K  ^$8c  $fixkax^  l^pxop^rm  ^^ 
tioo  quMIs  9iimaginQip(^  11^  • 

IliiMiS     ^mJim   •«1^'^<   1a'  ' 


< ,  I 


:it.. 


cKN^>|ic^|ivldpitakiotf^ODii^ 

fliiis    ldi>iP|]]«'  nour  ;tMtfS^      pied  d^db 
e6Maio;;fidiif^)(||Stii«i  d%or 

icni  7y«iwiir«fte(|iM  s^^pient  mid  ob^Hm 
kbftsijcfar  (at  ct:c6Ma »  noi^GoiiKurt  dfi 

fiftoiki  OMig  lisf^a^UcRC  poior  a^iif^ 

tMccvms  ^«^  nWolem faitMcimaoiM 

^  de^badrtpdarii6s^cAxipef«^^iroat#lW 
\  F«rdit'la  crgniontadtf  |  on  nt  iroyoi^fkii 
que  dec  libmmet  ^ific  d«  friyear>  ici  <{ii 
^un^ttJt  yi  A  14  were  de  grot  aiMM 
tas%itQ&ro&;  li  ny  avok  pas  U^ioioli* 
«Mnbi»  de^^  compi^wjde  b<t<ftliMi%:iili 
d^uomautiferaiig  aiilkiire,  Nottrflild«i 
«^  hafofd;,  6c  j^orCboveiie  xmim  m 
9^  qoe  «oam  l^fMlM.  Od  avdit  %^ 


te  pai,^  cb  fee  %lo»l^  i^  l^ntHyitoiififc 
Jl?«rut  damtbili  im  itiijioffibl*  v  |#^i«iHii 


■■^'i 


^  H 


>        6: 


A 


rif  • 


■  '    - 

.  f*OQI^«iiOQ»^oitti^aiit  on  fiirr3i|igii|^ 
ItttBuSA  la^unii^  |6§|ttmni  coutes^Jef  api^ 

«%iw^^Mil{Btot ,  iii  fonfe  t^  aux  !«;: 

l^vi^vifitt  &ncHi0  rimes  f^«iiup 

m  pMaQe%eii  ctophife  qtifitf^^viqgc  tk^ 

|^SN^|p»a(  pmir^iwoiiraii.  jafte  Irnonw 
Jit  4i^il^rti^  l^o^  ipirto  painia  cdie  det 


V-v,S 


*  -< 


/ 


■m 


^^V  •' 


Si^^Jiliuj 


fc«hi».,aaiA&  Ji'i4a||i'iiiii  j-A. 


quoismi 


*v 


-» 


i«^ 


J. 


Vi 


amrlrcK 
it^dela 


gt;  c4ce9 

mm  9  8n 
a^l^  ail 

[*  nbnu 
Hie  des 
IxSao- 


( 


f-.c:%-t«v-.f,.v#'# 


r' 


is 


V 

^ 


i* 


.!,-', 
■«*-  ■,*% 


•  ^  *W.    i  - 


i 


><-a' 


Iv^'i" 


>5F,  >;^|5.  ;*  ^  --.;.'>' 


't*^    ^'tq 


'I.t*. 


\h 


li^m^^ 


•^/ 


l^ 


A   0'^B»$     ^p  '0* 


I.*'   ^vv 


53?Jf^  ff'^P^nt.(iti»s  <ette  boiine'dif-- 


51c 


'r. 


:\^^  BaWom  bti  LAfloi^TAir.  i\\ 
^•ftoic  pottfc  U  (jbcoacle  fiiis  qiie  ie  6aU.  « 
^^^rerncorcte  Gaoada  Hhii^dbfui^t  li  pei*  jii 

^inrl^  Voil4  l1loa8lCi(^  i^ied  q^^^^^ 

^Cfiniiiens  fume  j^i^^ 
itire*    Les  an§^  tbibdiiimQiem  1e  p^jo^ 

l^riaoi^  iem«  hiporte*  61  fc^  il# 
<!ittr<Eweit{«>  feligai  qu0  oeos  qttt  tiMPi^ 
iitialdofeak  k^fkis  ^il^ifiiftfii,  Be^dci^ 
#«WMi'«M|^ott£  le  £rie  tel  ^l  ^»  fi}^ 

iiifitt^liiiviiie  ^  eiiit  pirole  m«K  Smiri^ 

Cjilft^oiefKftffteiY^mit  its  Mc»flM 
ac^bnMiMds  g  incite  li^'l^iiidcifMii 
i^iN^t^iioiii  ii^aniliAmeiPdl^ci^iriP 

Mil  <j^iliir  ^iberiiiy  i  ikftMi^V^^^ 
▼olAUii^ac^|aMtit^<k  e<^ 
dlMMtui^,  lei  Iftges  krdqtloi^li^^i^ 
k  pi^^tite  de  m€titf«  le  Iba4  leofft^Qil 


w 


W««  Jo%ttC8 1  .mis  lieaes  toAjours  baci* 
tifat^a^Sc^miBmi  le  >l«C^iod«.  Nous 

i^Qidef  coii^t|€h  t^iompkc  v^^^l^^ 
r    .  ¥?^  • «.  OQUS  la  fifnw  eaguatrft  joi»fs. 


'  ■* 


vwvrage  aforitlllWii^boM 

congi  de.  luH  G(»  %  li^lextede  ieor  ba* 
Mnguc,  car  JaiMfe  lis  n'armenrj  nl  nt 

dwBDt  ddnc  i  Mrik  aouveiaeiirqai^ttj^ 
t^gc^v  der  fo  (^iMrer ,  ib  itofeottravw  d» 
letter  kNu^m'a  cme  FbrtereOe  plae^  # 
•vaot^eofeiiiOTt,  fie^fipropfeiltttt^f^ 
lie  retraitedaos  Imirs  ecinilet  c6otr».  j«s  Jt^^ 
q»i6i$.,c  ^  noQy  a,  pioiiiis  .  aioAt^eof-^ 
«;»  dfrMfintrla  goerrcA^api44v<ftr^#^ 
•^**^«»*!»ciiiq  Watkwisvt>a  da  mo^ 
qii'^M^  les  avoir  coQchuntes  de  fci^ti^  *»> 
>afail[0iif||  noQs  ooiii  r^foiirfin^^^ 
cNigq^Ptteoir,  arnoiw  erperonr^iie  to a» 
tieof ria  iwcJe  m  homaiB  de  ibi&^ 
fie  poorvoif  coodtfi^  roa  :  iaoccf^mndde'i^mi 
M^avjec  nes  qttieoiif  tonimras,  ^ii»^< 
o^pooorer  ta  Nation^;  &  •  &»  omTer  la «» ^ 
loiQft  de  fcs  ^Iks  Attiez^:^  M^r  de  Hm^ 
m«|/liro*avoic  ^rdede  fie  les  |^  fortifier 
^s  <^  doHces  e^^oeesft  II  aflfbra.  eesi^    ' 

|etii.  e^dertopMJets  ccwtrela  Itoio 


( 


\\ 


cooeimni^dsi^  meinf ^k4^  de  hi  Mer: 

'^JJ^^w^eltetiarolwi^itmiieyf ens  sfeil  ' 
•Uftwn  Iflsi  plus  content  xfu   mondei   6c  -v 

Ms  chjwtoieoc  <lej€.  4'iepkiiph©' di^^^^ 
lijbqoois/  i-^ 

-^^  A  tek»4es^jfm^ivifdiretir^  i^^^^ 
ip>«ofeffeG4nefsii'jxi»^r  tupd^ett  ;]t  iom 
^^*HiFoaioiiMmcrereair  fiir  nicmpifoctuiiii « 
¥OyagriicF*«iice>  mail  )*ec©il  biert  1*  dii*- 

J^^rloisbflU'  Sauvigr«  tl^ avoir ^^^les^ 
yiitt  Xiir  Aofr  poor  ipiSnimMider  uo  d^u^ 
ofcie«M«*^iqti^  1198  AHt«r  mff^wt  denianil  4 
fMr  ccmmr^to  Pj^Tt^  fiC  que  quifit'l  I'oU 
oi^  q[ii*tl  avotc  mMt  n^MoiiMrdar  mttdiM 
at » crdnie  ftffi Jd&irvr'drqii'il  r«x:luirg^c 
de  sleo  4i(qdlper  ^  la  .<3oiif .  J^j  nftat  iin^ 

am  dMCI'^s  fevc  iloign^  de  me  d^et  r 

}#fiiaQ(Bavigduic  dela  iiieilleii«e«ig»^|«l^f 
»fitt  pofl»>l€u  Iftcffia,  jc  me  pri^ 
^^reisrvoyagrirdilSSrefii  pour  mti  iili^. 
m^>  5r pour  moQ  pkifit^  4a  vofige  de 
^looB.  Je^s  a&wlWmwic  m«j  sKUeo*  V 
aei|iditmiss*diiipreiIaQc  J^  me  coiil<>ter  de 
ce  le^iittO'iiems.  I4is-im6  m^  proeucnit  de 


■M 


Doos  fo^dats  f^lw  jmtges  me.  donnenc  detr« 
l^ardcs»^Mliwrit,,^»i4ailic:Jct»nc  autre*  • 

^  aiOmftkt  ^^a  CoJq^  J^^  ftU  hw«»-  , 
f  l«tn«iit  gurtfi  de  mo0  AArbJabe^ii  partaSt  / 

te?  faaafeuri^e^^iw.  It  f?^  m^  ii»a  paa?^ 
^QmiiuJesii^  l«rar(ie> 

.  dw  «w,<Hi  >^  ; : 

/  d^rablc^att  lUi  &  au  Piys^-JVfo  if  Taml  A 
Vdoit  ^(cwaaffi<iftla.«|itm;,I^  ^  a  we  «fw^  / 
gd^Sajivagei  qui  tw  pr«»^^  fao^^ 

Wl^l^lm^  ViCMi  f«)^dtlfli|^ 


*   t/ 


-.-atl!*  ..Afs.v.)i  i 


I 


\J- 


\i 


JVrr  ;Saint  Jofepk  ^  V^emboucMre  du^ 
feacides  ^^(msi  Arrweed*im  jpartir 
de$  Hhrotis  a^'ce  ForttLe  totip  cjtCilr 

f^^//(»»|:fe  MiflUiiixakinac.' 

£a  mechante  ocwivttlr  qde  vous '  iif iiii> 

Bo^ce^  ne  me  forprend  point  du  coot.  J'a<^ 

#oift43|ea  pr^A  que  la  chofe  tooroetoic  de 

;^aliqw^  6tpi!^<^yaficia  per^  demon bien 

•li&iiiuil^i  je  Qfe  oomptoisplus'  qtie'^^lbr  la' 

Gifp©  6c  1*%^^  J'airc9^  ce  iwm^kfi 

lb  bonne  gia€e4  I9e  xtt'cn  fiiities  pas  tib 

giaod  merite ;  il  y  a^  dans  ma  Pbilo(pphte 

pom  le  moins  autant  de  mati^re  qip  de 

•  f aifbnneoient.  Je  nc  laUTepas  deCuhte  vo^ 

"tte  avis  i  i)  m^  vjurpitioxt  bon«  Je  £iit  done 

tme  td^iti^ella  Coor ,  i^ecris  en  ce  Pavs- 


m  tsi 


jipnel 

quer^ 
cioni 

Pptey 
icoiti 

Me  I 

^incei 
qp^ 
conU( 
promj 


/M?  C 
I  Pulh 
qa^r<i 
elbort 
daii»l 
fitu» 

\^dab|fii 
dcmai 


!.,; 


—  v-^-"^^^^^ 


i  nou 


eur  au\ 
wire  du< 
t  farti' 

\eur  de. 


o»biea 
'^ttxt  la' 

pas  tm 
o(pphie 
qi|e  de 

ut  done 
;e  Pays- 


flie  feroit  one  erpect  de  Miracle  fk '  le  boa 

droit  y  triomphoic  ^eia  4i^^«Gepa9daiis 

j^  ne  veux  pas  que  &oa  isalbeaf  voos  f^, 

ft  .riea  jperdiw  i  fi  l^oi^  eft  tojo^^vinoii 

ig^td  r  jeoexiois  pM  pfluc  cda  Wos'iiBaa^ 

i^erde parole.! Je  V(m^$  ai  promisiUiie  rela« 

•ion  de  mes  coar(es ,  /  je  vai$:  iii*aquiter  r 

t^nea?  vons  bien  en  ga^de  eontr eiefommeii* 

y^iii^^x^^ai^Qpaii^Hiag^a  l#;ciroi(ieme 

jo^r  d!A#»t.,  te  V^ifleatt- Aiifeahde  ma^ 

e  mc^toi^ ,  comme  de  raifoh  »- 

e  canot/*.  hnic  Soidaes  da  de^ 

tadiemenc  en  £iifoienc  cou(  I'eqtiipage »  6r^ 

^ut^la  manoBuvreiAuOifieir  liw  mon  fri^ 

file  hi|f4  vqu^OQ  Dloge  de.¥eit^le  iiiribf» 
i3f»Ui^pre«  jWdcftinaM^  lem&ii^  joiifK^^^^ 
q|i^  fiCnraiiHii^,  Se^l^^  tetnontatroislieiiib 
contreJe  cooranc  djolD^troit  v  oe  fut  nocrer 
premiere  Se-  unique  riavigati3n»X«  pmmieiL'^ 
objet,  que  jr  vis^i,  notre  deftcate.  Celiacf  V 
/  Mr  Grtfoloo  de  la  TPourcte ,  frere  de  Mit  / 
I  Dulhut..LeSr^ifolonfiicplu$  heureux/ 
q^^Cage  f  il  ec!ok venu  a^e  Mi^'iiMti^^ 
elbon^  diiieul  csllno^qut  le  portotr »  8& 
'  dandle  dejPTein  d^joindrel'^rm^s'Dieu  lui ^ 
fit  line  b^  graee/drno  ppinc  rencontret 
f  ifsifP^QOis^jrqarcadot^n^e^  \ 

^ ^  f 


\^dab|e  j^  uneChiipeiif^Qiiraculeiile..  Le  leo^ 
demain  Ibt  pQUg^a^iii^anft rrt>u.^j^i^tif>^a 


31ioS1§3utuJ6rS^ 


$ 


ierj 


T, 


"irf-' 


V. 


I  f 


# 


f- 


ww**6«i  15.r  ^o.  ipwi«.^„,.  ^i. 
^»^Mo^  demie  «i  defllMvda  Sm.  de- 

tt«^aa  aawfaneac  d»  nous  ^fltomrt*  *. 
«^de  lM«ws.  Nous  rolions  done  far^le* 

fi^,^"^  i-orfqueooa.  e'tiootdM, 
T  »"«««•.  quelqow-oMde  iK»-G«UTea« 
Tin«nt  t«Hw  l,or,  d-tefefce.-,,^,,.  ,^ 

2UiJ.avo,^tdeeonvw,«wi«nw,«iiac* 
«Sif       .!•"***  *»*»*»if  Aofeplw. 


1^' 


,^: 


^ihchmmti  mats«it»tre  SaKrrages  6r  moi,^ 
iMHn  «i[|  :jetoe$.  bieo  ht.  meidaaTir  part,  jitf 
A*iioi»  4taik€  stttc  teat  enrnroir  tie.  cemf 
fas  dtf  cfacfinm ,  pNEWttiroit  le  Stirt^^ 

eftrMcMis4'dcrextiribtxfiiand  il.eftquet 
Atoavde^trrer  ft  vie.  ]«TC|t»periiiecs  d*^> 
«NHfe  t^-qu'i-lr  votts  p^ftira*  Oei^u^e  rous* 
dpniN^jp^  certain,  c?ei^a'<:iB<|tMet-d1imi«i- 
maprfe  ^e^^^ie fbs  di^adie^ de Ja  trmts 
iVK  jt  viSbadboiimfiofrde6oaTreQrr  qoi^rn^ 
Urireiit  qiie  tes  lr9quoif  ip^odioieiic.  Jtigez-. 
fi  je  perdis4c  gDftt  dclacanofie^ 
j#igiJEit«  ^(t»ofi»pteiiieDtr  On  n'ede 

«p  le*lemg  de^"  tenlliMrqv^fic  i^in^ 

iNHis  v$ftfe»  |)ii#«^|f«ei%t^^^ 
!•  b^d  d«  D^A»m.  Jc  yoas  air<rae  tju^^r 
tte  f^-ftft  bofi<:gre  deiiocrfl^  dit^^c^.  Si* 
I'^qIs  tomb^encre  ledwai^dcs'  /fo|»iidif/ce« 
li  m^aaraiftdiagrine  tdut  dftbcwfc  fefe  fontr 
des  Mlkfes^vcmt  'Jl-^t9«:ofiittode;lei|^ 
itierordreqifUs^biisd^nneiic  c'«f^  demons  I 
lailf^  r6tir  4  petit  fwi^Qpi  pe#  djrel  1%t 
lectre  de  ces-boctrreaiiit^e  ti^'un  ItaUen  tit  * 
fdit  foKtoeBt^el'amoar;  paifflfepwtteinquri|i 
hmfwMfi^  (;pi?iiaeiie^vtite';.,iiMts^  ^ 

!fr^^  jr^^*ifr » <;  ffj^^Je  flgmis  yiandj<, 
jVp^<»i  dc  fortons bi^i  vice  detecdiflfte* 
des  i^i^fffli^.  ii  ▼aut^Duai^pusdonner'tiiiev 


,':  &  •■. 


■^^ 


; 


^«t';. 


A 


'* 


-  SeoV^J^S^  t^*'°"^  i^ww^ 

*ttQ  Tama  rrtti*!!  •  ^^^^'^^^^'^^^Wlfcsi 


■*■  ;■ 


5!°P.**f  *»!»  «>»vi«flera.q*«e»  Lacs  sfcaS 

«cQaqaewng5mais  1«  bort^ocanot  eft 
^toyimes doncle  Word  i^i  liac  E^rif iS? 


Rivagcj^oX^S^^Mri; 


.  :|>oiabiL.Nbl^coaHnudl^s  aw& 


qaatlirzebi 
m%n  de 


luaiise 

)*»^#oar  igagner  4MP«#ins,  miiiir,-««„« 
-»€*^f|^!«f  q«e*^«^t  autaiic^te  dij^tido^ 
^W  >itf^^'«»^  «^«  allies  bf a^.  Je 

;  f^5?^f-d0pcd*  W«^  d^^      a^A, 

Bejie  dc  laxiiettr  .•  npus  Ic  |«aiaDi#iiics  jdC. 
^aau  f^  de  Ssim  CUmm  qui  a 
tfeues^deiiiflciiiu 
l*9.»s  c6tpyame$  ice  Lac  4^«a 
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^^  ,oil  noasietotottmcs  fix  Ufi^J^ 

roimfc  fit  le  dAarquemeot.  Au  r^rffeVpoot  * 
fvs  tfcdm^cr  <l«  cant  de  joui«  SiifViri 
bprune^  datts  Ik  Reflation  <fe  mon  feic^ 
^^ocirmettrtqaeiqtte  chpfe  daW^^ 

jgr&bJc  aAr  -yiaK  que  la  rivre .  i  qd^^ie 
:boKlagedeeette'eaa  ;fi  votosaimfezlePl^: 
tms  c^  l^aje  e(hiid  v«i  jirdinl^nt^par 
4ermamsd€lanatore;  attendet^  vSS 
iflair/le  termede/an/fe  left  i^^ 
«er^i^f^  ^c«/ceJ£bntd^ 

Irb^troitiersde  toutcisles  dnp^ces :  ildl 

^.flus  dte^laifiri  la  ▼AsL^u  gditl 

^it  un  trliSg^fffet.  -..^««  pcies 
-l^ils  fc  dodnedt  carlm  %c&  lUvafees 
bri Yoir  ces  anifflSiuirfimbofidte  d^bow 
w«ajheijtw  Maris  sVpromciwrigrofc 

^^  tear  Che*  foideplufieu.;  ped^esiflcsii; 
qui  revise  an  m^  n6,^fctio|B  Hfle! 


vT 


oTo: 


*«i'ii#S|it^ 


.^.-:.*.;^  ^^^.'^H 


F-'Ji 


»;■;*:' 


^• 


Prir 


gtndalaiisfQodemciii,  ik^asij^nomr  pour 
'f^^l^  ff  I^i'^t'ifliti  I'eau  pour  trav^Sr 

-ti  m  di^armnt^ji^ 
a^rfqit  ^Jr^pofer  g^      J6fm ;  les  Sait 
^B^f^  q^asijLyij^i  accompajgne^en  dfe  ♦ 

^^]»9^«#Supat  1i4<w(ieurt0ullmt  avioii 
d^  fi^i ;  droici  fur  «e  Pofte  4  il  I^va6  *  i 
l^r^eypj^  $^  Ifes  Goureurs  dc  bow  qtt*ii  y  ) 
IWMt  pis> ^doien^^  depeos-C^tie  ^' 

Ganii%^^      cm;  bifo  de  la  |^  40 
faoyfaOII^;  dgs  cb^rseprs  de  pn^|!<m 
icre4»nerMi?  ccda  ne  q9aflrQit,poia(|^tt£^ 
o^^^  Place  auT^^II 

^t%meii«  >  j^^  lipiir  periAit  done  d'allef  o& 
ttefe  icuir|mabIeroit ,  Be  ils  parwitiit  ^cd 
lios  Saavj^cff  >Hir  fe  mettre  ^^^  comrlb^ 
chi^W  p  q^  qi|»U  xroirqk  fc  iiicilkiw^ 
Je  pris  Jnte  ^ccj^fioQ  pour  remplir  mod 
Ma^Gtf  dibbled  (il^ 
courwrtp^o  qaS^P 

r«li>(&&fce  d^  l^r&olteiljt  trfcbeUe  ,'ie. 
la  t^q^oitMEire  toot  aupluiqu^  po^r 


:<,  1^  .     i,. . 


* 


^"d 


5    " 


'■•f*' 


^iiu(,p|ti^  torn  U  i^c^uite  4fJpi4q<M 

di»  Tabac  de  BwUi  CQB||iie  Itio^i^ 
__-  B  ibct  boniie  jlpiir  1*i  trogq^  »  ^  A 
ju'eo idoBoe  k  pliv  oMigeaiaiiiait  4»  nm 
de  uaroaleaii  de'detix  qtiiatAtt*  ^  i^  i^<^ 

^  tpiitc  ma  vij»  JjiittcOap  de  r^onijoiflp 
i  ^iV  4ctte  sh^ecm  de  MoofiKirWt^  f 
€  fild'^iitaQt  plus  que  je  a#a^^  %^  ^ 
^nibrier  de  Marine*  «#  J^  iv^nil^^ 
^rP^  iinUaSktomi  ie  pas  d^ J|^^ 
liiiakMii  ce  oelll^  P'Wtor    ^ 

i  oe  j^ais  ^reodrp  iqoe^^^^^  gai||ii|^ 
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P««JP»f 


■J 


'1 

■  v1 


i|oiil>^eanx  i^^H^ 


Tin«f"ili/ 


>-\; 


rj« 


M 


m 


•  .'  «■".    .A..  " 


xne^ii^^':'-, ,, 


'  ■•iJ 


{cHirles 


r)^ 


Jf«^.  vbwiAcrt.,  s-a  >o»  plait. 
*™«jn»^Kur  fctt*^ft,rt  plus  ott  tnoiat 


vT' 


du  paru  ferou  uri  €bH  continuel.  Ce  pfojec 

cue  d^corce  r  ^s  miferibk.  l^^ip^i,  a^ 
ftoienb  *«ez  on  blefliz ,  &5'iJs  tkhofent  dc 
If  uuver,  4ls  croovoieoc  iia  pone  une 
^tfrcinfeiiriblc  Le  carnage  fat  grand  ,-quiii 
wnte-hpit^^oir reftAw lun la  plaoev  «i 
l^^t  plui  qiie  i^^  ddnt  qnatbrze 
W™  »*«?  priloobiers  av^c  quaere  lemmeii 
^  j^Wii^^^  mais  n%ant  par 

raieteins  de^aire  aucune  ^roviifidn  ,  pat 
Ptoe  de  irtiaWller  ,  tor  ibi^t^  itok  i^of 
:  !«% q«f  ^Iw  d^  nwvts^oniiedoute  TO^ 
:   ma*  ^iyept  4ts^  c»&but9!  ,de$  bfit  J^bii 

[OS  ^rMir  Qe  perdimoe  que  trois  baaufaes* 
JJMs  nc  xiputez  pas  que  cet  -vamqueun 
n$&fl!ait^^c^  ce  6oble  explo^j  iiw 
feu^  FUH^debarbarie ,  iU^iaumaoiim! 

^  oomm?  %  <»iigi^«ii  q«ie  qi«^<3^ 
W^r^f^  #  Jwft^ue  Jleimirae  :vw6 
#rer  lemrwaoii*,  tfs|JsMt6renr^de  r«?eiy« 
f:iiacteFor^         r  :Vr:.»:   ■,:;;;/:,'■; 
^"JP^rmi  ces  qqaeorze  eCplaves  oil  pdfbo^ 

gWt  <^-CM  i»lqnc  terwef^noiwiniJPchw 
^ 'WflSif-J  qw^  fl«?i^^^#^ 

dq  cesjulie  A«g«o«f  ^ii^iwos  firent.«ant^ 
coortfdep<?ttf  au  gmiJpMmge  deNiaMa^ 


Atjl  engager  ^,j^,^  ^^ne^^ 
v»j!u  11$  tefiiffent  ab'fore ,  &  Mr  ee  tti^^ 


W- ' 


E'-  ■        l 


^wiM^Mogptd^  tuittc  |i0ft<I  Apr^ 

«r<)»  bien  m(  M^m  moY^9  d*iviter  c©- 

.  nal^or  ,  }e  o«  crouvfifc  i?Pint  4'atttie  Vp^ 

f^WUpMkmc^  ♦  pour  acb9cer  dw  bleds^cter 
Its  MiroMSths  OmaauAsl  Je  i^lu$  de  ne 
me  raporter  de  ccttc  aflairc  qu»a  moi-  m^t^ 
mtl  &  j^  qttiui  moo  pofte  qaoique  bloqu " 
|dar  ailer  feire  le  m^cwtf  du  x\«|^chan( 
Iw  telle  conduite  leroic  cenfur^  dans  v^ 
tfe.ancien  l(K>ade /maifrc^aiuf  pocre  niL 
ycau  l'0n  n'y  regardc  pas  d^fi  pr^  *  8^  % 
V<wsdePH^roifm#y0ft  beaucoup*pluft|aiv* 
ge.  Je   doiinai  done  iftes  oidres ,  6t  poiiK: 
Jion  tobarqiiem^t ,  &  pour  Ja  gaWe  dtt 
£on;»  qiie  je'cohfiai Ji  qoelques  foldats  qui 
e<nifolbientdenotre  depart  par  ie  plaifir 
pomoit  vivre  qo   peu  plus  wxUr%g^ 
»ff ?^ati£s  de  riotre^ydy^efefiHSbtianl 
,^-  JCw,  ?'eft  qa^apjM-^meiic:  Mefficurs  Ips 

;  *^3P^^"  ^^  ^^  *'®*'^ »  qwoiq^'il  en  foit», 
'»^iiiP||tr|wae8  pJMfibleinenr^ao^  nos  ca^  **' 

^  If  Ipemier  d'Avfii,  fie  i^ i&vwd'on; 
.^felie  vrint  de  Sud^Efi^  .aotift  craverl^es  ^T 

mats  Ia»eiiie4t  la  Baye  de  Saguinan^  C*eft 

nil  petk  Golj^qui  a vfii  lieuw  ae/ kite. 

yer$Je  milieii  font  de^x  petite*  f fleii  d4 
'gWi!^  ^ffle^  ^  l*alMi/lc»r(qtte  le  vent  "^ 


<5* 


It, 


'■t'f 


0 


w^ntede  flMtmifis^tidieur,  Tow«  ik  C56- 
^  que  je  vis  dans  ce  traj«G«  eft  eix^^l^ 
fle  rocfaers  fie  de  bataies  ,  emre  Itlbueiles 

,2.^5*  ^^^"^^  «»>  jB^^  moiiis  iue  fix 
wttw  de  craver(^4>&  cc^cte  premiiRe  da^ 
>?^  tigaf ibo  ^  l?^i^  ooaiih^  l'..^i  TW^ 
«nrreon  c<:^pte  tipQce  lieues,  Onjies  &ic 
aflezagreablement »  JaC6teetant  diae,  fes 
mresbaOe)  ,  prineipaileinenc  le  icubg  dc  la 
Rmerfraox  fabrlesquel'ott  trouve  ^  moicid 
*^eaite.  Depuis  VAnfi  du  Tomun^^xifim^' 
T^bauchdre  dii  Xac  dw  //iMofx  J  U  nous  ^ 
'ijMtou  eiii»r«^tteoie*lieugs  deoaJigatiod  i. 
*  S    °2j?^^^*  bcaucoup  plus  lo^ae  que 
S*^^!*^'®  A  ^^^  danfions  violemmenc 
au  ioiim^fi^  d'fia-Sudr Eii,  8c  ies 

Vaguifs  nous  m^acerent  plus  d'unfe  £^is  de 

^tl^^^*^P«*^^»-  Arrive  pAuitiije  4 
riembdbd^re  du  JUc  des  Uinoir'^  odds  y 

agnizes  to  bonne  ibmpagoie;  i'&oieuc 
#el^ppttides>ffwoiix  qui  avoic  d^truk 

P^ineau  de  iix  Cabanes  lrd^7/?/,  dattre 
ou^ctnq  tens  pwnoiuf  qui  avoient  chaflS 

:  ilcats  VilUces  par  la  Kiviitfid^Sagumm. 
J^  giaude  ^uandtf  de  glaces  dopt  le  £4u: 
«^        cwert  nous  empedi*  tous  dW' 

iT*  ».r^  mu  ^rant  d^gag^e  on  r^mit  1 
favcMle.8ciio^^^^^ 

la  ic  LAz  fort  hcureofamcut.  JU  1 8;  d'Aviil 

■'  »'■•••■',* ^^  ■  ■  ■  - 


_^: 


:ii. 
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jsiere  cbole^lie  les  i;f«reii/  c^  oojcre  ^troupe 
;  ^irentvcelut  i99  ce^if  Confeilfiir  1«'4^^ 
:  oat  OQ  de  leurs  qu^rze  priipQoiers  Ipfiquatf. 
Jls  m  partagerent  dQu^rfQtr'euxilU  ^ly^c/ 

.  ipfefeoc  de  deux  auti'c^  »  da  t^reizieoid  •  i  . 
J  MotiGcvae  de  /wrAfrrtfn  >,  Comdiaadant  du;  J 

{^  hevitSc  da  dernier  aux  Outaou^t,  Q^iyous 
donnerohl  devioer  *  Monileuf^  quide  ces 
deux  ef<^laves  avok  eu  Je  meilleor  fort », 
▼ous  g^geriez  ccnr  comre  un  que  ce  fut 
celui  dn  M^ de  Jtichenan.  Eneffet,  leboo 
fens  dide  qu'uniOfEcier  Francois  &Glto'^ 
tien  »  dcit^tre  plus  humain  que  des  SaUva*  , 
gesvVous  Vous  troinp^z  fort  >  niaambkksd 
Mr  de  Jmbere^u  n'eujr^  pas  plijt6t  re^ift  foa  v 
Ir^Mfs  qu'il  fe  domii  le  jpli  dirertiOeiqeot ) 
de  le  £iire  fuiiUer  ;.^a  lieu  que  les  Outaouar' 
accorderent  la  vi^  au  leur.  U  eft  vrai  que 

:  ces  der^iieirsnefireotpas  cette  bonne  ceuvre  ' 
par  un  jprincipe  de  generofice  ;  c'ecpk  pldt6t 

.  par  1^  raifon  d'uneiine  &  fecrete  politique  ; 

:  csu*  afin  que  ifous  le  f^achier ,  les  Saurag^s 
cncend^nt'tr^s-bien  leiirs  internes ,,  8(  quand 
till  jour »  je  vous  les  aurai  fiiic  conuofcre  k 
food  V  vous  tomberez  d'accotd  qu*iiy  a  ches 
eux  noihsdela  .b^re».8c  beaucoup  plus  de 
rhomme  ^u'bn  ne  S'imagine*. 
^  A  mon  aifrivee en  ce Paysci ,. i'apris.une 

/nouvelle  qui  donna  biea  de  Texercice  k  la 

^^atience  que  vous  me  coniuoiflez.  On- me  die 
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PAmdk  DE  La  Hour  An.      i<i 

<fK  la  r«coIb  ayant  ete  fort  mauttaife  rAu^ 
Tomne  d«^de  ,4e  bled  &Inde  6tok  rarefi^ 
'«,  quedi^fcil^mehit  je  pourrois  aller  jufqq*4 
to  moitie  de  ma  pravitionr  Cela  me  j^ttoit 
dans  an  grand  embartas.  Neanmoins  1  ^rce 
de  charcher ,  j'ai  d&ouverc  que  le  mai  n*s^ 
^P*5fi  grand  ,  &  j^eQp^re  que  iSs  d^x 
Viuages  me  foamironc  ma  charge;  ou  peti 
s'en^wdra*  En  attendant ,  voalez-vous  fca- 
vo»^c«  q««  c'eft^^que  Miffllimakinac  ?  cSfc 
un  Poile  iitue  au  quarante  cinquieme  degr6 
ttente  minutes  de  latitdde.  Quant  a  la  lon^ 
gitude,  attendez  a  vous  plait^ue  Mefttears 
DOS  Mathematicians  en  ayenc  decoavem  Ic 
chemin ;  vouafj avez  leurs  vains  effort^  pour 
nous  donnerdes T^terfeo*  14..deffiis-;  ie 
voos  u  marqu^  dan&  ma  fasood^/leU^ 
que  jc  croyois  la  choAft  impoflibleiilfc  |e  4 
«ei»  ^  ptollcle  avec  la^^^fi^^^ 
.{hale  p  oil  U  tfanfoito^iiii  dei^liia^a^ 
Xe  Fort  de  MiffUimkinac  ^  fitu^  ^'i^ 
aeue  de  I'emboucbdie  du  Lac  des  IHnoSi 
¥ou»iipMre»  ce  que  c'eft^jucceLai^^^ 

|e  vous  ewoyerai  mes  defcri«iorts^lni&^ 
,  m  de  oe  continent;  U-y/  a  i#i'^f  ^ teijg 

gesi  loA  eadcfitirm,  ^ ViatreWn^miH 
Comme  ce»  deux  peapies.fonc  ami»,  I^urs 
^  habitations  ne  font  (^parfe  que  parime 
fim^e  paliflade.;  Ja  femble  neahmain^  qoe 
ccs.Sauvages  veulent  fe  broiiiUer,  Les  S». 
t«?M'  out  epcrepris  4epuis  peu  de  ^oo%i*.' 


.1 


•  A  " 


,.„„.        Y  o  t  A  o^  f.   1). p. 

-fsJS^*^/^'"   «6teau  qui  tfeft  qui 

wa¥ott4tae  ceqs  pa,,  d'i«:  Si  vous  fou- 

-^  en  l«ayoir  ia  lailba,  tfeft  que  q»«w  • 

222^  fe  B*^aw!«in«it  par  uo  i^trao. 

r«^«do$  de  p^l,flade$  ,  le.  Rlv&ends 
i^'^'' 2'*^^*^  I*"«^'«^- "«  Taberiiaclei 

«_*Convwt  Cetter^eoce«ft«,nime 

g^i^  Ch*f;-  d'Prd«.d»   I'Bmpirc 
-«-«•*«»  ^m  ce$,Pfiys.ei„|i  tou5lesa«tt«^ 

W^Wm'  <^  boos  Apdtte*  s^truiieac 

JW^WM  m  Sa»wgM,  il  n'y.i  pa, 

^«i«jev«^&nt  des eBfeosqni«5er«eDt 
**«^H«a^E«».,  *,<teito«ihondt.qM„. 


f-- 
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«.  Ml  AabUrrement  ^oi  tfeft  p^  g«£4  ch,; 
par  rapart  au  Cii*mBte  s  t*eft  l7abora  iie 
<*«  les  Saar^dnSud  fit  de  I'diieft  ,  & 
a^ler  ehezte ««,fc.  0^^, ,  iL  Bay?dS» 

n.4.^^"^.  '^''  Coureurs  d4  bol  did  ; 
quoo  affemble  toutes  les  P<i|l«eriss  qyi 
vi«ment  de  ces  divers  erriroiti  ,  &  il&e 

U«  ttanfponei  la  Cplooie.  Cfet  entrep5»«ft 

.  Ptace  fort  avanugeufenwnt  en  ce  qifil  eft 

Jars  de  la  p6,t&de,  />•.,««,.  Cert^a- 

^neypept  aborderici  nTpr  eau  n^r 

•Oienf  nn  tttortel  ploDOeon 

ge^fir  la  nayigadofftfti-. 
■offl  nop  fone  poor  deri 
Noius  ne  cr»igii^|to^ 

Jodrojt  to&jom  ttavetptr  It  d^trok.  Re. 

i^«^Mn  Diane  y  eft  trts-4b0odante ;  vous  ne 

Q6       : 


le  detfoit  da 
lieu^s  de  lar- 
des  Huroitfcft 
cures  fi  fragilej. 
/on  plus  que  >s 
^^-♦^r  terreCirs 
Chemln  par  lai 
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I,  Ir 
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:  eii  piibcft)^^  zni-Oaoal  de  la  Terreiearmei.^ 
ILz^m^t^iiMttn  cela  fi>rt  iageinent.pour  - 
ies  d«rMoji(i/  &  fXKir  Iqs  Hifroip/*  Sans  un  telj 
lecaairs^. Peoples  (eiliuQerQient  aupain^>4v  ^ 

^1*^.  Leuc  uoidueivflpuroe'fmic^     A    ^^ 

i^qgtlieues  chaubr  Ies  OrigiuaK  &  ies^Gerfs.^|^ 

>rU  vpus  m^V7pii^»'ezqiieceferoit  payer  bien/^ 

pica;  %!  tnoroe^u  de  yenai£9n..^ttep^^^ 

%  &t(  ^lement  aa  filec  &  li  raiAe9oii ,  j^  J 


;  eb  Hy  ver  cpmxoeeo  £te>  avec  ce.^i^- 

l^n  y  &ic  des  trous  eo  £briii^d|^  ligoepo^r- 
yjpajfTer  lesr£lts,av^^  des  percj%.  lis  fei^- 
iedtd't^e  ibrtje  He  ligpe  e^iLCniordinaire  ^ 
:f  a  autNOUt.iuie»aI^e>  attach^e  k  un  fil  d%ir- 
chal>  da  jene  ce^^inflrumentau  fond  d\iLic 
&  Ton  en  rijfire  quelquefois  des  'truit^^ 
groOeft^mm^Kc^^f  JLe  poiffoa  <fo^^/ 
t«s  liacs  a>apflrocli^  f^      ^ur  la  feonte  dji 

fMflbnd^  ce  eaoalyioa  pretend  fl|itoeq«f{l 
rpaffeceluiMa routes  lesiiiviercs.  *'""'- 


ii  d|  On^ier^i^poii^^c^  gne^  . 

:  eftaa  fortidufo»|6tf Jc^|>c>€ll4»^H^^^    ; 

(4e.nrfmci  de.  tous  leS  a«tres  jBiet5  »  1^9  i»n-  * 
cienrs^e  gjaeule  piefdrpient  Ies  d^uii  ^«|fs  fur  j 
Ik  1^^  ni^M  ,peur-4tie  J 
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'\  1. '    '      -    [^^'•-^/- ;;vl':^^v',/;■^4,/-'' 
A^Ro  HO  1  '^  A  »oM  <r  A  ir» 

eesl'cobraiisfi/fbrts  qu4^  .   ,  , 

lets  idtttx^B^^xils  Hmii^*.,  M^^ 
.  U  le  plus  reinar^abie  i  t*dl  bieai^i&'Oc 
i^opoficioQ  f^rmell^>&  WpreiiMDcr  W  te 
/tfottve  dans  ces  cffu^juit  :  ii  V  a  ceruiiif^ 
/  d{i^iictoBS/de  temso4  kmme  porte.  tvois 
jours  4  r£|,  d0ux.  irOueft  V  i^nauSudi  qua- 
ere au  No^  i  quelquefois  plus '6c  quelque-  •h 
£e>is  motfi^.  La  chofe  ya.  bien  plus  ioioi  c4r 
le  iQ^e  jour  » .dcdansoQ  calme eescoti-    . 
fans  portdit  de  tous  c6cez  »  &  courneoc  t4 
peu  pre^  cooime  des  Gkoikces  (^i4'u9e 
-  beore  Ll'autre  cbaagedt  de  ficuacioo*  \^i|4 
[  4equoi£>urair  au3tconjedturerde,iiQSrPAM^ 
.  lafipbef*  Ce  Fbeoomefie  merireroit  biea  i  ^;e? 
j^  refiibie ,  que  Me^ors  les  Cppermpm^ 
iovmcaflfent  coqCvext>i^^  quelque  aoaye^ 

re.  Ce qulmereftcf  &- vous-  dirt,desagf dn^^  / 
d04pcrr^}our  »  deft.que^la  tiainpagne  Pi|^ 
Belle.  &  pj^pre  4  tAr^ic^Wuie  :  *tti]^^ 
nos  Sau]r8gesi]elaJjMflent7Usj»b^^||3|>e^^ 
fitiche*  ,|M  ^tgrand  Somd^yf^m^^^  ; 

d^^te^^des  poi35,  c^  f^s ,  des  <:iir9UiJI^^ 
pi  des  melons.  Ne  juge>E  ,pfts  de  ces  d<i^e^ 
par  nos  melons  d*fiur9pf&.  ^  il  y  ar  unei  I  frlf* 
grai)(le.di^|rence»^ & je irpusea  %ai uni joupr 
cbmt)er  d'accord.  Les  Hifi^(>fi^|SUes»0|»|lj^il^ 
i^dei;^/heaucoiip4ebled  d/^ifi ,  ma^^^ 
mec^eotqadqu^^  cou^ 
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itiiie » qu  lis  re;d6doiQiittgeotld^d4mtiieoc 

qodle  nous  Iciir  taxontnbsMaf^l&i^fe^^^^ 

,  £e  Sieur-  CKf^/ifr,  qu'aparemoie^  bi^n 
VdttitoaQolflez;  anixralfci  le  fi«i^iiie|leMay 
•ccfOWn^de  (bnn^tt,  do  RiSlti.£^^ 

OW*^  juger  fi :l\>on*iu 

5?S  pM  dlt  qa'iule  compagnie  fi  btgar^ 

;W^<M^  de  TArehe  deNo^C^r  Francois 

^td«i  Sombre  de -ceux  qui ibas  la  cdndiii- 

»d^«ir  ^^.V^W^^^obttourii  aia  decQUr 

-"fm^  A  %  en  crfdiie  xt  Di- 

'^"mattf^U  par  Too  bt- 

^J/l^y<^ots'emhnmee  k  Qu^bte  pour 

F'^Mld^^esi  la€oar;ifflaisoa  ^d 

^»i^o!e  point.  iSfetrou^^^  mati- 
2^,  M^airvqoe  jencvdiis  dfftr  jifeiti  a^^ 
ttorgraiid  voyage ;  cef^rbil  rtntw 

t6ut  ccqiicJ  jeVous  aprend^ 

•^ttw  cesf;^^«beurt  le  foitiiri^     feic  pi^ 

ly^  pas  terns  d^nve&    i  l^i^l  Fi, . 
'Toni',  dtmd  Je  reftbiai  id  ji)%*^  c4  dUe 


/f' 


\  mp  cinquantc  lacs  debled  d*Inde  de  cin- 
qoaaceiivies^hacao.  Apr^  cecte  emplctte 
Ifmamtalmio^Bit^ammmt  fealau  "      " 
SaimeMofie  i  Lk  )$  t^hsnU 
uoe  joimSUoq  des  Skuiettifg  avecw 
d;0fir40ir4/;  pburTenirmafgndu 
I*  te  tout  Hen  en  tou^  hooneur  S'enu. 
lesterresdes  Iroquois.li  fe  fo^meX^ 
c6acrec»sden)iei9uaeercouade  de  ceQ,.._p- 
r  *'•»'•  G*eft4enoimnl  ^^/iirfo  le  gr|nd^  Coq  i 
\^  do  ViUage*  8c  que  les  Fran^pis  one  honor^  < 
/dtt  Sobriquet  de  Rat  f  qui  doit  commao'der  J 
v^jparti,  mais  nou»n'iroa8paslem^aleclle- 
*^nln»3^ede^plllmeavac  yous-)ufi]u-^ii^ti 
mour  de  ojtte  courfeV  encore  $tut-if  fupofer 
qu^lw  il  fe  prefentera  quelque  occafioa*. 
iTut-^trelei  bons  Fi^ietjaiutes  t  euicq^^^ 
cbercheniqtt1^|iii«plaifirau<xente*hum       ' 
^n^t  -  ik^  bfMt  ia  boote  de  m^ovoyetr  iw 
^^ittOwafecf€itfei  de  Vi£  deBoMimh 
ttoo  Hermiti^du  IPtinSainiJorkph^l^ 
.   ni-lacputl^&BMem'eanuyerfi^^^ 
vtrapf^vc^^eres  iQoavidldt..Gepa^^ 

^vousla^trouveak  dans  le^  £;xrmes,  oblige^:* 
teii  de  la^uie  eenin^^^^J^ 
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Lettre  a  Mr  de  SeigiielaL 

JNd  O  N  ScE  I  G  N  E  U  R  ,  ' 

^^/uisfilsd*imGemHhommt;quia4epenfl 
jxois  cent,  mille  ecus  pour  grfkjpr  Us  £ai»x  dts 
deux Gaves Beavnoits ill  a^u  U  bonhew  de 
^^Uffir  dams  eer  Ouvrage  ^en  fai/ant  entnr 
'^(uanth^de  rmjjeanx  dans  ees  deux  Rivieres  ; 
Lecourant  de  i'Ad9urenaM  tellementtren- 
fire/ que gi'o/jijjant  UBarre  deBayontut ,  un 
VaiJJeau  de  emquantl  Canons^ y  peut  entter 
Avec  plus  difacilitS^  qui  nc  faifoit  aupara^ 
vantuneFr/gate  dedixi  Ce  fitt  envertude  ee 
grand  (ytheureux  travail ,.  que  le  R§i^  pourr/^ 
compenfir  monpere  ylui  aecorda ,  eomm  aujp 
2fttdefeendaitf  Xperpeiuit^^  certMns  Droits  & 
Profits  ^  le  totii  nmntant  a  la^aledr  de  troit 
milUlivres  par  an  i^j^qi^feg/tfrifiepar  le  com- 
meneemm  d*unArr%  donneau  Con/eil  d*Etat^ 
kneuvs^mejour  de  faniHer  1 65 8,/^/,  Bof- 
Giety&  epilations ^  &c,  6*  lafiMdeutilite 
queURoity^laProvkieeretirereutdes  travaux 
de  num  pere  ,  cimfifie^  en  la  defiente  dee:  M^ts 
&  deiVergues  des  vifen^t  quenul  autre  que 
M  n'aurofeut  jamais  intrepris  ^(sr  quiauroit 
tnfailliblement  Meu/,Ji par /es /dint  &  par 
des  fimmes   inmenfei\il  fCtut    doublement 
grojfi  les    Baux  du  Gave    d*Oleron.    Apres 
fanrnt^esUroiu  & pr.u£tsqu*fl  obfint  0vec 


f'     ■^:, 


J^t  dejuflicepotir  hi  t  fir^oirs  y&^  :^^ 
Caufi^  perft^tuiti ,  ceffertnt  aufft-toi ;  &  powr 
€ombUdedfjfgrACt » je  petdts  encore  ft  s  Charges 
4e  CtmfeHhr  Honordhi  dikParlementde  Pm 
&  d€  R^ormateur  du  D^maine  des  Fau^  & 
.  Forits  de  Beam  ,  dpnt  je  de^hUj/gitim^meni' 
h/riter.  Ces  pertes  Jbm  fumes  4UJomd'hui: 
d*une  Sarfie  que  des  Cr^anciers  ftiaL'fi^ndei »' 
cm  fait  de  la  Baronnie  de  L^kontan-^  d'une  ' 
autre  Terre  coutigu'e  &  define  fomme  di"^  cent 
mille  livres  dont  la  Maijhvde  VMe  di  Bayon^ 
nem'efiredevabli^  Ceipns  de  tnauvaife  fol 
ne  m'intement  des  Proeh  >  qi^f  pa^ce  ^e  je 
fuis  au    bout  dn  mmde'^  qMs  fintriches-^ 
qu'ilsont  ds^redit  &de  la  prUttSltQn  au  Par^ 
lenient  i^Paris  »  ou  ilsef parent enmon  abftH" 
ce  vepiir  d  bout  de  leurs  injufles  pr^entioni*. 
J*af/ois  otienu  la.  Ubertd  de  repaffer  en  France 
l*annte  dernth^  poury  mitme  ordr§  y  mair 
Mr  d^^enonvilh^ne  donna  un  d/tachement  9 
6r  rn*envoy4Ljmce7haps  ,  d'oi^jefupliftr^^*' 
kumblement  Fotre  GrMtd^ur  de  vouloir  bien 
wiaecordur  UM,Cong/pour  hmnie  ptoehain^^^, 
&de  m'honorer  e»  mim$'ttnis  difikf^^^^*^^  y^ 
It. fuis avev btindu re/feSlt-  \^ ^- 

Mon(!eur»  vdtfey  8cc.. 


A  Miffilimakinac  ee  ij*  May  i6B$*^ 
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LETT  RE    Xy.\--/^ 

t>rfariptian  efy  Saut  Sainte.  jtorie. 
VAmeury  engage  les  Sautcurs  afe 

.  joindre  alulypour  oiler  conjomemeUt 
^i^f^  let  Outaousts  en.  parti  c<mtre  les 
hoquoh.  S(m  ileparf  ^  lesAoantures 

defimv^age^&f<mmourM^ 
/   iriakina£^. 
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OSSIEUR, 


s. 


/  - 


TK'a^z-Tpus  poini;  cu  peor  qae  je  nfe  rel^ 

W^  J^^^}cai  iroquou  I  Ce!  font  eo^et 

f  di  mauvais  h6fes  ,  &  tousceuxqui  Ifesvont 

VToif  a'ont  pas  le  bonheor  d'en  rcvchir.  Me 

void  pbviRant.de retour  k  Mi$lin^aae. 

Vous7oulez  bie^  qae  je  mea^aOe  a^i|p>us 

deroa  cjourfe,  c*eft  ce  que  jeyai^  feJreen 

'  Vous  reodant  comptexle  tnoa  Toyage.  Vous 

COQTez  VQUS  fouvenir  que  w  quttai  le  Fort 

Saint  Jofephpr  tint  force  iSftjeure ;  ainfi  je 

Gommenceraiiiia narration  par  mon  depart 

d'ici.  Nous  nous  ernbarqu^mes  le  deuxieme 

de  Ji^npourleXdfvry^fMtf  Marie^  &nous 

varrivliifts  fansinfortuQeniiaaleiicontce. 

^  JBoxxtle  Sam  faint  f  Marif\  vous  devez  vous 

"^iigureruneCafcade  piat6t  qu'un  Catarafte: 

il  eft  longdedeuxlieues,  &  ce  n'eft  propr'e- 


^ 


I   • 


"^ 


«ient  qa'tine  dechargedu  it»4r  5f<^i4-iflir«  I^ 
Ouichipoes  aaSauiettrs  »  ont  line  habitation 
au  has  de  cecte  chdce  d*eau,^  les  Jefuites  one 
auffi  unemaifon  alTez^pr^  dela.  Get  endroit 
eft  iin  grand  paffagej  le$  Coareurs  de  t)ob 
q^trafiquenc  avec  les Nations^ dn Kord  y 

<tsab^^t  en  grand  nombve  pendsfnt  I'fit^.Iie^ 
}ie5defoi-m^men*€ft  pas  neanmoins  fort  at- 
tarant.  Ihne  tiendroit  pas  Ua  nature  da  Ter* 

/  iroirqu'ony  mourut  de  hSk  t  c'eft  un  fond  \ 

I  pareffeux ,  &  quine  vondroi^  pas  (e  donner  / 
la  peine  defeircgeriiierun  pauvre  grain  di^ 

Nfeledd'Inde.  Oii  attriburcette  fterilit^  anis 
&9.uillardsconMnuelsqaiV^l^vent  du  Lac- 
3it$^kteur ,  &^i2i  aparemment  empdchent 
%^t^les^bonne^tentions  da  / 

nf^iimes-nous  pas  long  C^ow  dans  one  (i 
mechante  Auberge.J*emplovai  laRethoriqoc 
kplas^ergfque:qa*ii  mefbt  poiTiblepoor 
^rfuader  k  quarante  jeunes  GuerHersde  fa - 
}d,kidte  i  noiis,  6c  ^  ces  0ut4Quas  ,  dont  je- 
vbus  parlaidans  niademiere*  Otje  n'6us  pas- 
pAiit6it  fiiit  cetteacquifition  qtte  je  me.  h^tat 
tr^s-fort/de  partir.  C*e^ce(yas  jefis  le  trei^ 
zieme  dum&ne  mois  de  Juin*  Ma  recrue  de  * 
&uuaMf  s'embarquat  bait  bonunes  dans^ 
diaqu^canot  >  &1e  mien  vogantJt  la'tdte 
comntePAmiraU  notre  Efcadrc :  etoit  fom- 
po(e»de  fix  ftagiles  bkimens.   '      ;-    /    <  ^ 
li  troifieme  jour  de  notre  NavigatioJ^ 
nousfarrivamw  4  rifle  ^«^  Difom  i  c'itok 
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*^    :^;C^ OTA  <r I  8    D  V 
la  que  mon  decadieiiieQC  &  mes  Outaouar 
m'attendoienN  Ces  demiers  w^Arent  les 
^f f «r/  avec  route  la  courcoifie  Sauvage. 
On  ^cale  premier  jour  Je  feftin  de  Guer- 
»  »  la  Danfe ,'  la  Mufique  ,  mais  la-^  Mu? 
Iique  pmt6t  Jiurlante  que  cadencee  ,  tput 
en  fQt »  &  ces  deux  Nations^  obferv^rene 
exadement  la  codtume  pour  fe  temoigner 
leur  joye  reciproqu^e.  Le  lendemain  fe  fit 
yembarqtiement  general ,  &  d^s  le  meme 
jour^on  fordc  (ila  Port.  Apres  avoir  tra- 
▼erfe  plufieurs  Jfles  peu  confiderables ,  noUr 
5ri  trouvSmes   le  quatrieme  jour  une  fa- 
.meufenommee  llfle  de  M anuoualm  s  eWt 
.a  vingt^cinq  lieues  de  long  fur  fept  ou  huie 
de  large.  Lss  Outaouas  du  Talon  \  apell^ 
Putontagahf  ,  habitpient  autrefois  cette  Ifle; 
^.  aaais  les  Iroquois  ,  vrais  ennemisdu  g^nre 
humain,  peupje  exterminateur  ,  &  qui  a 
wiine  tant  de  Nations .  contraignirenr  par 
leurs  progr^s  ces  malheureux  Outaouas  d*a- 
b^donoer  leurMemeurcL,  6e.de  fe  retirer 
ici.  r»fotfs  naviglmes  edut  un  jour  i  c6te 
de  cette  Ifle  »  ^  apres^en  avoir  paOe.  plii. 
^urs  autres  Ih  faveur  des  calmes »  nous 
nous  trouv4mes  enfin  i  la  Cdce  Qrieneale 
duf  Lac.  Avant  que  d'etre  la  il  Mut  ef* 
liiyer  de&  traverfes  longues.  Il  y  en   euc 
Jineentr'autres -de  fix  lieues  ;  pour  celle-l4 
^oscanoteurs  qui  ne  font  pTas  accoutumez 
a-tantde  fiitigue  9;iki  pouvoient  plus  ,  6( 
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^V       B  A  Ron    JM    LAHONf  a:N«  I<f5 

^S'piBftoieiit  en  gens  de  probite  contril  la 
longueur  dutwjet.ll  eft  vrai  que.les  Sau- 
sages de  notre  trpUpe  s'opoferent  fortement 
au  deflem^de  bafarder  cette  traverjfe  ,  Us 
ne  pooyoient  fe  refoudre  ^mettre  une  fi 
grandeefpaced'eau  entreetlx  &  la^erre  , 
&  lis  o|iinoient  tous  k  faire  pliit6t  un  d^ 
tour  deycinquante  lieues.  Mais  je  parai 
adroitement  le  coup.  Leur  etalant  une 
Science  4ue  je  n*ai  point ,  )e  leurparlaides 
temp^tes  Bf  des  vents  pliitdt  en  N^g^omaii* 
den^qu'en  Aftrdlogue.,  Mon  galimatiar 
fes  etourdit ;  ils  crurent  que  je  ne  me  rif- 
quois  qufj  fur  une  certitude  de  I'avenir; 
cette  perioaiion  dillipa  toutes  leurs  fraieors* 
6c  ils  n'eurent  plus  aucune  i^pugnance  k  £e 
rifquer  auffi.  Ne  doutez  paff  que  la  confer- 
mite  du  fucc^s  avec  mon  prelage  n'ait  don- 
oe^  ces  bonnes  gens  one  haute  idee  demoa 
/fevoir.  Pourquoi  ces  Peuples  Ibroi^t-ils 
f  plus  eclairez  qiie  ceux  de  votro  Buropet  0{k 
:^  un  peu^i  hardieffe&de  bonheur  £uc  tone 
le  meritc^es Jlftifplogues  ,  des  Magiciens  , 
8(  des  Qiirktan^.  Nouseili^esdoQc  une 
continuation decatme  «.de  beau  terns  jui^ 
qaesau  vingt-cinq  »qae  nousentrliines  dans 
la  Kiviere^r  Theonom^e.  D^  I^  lendemain 
il  s'eleva  un  vent  d'Olie^  Sadklueft  V  qiri 
nous  fit  £iire'i4  une  pault^  de  cinq  jours*  Oa 
auroitipris  patience  s'il  n*^  avpit  en  que.le 
vent  i^ntraire  ^   mais  poiur  furcroic  d^ 
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m^lhedr  la\piuye  ()ui  com|K>ic  cbpiev^ftimeftt 
pous  rendplc  la  ^iffcimjpOjhiet  8c  ce  n*^* 
toic  pas  iiQC^peciYe  inc^lHca^^  ctM 

voyageuri^mez.  J'«tis  done  c^iit  le  loi« 
ilr  pendant  ^tee  ilaticto  de  iii*inftraire  alvec 
nosSauvageS^  dece  <iuec*cft  que  ce  Pays- 
Uu  lis  irfaprireiT^t  queTies  Huront  en  ^toient 
Autrefois  les  pofleireuris  &  les  habitans«  C'eft 
ce  qa*on  me  fit  renUrquer  par  le  nom  de^ 
Theonimiaterononi (i^il^  portent  entorc*/^ 
quifigai^en  \cat  \ia^\xe  Habit^  d^heom 
nontat^.   Lo^fque  ^ecte  bonne  Nation  ne  »^ 
^penfoit  qn^^yivre  pailiblement  chez  (or » ces  ^ 
defit\x€ttxkxs<ktfoqMs  lui  tomb^rent  fur  les 
i;>ras  :  ccwic  gueVrefut  lopgue  &  fanglante* 
mais  les  i^rjrfle^wrikyaMat^^e^  5^ 

'jours  le  detfus  5  mHuhnsjis  trouVercnt 
iEeduit9  \mk^ pept nombrc ,  qUc pbu*, 
«er  d'toe  tuez  ou(  pris  tomme  leurs  G< 
Mriotes  »  ilsi  r^olu^iit  d'aller  planter 
Tabernacle  ipniire  part,  m  vingf-neuf  on^ 
fprntHPO^roiiiel*  &  kprbmier  dc  Juillet 
i|iit  pted  i  terifc  si(u  Fort  faim  Joftph  ♦  ce^qm 
fit  grand  plaipr  aujt  Soldats  que  jY>vois 
laiffez.  On  &  repola  le  jour  foivank  9  on 
p^t6til  iut  en^pioye^  dechatger  le  bled 
d^ode.  Pour  nle  point  perdie  de  terns  ca 
ftrremlNurqttad^ielendeiliatn  ,  6<  nousfii- 
SMI  tome  lufdiligeoocf  poffible  ,  afin  de  ne 
n^i^iTer  tfop  tardiajuiPakys  des  lrA>if^is»' 
Illembioicqae  leCict  fiivorillc  ootieim* 
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wtfcnte,  nous  ?Javigionsdu  plasbcaa  temi 
M  Tl^l V^  quatorze  joars  nous  dcfcen* 
Si?r!*'^«^''^»<^>^«»  wngeames  la  C6to 
Meyidionale  (te  lac  Err;V.  &  nous  iriv4. 
me^  Jes  dnt-fepc  a  la  Riviere  de  C^//.  U 
Md^rdit  done  m'aprendre  plus  predfeSent  ♦ 
yez-vous,  la  longueor.de  cetre  NaViffa- 
ion,  &  m'etf  d^tcrmineif  Ics  lieuHs  ,  fca 
bonviens ,  mais  je  ne  les  fjai  poiot :  4  Li, 
maginejue  ce  tffeft  pas^Ii  le  feul  pechi  dLi 
mirnohque  vous  remarquez  dans  mes  L^tJ- 
tres.  Quand  k  la  Riviere  de  Caif^/,e  vobs  ' 
en  fcrai  la  dcfcriptioq^  quand  je  vousecrirai. 
feparemeot  des  Lacs  du  Canada.  €c  fS 
done  en  cc^  endroic  que  fe  cerminai  notrd 
Navigation.  Si-idcqa'on  fiit  4  te w ,  nogV 
Sauvages  s'armerentde  haches  r  $C  firent  uo 
grand  tnaOacre  d'arbres.  Donnant  fans  pi-, 
tie  furies  cada vies ,  &  les  mettant  en  mor. 
ceaux,  lis  en  firenc^es  pieux,  8c  de  cet 
pieux  lis  en  conftraifireiit  one  Redoutc* 
Ceite  foible Fortereflfeitoit^^n^ideii^ 
«wg^  poor  jnmrei  eoavm  Idbakake  di 
les  canotsi  &  pour  fervir  de  mraiteli  db 
Place  d'armes^eo  cas  qu'on  fiit  pourfaiW. 
Jepris  fort  bita  poflblBon  da  Fort  a^ec  moa 
detacheihenc;&  jemei-epo£ai  farnoiSao^ 
vagesde  la  fotigue  &  diTd^^igtr  deijfe^ptf. 

dl^.::!T.;  tk:'^J%.  ..,::    ,j,  ^^l\^^r 

te  vfngt,  iFsprirent^ngl  de  iilll  ^  & 
partirent  pour  chercber  fertuoc.  Ge  B*, 


,Ki'^ 


i«9  "^o  T  *  t»  B  «   t>  tf    ■  _ 

taiilbn  ^natchoit  le^renjent .  ^  U  P^Bb- 
teur  des  Iferdeaux  ne  remp&hojt  pbuit  d  «, 
Viocei.  dhaque  Sauyage  avoit  jwurjogw. 
charte  uoe  legere  couverture  ,  «B_are  avec 

dre  ,  &  diK  Uwes  dj  ferine  de  bled  d  lode 
dansun  pfttit  lac.  fecoieni-ce  pas-li  de« 
Soldats  de  la  Proviaence  ?  I^'ayanyjas  ]«- 
b4  i  propos  de  s'engager  dans  les  bow ,  ite 
alle'trat  lelODg  dn  Fleove.  Leur  bqt  etoit 
a-attraper  fluelqoesjCyo|»»".  qu»  ne  man- 
lent  ga^«  k  venit  pScher  d«  Etargeons 
pendant  cette  Saifon-lk.'  Vqos  foutez  V  par 
SaremKlfe ,  ifie  ce  Poiffon  n'eft  paJ  fi  gros 

id^tfen France  ,  &  quHne  P**  P°««  1* 
longUeordeCKpieds  ;  on  enprend^  Ete# 
patce  qu«  duraM  lachaleuir  .Ifor^dw  tac$ 
Lur  rimonter  dans  les  »iviet«.  N'allez 
Soottantpasvousimaginer,  Monfieor.que 
iis  braves  fi!  bomaffenti  U  capture  de 
doeiqaes  p6cheurs  }  ils  avoient  un.  deffeio 
bie^l-los  refcvf  *  caoit  de  P<"»««  J.fl"  .*« 
jrfenjto  VtWagftdes  Ctytgo^,  ««  y  ^u« 
5n  toap  de4^  mitier  ,  ^^eft-i-dife  jine 
]eoodbhe  4  la  dSrobee  ,  car^leor  courage 
.•e«end  parWtenient  i  «=^' *««°Y«  1^«?« 
de  *ototwde  grand  chemm  qui  les  forpaflfe. 

nkenibneprirentune  abelte  r^follKioo 
iitfeii  fapofeiw  leschemins  libr^:*  «a.s  lU 
--     .tpasitopdned'eK&a&rlearFo- 


pgpyiH  mawj-tft^^;  wiW'  >>,«i»'?.»'- 
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"Jet.  ku  croilieme 
couvreurs  aper^dfi 
laquelie  lis  reconn 
les  yeux  tc^-gro 
ttrois  cc^hs  hiomme 
i1i09  doureurs ,  c 
^uverts,  du  mo 
du  parci  qu'ils  vii 
^ambes  t  dc  auqiie 
{)eine  parter ,  tant 
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r  Off  marche  les  ^de*^„ 
une  croupe  d'lroquoit 
nc  >  iaparemmenc  avec 
nts  de  la  peur ,  ecrede 
pis  de  Taffaire  pour 
qu'ijs  farenc  aufli  de« 
en  aflfurenC'il  le  gros 
t  mjoindre  4  toutes 


dbclarency  pouvanc  ji 
etoiint  ecBaaffez ,  8c 
hoFS  d*haleine  9  qutffs  ecbieat  cous-p^rdus. 
-Acette  terribl|pnoi|  jell^ » le  corps  d'armee 
•eft  faifidefrayeur  |^  reqvayande  Goofeii 


de  guerre  A  unteirls  prus 
^ic  de  coate  fa  fen  %  vers 
que  je  m*actc«idoist<a'r] 
•pareille-aubsule 
.tinelleauFort »« 


i 


propre^^Hes'ea- 

ia  Kedouce.  Lorl^ 

moios  qu*2k  une 

tenuis  ce  cri  de  la(ea- 

Sr  auxarmetfttof 


-an 


*  gent  font  defain  6»i  pturfuivh*  Je  fors  <  ^ 
je  fas  fort  econne  d^ voiraccourir  nosSaa<- 
vages  fans  qu*il  pai||t  perfonne  k  leurs  trQui« 
fes.  Bnerezdansk  Kedoare » Ji|||i{€dt:  biea» 
fuivanc  leur.<:G6cume  Pbilofq^ique»,  uae 
bbnlse  demi  heure  k  rapellei^leurs  efprics* 
8c  a  ceprendre  baleiae»;)ugez  fi  nature  pa- 
iiffokthez  moi ,  je  petfllois  d?ii^patience« 
£n6n  le  Chef  Te  .trouvkotj  aflez  ^ecueilli: 
rompit  1^ filence 9  8cm^ -fendic compte de; 
ce  qui  s'^toit  paile* .  Je  cms  d'abord  que  lef 


Decoi^reurs  s'etoient  I  trc 
7ome  f. 
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mbins  toiichatit  ie^nombre  des  IroqUoit^'^ 
que  la  craintd(  leur  avoit  fait  compter  ^es 
ombres  pour  des  corps.  Ce  qui  fortifioit 
ma cbnieaure  ;  c'elt  q\3K}^ptnaouas  font 
eh  ^puwtion  de  n*avoir  pas  I'ame  batante 
/    &  d'etre  plus  pr^ts  kmontrer  les  talons  que 
I    ie  vifage.Mais  je  faifois  injuftice  aux  Gou- 
V  Veurs ,  car  I'enflemi  pardt  lelendemak  a  la 
v6*e  de.laReJoute,  &  nous  ne lejj^mes 
■pas  moins  fort  qu'ils  nous  ravoientfi^t.Ils 
en  ayoichtm^m^dit  troppeu.Un Chao^u- 
von  qui  s'etant  heuieufement  ^chape  des 
mains  des  If oquois^qm  I'avoient  feit  pH- 
'     fonnier  -,  vint  fe  refugicr  dans  la  Reaoute, 
nous  affura  que  ccs  barbares  etoieht  envi- 
ron quatre  cens  ,  ft.  que  de  plus  ils  attei^ 
doient  au  pwmier  jpit  un  renfort  de  foixai^- 
te  desleurs,quini-evenoientdu  Pais  des 
Vftmamis^  oh  ils  etoieot  allez  depuis  quel- 
qiiw  Aoi$.  Nous  Sj/ptirAes  audi  par  Ce  m^- 
me  tfclave  ,  8^j€(  ne  puis  vous  dire  d*oa  il 
fcivbit  cette  hottvelle' ;  que  le  Gouverneur 

(^'de  la  Kouvelle  tork , avoit  envoy^  quel- 
ques  Angloi$ ,  dont  le  Sieur-^^riietoitJe 
principal ,  ^  MonGeur  deDent^vHU ,  pour 
le  detounier  dc  fairc  la  Pais  avec  les  cijiq 

^    Cependaot  on  tint  Cdnfeilde  guerre  dans 

la  fledbote »  8c  feus  Phonneur  d*y  preader 
•  coiiiineCapitaiiieGeii^*ydelaGon^dei^a- 
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ion.  J\}ublioisi  v'oas  dire,  que  les  Iroquoit 
mvoif nt  difparu  ,  car  voos  jugez  bien  ,^n- 
Geur  ,  que  9*ils  fe  fuflent  aproche;^  de  nqus 
il  cut  failu  penf^r  k  bien  autre  chofe  qu'4 
deliberer.  Notre  Stance  fut  done  paifible  ,  , 
'inais  les  fentimens  furent  parta^z^r  Nos 
Sauvageis  ^oient  d'a^s  qu6  nous  accendif- 
Cons  u^.yeiH  en  poupe>  &  leur  raifon  ecoip 
aflrezfpedeufe.Voici  comment  Us  prenoient   * 
la  chore«ttFuirqa'il  n*y  a  pas  moyen  de  rieno 
yiiireici ,  difoient-ili  gallons  aubourdu«», 
7l^ac«nousy  trbover<Ms  infaillibtemenc  ces  » 
^XoixaHte•/ro^flloir  qui  retournenk  de  chez  » 
les  Oiimams  4  fic  comme  nous  fbmmesl  9 
beaucoup  piusf  )rtsqu'eux  nous  n'aurons  ». 
'que  la  peine  de  les  tuer  X  oii  de  les  ame- » 
Aer ;  mais  un  te^s  de  calmeyeft  pas  pro«  »• 
pre  pour  ezectirer  ce  deirein.^Oapettt*» 
Jtrefurpris  pae  Un  vcftt  contraire,  en  ce  »  ^ 
•casfli  oni^^ie obljg^de gagner  terre ,  & » 
:fi  \e%  /r^^sfofx  i|iirvimnent,  neferons-nous  » 
^^%  tous  egpitez  tt  1[  11  hyeut  pas  un  Sao-  . 
y age  qui  n'ap^udl t  a  ce  raifonnement  9  -fiC 
jries  (bldat^mdmelegp^toient  fort.  le  n'ieus 
pourtant  pas  ^rand  peine  k  la  renverfbr.  Je 
leur  dis  qu*ils  devoient  r^ay6ir  mieux  que 
moi » que  la  iai(bn  etant  (x  avancee  >  les  xal- 
^es  ne  devdient  pas  firiir  fi-t6t  ,  &  qu'il  y 
avoit  ^gagner  cent  contre^  pour  Ic^r  coo- ' 
*inuation.Qu*un  teltems  e(;<iic  fo]|.|»ropre^ 
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T7i  V  ^  t  A  hi  9  ©a  v: 
a  la  raibe ,  .3c  qu'en  hiCant  bonne  idiligetl- 
,  Ce^n  etoitrlur  de  fe  faaver;qu'au  contrail^ 
le  retardenient  eCQic?un  parti  ion  dangereux 
qbcf  Ijeno^nuayaociunefois  penecre  noire 
deflein ,  ne  ipaoqueroic  pas>  oade  nous  at- 
,,  taquef  au  terns  de-  nocre  embarquemenc,  ou 

.  ^e  nous  pourjfuivte  dans  des  <:anQts  qaHit 

'   .  aura  eq  le  loidr  de  con(bcfiire  tone  expr^s ; 

'^^ue n'y ayan(|)i'b(que aucun  lien  d^Qperer 
un  vent  favorable  i  on  devoit.ferembiarquer 
au  pM At  f  j^u'au  pis  aller  on  navigeroit  la 
nuit ,  &  qu'on^%cacberoit  le  jour  k  Tabf i 
des  pointc»|de  ifirw^  derocbers  ,^  que  par 
cette  manjdeuvre  on  dipa^roit  lesfro^fi^i/ 

\qiiii  ne^pourroidiit  deyiner  fi  nous  aurions 

prisauSudoUiau  Nord  du(^c«  Cet  avis  ne 

,;fut  pas'tout^i*fait  de  leur  god  t;Ie  peril  les 

*  .tenoit  |HcnayantaaCiCsur>  6c  la  crainted£- 
montoit  %ous  ni^esarguaiensdans  leur  ef- 
prit.  Jls^acquiefcerient  n^mptfis  i^foit  par 
defisreQce pQurmpi  »  foit qu'ils Gon^flfent 
4(  la  gn  que  ina  propofition  etoit  moins  ba* 
^deufe  que  la  leur.  Onrfe  b^i^  done  de 
gomiper  les  canots »  6(  nous*  noui  embaiv 
qu^es  la  nuit  4a  vipgt^quatre  au  vingc* 
.clnq«  Nous  ibrfimes  du  Port  fans  aucune 
opoiition  > '  8c  cofnoAe  ^il  ne  s'agiflbit  pas  de 
lAoins  que  de  la'viet  rvous  penfez  bien  que 
QQlfs,  nemen^gions  point  nosbras*  On  rama 
.foi|te  lajM[«nieyeottit  d'une  y^tefle  pr odi* 
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gfieuie ;  le  matin  nous  promectanc  «n  fore 
beau  jour,  on  refolutdepoulTer la  naviga- 
tion }ufqu*au  foir  ,<:e  quifuc  execiitif^S 
iMrendreaucunrelache.Oh  I'excelientinour- 
/riture  que  lapeur  !  elledonnc  coaiage^ 
'  fierce  i  «Ilefupl^  ^tousie^  befoins  de.  la 
j  vie,  ficalors  on  nes'isiper^oit  poit  qu'oneft 
V  homme ,  fi  uon  par  ce  feul  endroit  qu*on 
craint  d^ne  i^i&rre  plus. -A  rentr^laf^' 

condenuitv  &  craignanrd^illeu^eiuc* 
comber  fous  letrava%  oifmoiiilIal'anc!rre,8c 
nous  nous  repodmes  trqis  ou  quatreheures 
dans  noscanots.  Vous  c#yez  peut-itre  que 
e  badinequand je  vous|*arled*ancrcs/point 
Jdu  tout  i  chaquecanbtsen  a  une  petitede 
bois  >^8c  eUe.s*en£bnc^  aflfei  bien  poUr  l*ar- 
rfter.  Apriscette  premiw  ftaiioaron  re- 
mit 4  la  rame ,  &  depuis  on  fuivit  fort  exa- 
ftement  la  regie  que  j'avois  propofe.fgavoir 
denavigerlanuir.&delecacherlejour. 

Le  vingt-buitfut  un  jour  de  graiideavan- 
jare.  Notre  legere  Flote  ancroit  a  ^  rabri 
I  /  ^°"f  P«"««^Jfe»nousdormionsdu  meilleur 
1^  apeti  du  monde»  &quelques-uns  de  nos  Sau- 
i  yages  etoient  mime  defceadus  dans  cette 
m  pour  fe  repofer  plus*  commoiemene. 
*^  t/oi^foldatsqui  feifoient  le  quartC  vous 
n^ignorez  pas  je  croi ,  qu'cn  ftile  de  Marine 
g"5  fe  quart  »c'eft  fa^  fentineiiey)  ces 
•"Jisfulijats ,  dls-Je»  ayantdecouvertd^UE 
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canqts  qui  venbient  Jinous  ,  donnercntia^ 
larme.  A  c6  bruit  chacan  fat  bicn-tdteval-, 
1^.  les  Sauvages  qui  itoient  dans.  1  me  tc  > 
rejettentdans  ieurscanots,  &cn^inoins  de 
[uelques  minutes  nous  nous  tf  ouv^es  tous 
liertes.  Notre  premiere  vue  fotd^avancer. 
vers  Ics  deux  canots  pcreur  diftmguer  s  ils 
itoient  amisouennemis.  C'eftce  que  nous : 
iie  pouvionsdifcernerde  la  pointe  ou  uous 
ctions.ll  y  avoit uncdemie-lieue de  diftan- 
CjB »  &  d'aUleur^  le  Soleildonnoit  iplon^ 
for  le  Lac » dont  la  furfeceetoit  ^a  caufedu 
calme ,  unie  cpnWEie  une  vraye  glace.  Ce* 
pendant  nous  paifiUncs  quelques  momensi 
cbmempler  ces  canots  fufpefts,  &  quand 
nous  fiimesbiencertainsqtfa  nY  en  avoit 
que  deux  ,  nous  coaclftmes  que  cftcnent 
iiifeilliblemeatdes  Iro^fiiow ,  &  oousnedou- 
t^es  point  que  chaque  canot  ne  contint 
au.moins  vingt  guerriers.  Sur  cela  nous 
changeto'es  de  batterie  .  &  nous  primes 
d*totres  mefures.  Les  Sauteurs  defcendirent 
ik  Hrrc ,  &  marchant  tout  doucement  M  en. 

tree  dubois ,  ils  voyoient  apro^er  1  enne? 

aiifansen^treaper^As-aoantam^f ^^.^^^^ 
&  k  nous  autres  Francois.  leChef  desSau- 
teurs  nous  confeilla  denous  decouvrir  dds 
aue  lesdeux  canots  feroient  k  la  portee  du 
iiioufqua  dcla noiite de VTflf ■  CaraioA^ 


toit-il,fi  vous  les  laiflcz  vemr  plus  pr^s » Us 
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perdront  I'efperance  4e  pouvoir  fe  fauver  k 

terre  ,  &  alors  nc^cciifuitant  plus  qae  leur 

genije,naturelleijierit  brave,  increpide»  8c 

neffachant  ceq^e  c'eft  que  de  demaoder 

quartier ,  ils  fe  batiront  en  dcfefperez  >  il* 

feferontplAt6c  tuer,  hacher  en  piece«  »  Hs 

fenoyeront  pl6t6c  que  de  feiaifler  prendre: 

Or  il  eft  impolliblfe  qu'uh  combat  fi  opinio* 

trene^ous  Coute  biendUimonde,  joint  que 

le  fucces  en  eft  fort  doateux    Ce  Gapkii- . 

ne  parloit  erihomme^iftete  *  &  la  faite 

fit  Yoir  quil  avoit  fiifbn.  Noi|s  He  nous 

fames  pas  pl^tot  moiitreaax  it^qitoh^*il9 

toumerent  4  force  de  ramevers  la.t^rre. 

Nous  1*  laiflames  debarqucr  trinqmlle*' 

ment ,  8f  ils  dA^ent  5*ima§iiier  en  voyanc: 

dotf e  Icnteur  q^e  nou5  rfaviofts  pas  grapd^^ 

enviedecourif  apreseair.Pouf  plus  gi^ande 

fdret^n^annfoins  ,  &pour  ^tre  plus  dif* 

pofez  a  la  fbite,  ils  refolurent  de  fe  dibarafc 

ferdeleurs  prifonniers.  Nous  ^diftiftguions- 

fortbien,  qtioiqu'unpeueloignez,  qoecdi 

ames  inhumaines  &  feroccs  fe  prlpafokiie 

4  maflacrer  ces  pauvres  gens  ,  8c  cda  flrotts 

fit  hater  notre  d^arquemeot ,  mais  ces  itt- 

nocens  aurbient  peri  tniferablement  ,  s'ite 

n'avpient  pa$  eu  d'AUtres  Uberaceurs.  hott*^ 

quecesboureaiix  d'froquoif  avoicntd^jale 

bras  levi6  pour  firapcr ,  ils  fe  virent  entoof  e» 


parnpsbaoteufil  ^#  P"  ^*""  crir^  ^ 
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1^4-  V  OTA  deV  ti  V 
kurs  hurl^mens  firent  •  pour  aioiS  parler*, 
loinberlescouceaui^*  Cette  Avanture  im« 
prevde  jetta  les  barbares  dans  la  derniere 
connemation  >  &  fl  dans  c&  moment  'les 
Sauceurs  euflent  &tt  inain-bafle'on  au^^oic 
egorgi  tons  ces/ro^fi()f /comme  desmoutbns*. 
Maispnvouloit  If  s  avpir  vifs*  A  laieulef. 

,  ^  Ib^mation  qu'on  leur  fitde  fe  rendre »  ils 
repirent  ieurs  efpi^ics  ,  6c  U  capttv^ice  leu£c 
paroiflanc  pijqs  afFreufe  que  la  mort  9  ils  fe 
baccirencacouteoutraQce>  en  gensquin'onc 

V  poiQt  d'aucre  reflTource  qve  lederefppir*  Una 

(^  Jalusnf  iiiis  nullamfprarefalutem.^o\i%  n*ed^ 
mes  aucune  part  au  peril  ni  a  la  gloire  de. 

'  cette  chaude  a6lion  ;|  eile  fe  paiTa  pendant 
notf^  d^barquement*  fCependant  la  vi(^i- 
fe  des  Saut^ors  fbt  complete . :  il  eft  vrai. 
qu'i^kur  eo  coOta  quatre  homtiiies^  rnaia, 
en  r^cbmpenfe  ils  tqerent  trois  Iroquois  ,. 
lis  en  blefierent  cinq  aux)atnt>es »  ilsfirenc^ 
quatbrze prifonniers  ,  enfin  pas unenneiiii- 
ne  leur  ^chapa.  Juge2  ,  Monfieur  >  dans> 
-  qiJiels  tranfports  d&  joye.de voient  Stre,  lea« 
Saayages  t  que  ces  barbates  tra  inoient  avec; 
tux  dans  re£:lavage»  ily  aVoitjdix*)iuit  Ofi-i, 
vumh  y  mais  qui  auroient  €xii.  encore  bien^ 
pluis  coQcens  s'ils  n-avotent  pasetl  tous  blef-i^ 
fez.  Sept  femme^  groifes  qui  recouvroieac, 
auiGpar-U  leur  libert^  fecevoient  oa  coar: 
ceacfemcoc  moius  partag^i^ct^d^ 
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agrirent  qite  le  reftedu  m^rne  parti  troqubit 

retoarnoitpar  terre  ^fon  VUUgs  ,  &  qa*il 

cotoyoitle  Lac  :  ils  ajoAterent  qu'il  avoit 

tFencet<quatre  prifonni^rs  cant  hommes  qae 

femmes »  6c  qu'il  ne  devoir  pas^cre  loin. 

LesOutaouas  y  conformepienc  a  leur  humeur 

padfique  %  &  k  leur  genie  ,  non  bactant  de 

peur  d'etre  battu\  vouloientVen  t6niro4 

Fooen  etoit,  &  n'avoienc  point  du  tout 

d^vie  qu'on  troubl^t  le  paffagV  des  Pele 

tiaslroquoif,  lis  aIl4gq:oientpourraifon  le 

gros  parti  de  quatre  cens  hommes  qu'oiij 

dvoit  decouvert  a  la  Riviere  deGonde;cet4 

tetroupe  >  difoient  les  timides  Outaouas^  tyS 

manquera  pas  de  venir  I  la  i encontre  de  fes 

compatrlotes  *  &  vous  verrez  qu'elle  nous 

tombera  fur  les  bra%.  Les  Sauteurs  etoienc 

^un  avds  bieh  opofe.  lis  vbuloient  qufon 

rifqu^t  tout  pour  deli vrer  les  paavres  ^fcla-  - 

ves ,  &  poui^  enlever  ce  peloton^  d*lroquoiu 

lis  direrit  aiix  Outaouas ,  il  v<ws  eft  libre  de 

vousretirerroiaisnous  nous  garderonsbiea 

defuivreyocreexemple,  nousibmrneste** 

folus  d'aller^  i'ennemi ,  8c  de  vaincre  oil 

de  perir.  Je  fas  charme  de  Ja  belle  8c  brave 

difpofition  de  ces  gens^U » 8c  je  ne  manquai 

pas  de  m'ep  fervir  pourtinfpirer  du  coura* 

g^^aux  Outaouas^  Je  leur  reprefentai  qUe 

c^oi^  aux  Sauteurs i^  ne  vouloir  point  ha% 

iarJ«r.ua&coiidrcombaCy  pilifqu'ils  avoieacT^ 
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acqaisaHez  degloire  dans  le  prei]^ier9  qU'il9 
aurbienc  raifon  d€t  pretendre  que  nous  nous 
expo(ai3gQns  k  nocretour  ;  qu*aa,  lieu  de  ce- 
lainean&ins  ,  ils s^bffroient'de honne gra- 
ce k  eilbyer  (eulsv  fse  nouveau  danger  ;  qod 
oous  ne  pouvions  refaler  de  nous  joindre ' 
«tt3t  faos^ommettre  qne  l^chet^  infigne 
ianis  npijis  rendre  meprifables  k  cous  leshon-^ 
nitcs  gens ;  qu'au  refte,  il  y^ayoic  moyen  de 
faciliter  la  chofe.»  &  de  lalfeire  moins  pe- 
rilieufe ;  quil  ne£ilioic  pour  cela  que  cher* 
cher  aupliit6e  quelquepoint'e  pp  quelque 
langue  de  terre ;  que  nous  poiirrions  con^ 
fruire  .  i4  un  Reduitde  paliifades  pour  en- 
jjijrmernoscanoys ,  nos  pri^nnierst^^iotre 
kig^i  6c  ffl^i^e  poor  lious.y  retirer  en  cas 
defliiklhear.  Je  les  ^r^lai  un  peu  par  cette 
mhorique  9  maisjeaelesperfuadai  point* 
il$avoien^6  quatre  Sauceurspar  cerre  ,6( 
ce  viiaia  rpe6bcle  leur  gla^oit  le  Cceux*  ils 
confolcerent  entr'eux  ce  qu'ils  feroienCt  8c 
apr^  ime  longue  deliberatioa  la  craince  de 
l^boocePemportafur  le  deflr  de  conferver 
ia^  vifti6c  fc$  membres  >*  devenus  braves 
commeaacant  de  Sdiiies;  ils  prirenc  en  en*- 
fag^nt  la  r^roluttoQ  d'etre  de  la  partie. 
Ittslors  ,  Scdepeurd'UQ  didiiTiipii^  ne 
j^dittn^  point  de  terns.  En.lept  ou  liui(, 
beared  notre  Fortereflfe  fat  fqr  pied » ju- 
li 


•   < 


«^ 


vi. ' 


T^-- 


i,    , 


,' 


^^.uA^J 


'•iS^i*  ■•■•." 


•^ 


(■ 


Hi 


B  A  R  O  M    D  li  L  A  H  O  NT  AH.       Vl  7^ 

envoyimes  de  tpus  c6cez  It  la  decoave|te , 
&chacanfeprepara  pour  marcher  au  "^"^ 

mieravis*     - 

Le  quatrieme  d'AoAt  fur  les  dix  beure 
dajmatin  deax^^ecouvreuf s  arriverent  :  ifo 
rafpprtcrentqu'^pfes^voir  feit  troi?  Ueiies  , 
iU  avoienc  enfinaper^A  lennemis  &quUls/ 
etoieBtaccourus  de  toutes  leurif^rces  pour 
venir  eft  dire/  la  nouvelle.  H4tons  -  poii! 
s-^cripient-ils  ,  vicnneht  juftement  d^  no 
trt5c6te,  mais  deplus  ,  ilyapr^d'un pe- 
tit rumeau  un  endroit  ^ui  femble  avoir  ete 
pratiqu^  tout  expres  pour  leur  drefte^  uae 
embufcade.  ^ur  cel^  ie  fUa-prie  de  girder  | 
lefortinavec  mesfoldacs,  c6que  j'sjcfcep-j 
tai  fans  .faire  trop  de  jrefiftance.  flTo^s  f^' 
Saavages  cpurArent.vers4f  ruifleiU  $  & 
s'emp^erent  du  pofte  avantage^^;Xes 
Otttaouas  fur-tout^sjy  cacherenr  avecXun 
grand  plaifir  »  fe^nimeKant  bienr  die  t 
fijrt&£erme2ie<kipmr, Be  fans  &ai|ite  d« 
reprefailles  :  maisceforenceuxqui  g^c^- 
rent  toat;ctrayant  fait  leur  decbiargecoiiif 
me  des  gens  faifis  par  la  peur  »  c'eftf^-di** 
trop  t6t ,  8t  de  trop  loin  i  ils  ne  fireht  qu*a- 
vertir  l^Iroquoh  du  danger  qu*ils  courpienc* 
fk  ceux-ci  profitant  de  ravertiffemeftt  i  s'en* 
fondrent  dans  lesbois,  8c  fefauv^erenti 
la  courfe.    Je  vous  laifle  I  jpfenfer  fi  les 
v^tllaq^s  gautears^toient  fort  en  cplere ;  iU 
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pmlurvirent  lesiroauohQ,  ^ivemeot  qa^llst 
eQ  att^igni^isnc  dKpu  douze  done  ils  qqus  ) 
aporterent  le^etes*  L'enneini  poor  mieuKi 
fttir  laiflgi  feipnfc)DQiers«-f  6c  comme  leur 
d^livraoce  ^coi;  jepcincipalbiit.  de.  l'acca«> 
que  »  cela  nous  confqla  de  I'evafioa  des; 
Jrjoquoiu  *Affez  conteps  done  de  jiocre  ex«  ^ 
pf didpAjSc^  ravis  d'avoir  tire  ces  paavres> 
iefiilavesi des  mains  deleurstigres  de^ai-^ 
tses  •  ii flic .  qi^eftion  deaourfem^arquer > \- 
aa  plus  Vitfim  iLes  OiiMoff^f  pducip^ilement* 
ytravaillerentde  tout  leur  coeur ,  iissl^ima-^  ^ 
ginoieolc  k  ^que  in(lan.t  fe,  «oi£  tailler  en« 
l^es  p^r  les  quja^jre  cens^ /r4*^oi^  q^  au- 
rbient  en^ffec.  vange  cruell^£eat  la.  mort  • 
tfiU|ij^8nce  de  leurs  Gon^^triates^  Audi , 
Jlil^^l^iitd^^wmea^ec  uc^  pro  . 

di^.  incix>yable^  ^^npus  fimies  une  manoeu- , 
v$9  Q,diligeote^u|ba}^entraiQes  leri^izeV 
li^^ilpd^^G^^^L^^  L'pa^om-. 

m^n^a  pour,  yii  A  ref^rer.  Yous  ii'avez> 
j^spubiiev  Monsieur  »qu'eu  ren^ontant  te « 
d($;roit  oa  trpuve  pi^uiiQu^^Jiles^rt  a^ea« , 
hies  f  oil, enkc)ipiiaune. pour  ydef;e^^ 
6c  rpn  (i  repoi^  h1|it  jours.  JNbtrebonne.' 
mereJ^'  Mature  nd|i$^  traits  fplendldenienc . 
p^daiK-  tout  ce  terns  14.9  &  mep;ie  desx 
^dieyxeiii v^  doqt  fpes  liles  Son%  tputes.  cout 
vcrsjt^  r  6c  jQpu^  n'avioUs  1|l  peine  que  de  . 
ttlK»J5(vflqe.4'apfetfiy>,M^^f^^^ 

— ^^ ^^ ^~\'.      _^     irry- 
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cere  li  de  plufieurs  autre  efpeces'd*ank 
maux  iOi  nousfTmesboucaQer  des  yianctes. 
autanc  que  oas  canoes  en  pouyoienc  porter*. 
X^uant^AMe^eurs  les  Coc8-d4odes  onetolt . 
oblige  deWr  f^re  bonne  Sc  courte  jufticeL» 
&  de  leani^gerfur  ie  chs^mp  j-  car  1^ 
leur  les  corrompoii,  A  propos  dex:haleat 
ily  a7oit»l2^ibopieurefflent  de  qtioife  rafraU 
chir  j  des  firmtsd'unrac  exqiiis,  &  dan& 
uo6  pa_^iie  x^turite^Ce  qui  me  fit  le  plus 
'jle  plafirdansce  Paradis  terj-eilre ,  c*eft  que 
i^os  bleflez  y  >retArient  bean^bup  de  fuula^ 
gfment ,  on  en  prit  tout  le  foin  p90jble  ,•  il% 
etQjent  penfe?  regblierement  aveclcertaineft 
racii^es  que  les  Antericains  connoiffent ,  fie, 
eaiployent  pour  leVjjleflures ,  8rMont  je 
Yousecrjrai  pent- ^trit  plus  amplemeiit  quel-! 
que  four.  0,i  n*epargnoit  point  a  cips 
lades,  les  boiiilloos  ,  8^1es  confumezll^ 
gaeriflbieot  ^  vue  d'ceiL  .  >, ^   ^ , 

Le  vingt  qqatre  au  matin  on  leva  raftered, 
d^slefoirdu  m^me  lour  nous  slrrivS- 
«auFort5'a/V  Jofepfkyytromkimk.  ^ 
raifon  .bic|i  ^autremen tWte  que  ^ . je  oe  i     ' 
Vois  i'ai^ie.BliQ  etoit  Jroffie  d'qn  ba-,  ^* 
^airion  de^lquatre-vingt  pSw-^tiw  d(int  le       " 
XJonimandant  fe  nommoitMkhhonJ^4jQes/S  t 
Sauyages  revenoient  de  Ntagdra,  61  n*a-ri" 
Vdenrpbint  voulu  pafFer.  par  |^  Fort  fans .  ^ 
flap  v<fe  Cfequi  ies  avoit  obligez  d^tr4^:^ftg  '■ 
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mod  retour.  Si  je  fus  fcyrpris  d^  trouver 
uneauflp  groffe  compagflie  dans  nia  place », 
CcsSauvages  ne  farent  pas  moins  ^tonnez 
dercvoir  aveifnous  des  campatriotes  q^w 
croyent  peut  etre  de>  dans  rEftomac  des 
Iroquois.  .tJn^  rencontre  fi  peu  attendiie 
Icur  caufades  tranfporis  de  joye  inexpri- 
mablcs.  lis  donncrent  coutdu  meillearenr 
c«ns  I  nos  Sauteurs ,  &  Gommec'etoit  la 
pure  Nature  qui  parloit ,  ceux-ci  me  lem- 
bloient  bien  mieux  louez  ^u?  ne  ie  font  nov 
Heros  avectout  lerafineijnent  duParnairs.  V^ 
CesSauvagesetalerentcejjourlai  tonteleur 
R^thorique :  c'etoient  plfes  de  Harangues;^ 
c'etoient  p^us  deChanrx>ris  ;  enfin  je  nef^ai  . 
o^lls prenoient  coiut c«  duHls  difoient ,  SC 
ie  vous  fouhaitois'.li,  MinOeux ,  pour  avoir 
totre  part  d'une  hu€e  tt  plaifante.  Apres^ 
Ces  grands  epanchemens  j'eus  1^  curiolite 
defcarpir  par  quelle  avanture  cesOmamtt 
i^trouvoient  auFort  5'.^/^fc.  vif  i^frrta»^ 
Ie. Commandant  du  Patti  me  demna fans- 
Gtaibh  la-deffus.  Il^e  dit  que  fes  gens  8C 
lai  ayant  formi  M  detrein  d'aller  faire  one 
i^e^dition  chez  les  t£onontowins  ilsavoient  ^ 
paff^par  Ie  Fo«  de  M^^r^  qmfe  tjrpayoit 
I  peti  p<^  fur  leur  route  ;  qu'etant  arrivez 
3i  «Port  ils  avoiebt  ^e^  fort  furpns^de  Ie 
trpuver  pref<iue  toutdepeuple  par  leScor-, 
'  hjki  >  q\ie  Ie  Commandaat  eo  ^coit  mort , « 
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qtiede  toute  la  Garnifon ,  ils  n'witrcft^r 
que  douze  Soldats  avec  Mr  de  Berg/rer 
leur  Officier  ,•  que  ces  Recha|)ez  vpulant  fe.- 
rendre  au  fort  Frontenac'tMtde  Bergdres^ 
avoit  prie  Mtchttonkfi  de  lui  donner  quel- 
ques^jeunes  Oummis  pour  lui  fervir  d'ef-  - 
corte ;  ce  qui  ayi^  ete  accorde  i  Mr  de  -. 
^^^/rf/s*iBmbar(iiKuivecra troupe,  8cAfi- 
fA/>a»it<i  si*ert  ilia  par  cerreau  Va^i^^p^non^ 
ioguesabi  il  rejolgnit  fes  f^awwwwjqu'il  avoit  ^ 
apris  par  eux  que  le  fcorbujt  xTavoit  pas 
aSoins  fait  deray  age  diiraot  I'Hy  ver  a  Fron^ 
tenae  qu*^  Hiagarat  Skqjje  cds  contre-t«ms^ 
eagageoi|xit  Mf  rff  DenonviUeh,  penferfeiV 
rieufement  k  cqnclurela  Paix  ayec  les  ItoZ 

9«0i/»  LeCbef  des  Of<7nj2m/>ajo^toit  >  quV' 
yant  poufrelui-m^me  juCqu'au  Fort  deFrofh 
ffW»le  Commandant  de  cett^^Flaceravoir 
fdriiemeiit  exhort^  dene  point  mettred*obf^J 
caclei  cet  accommodement  par  unenouvel- 
le  entreprife ,  &  deVeti  retourn^r  plAt6t ;  . 
avec  tout  fob  monde  en  foh  Pays.  Qi^e  s'e- 
tant  rendu  Ices  inftanceis,  &  ayant  rebrouf- 
fe  chemiiii  il  etoit  malheiif  eufemeiit  tomb^ 
dans  ma  parti  de  trois  cens  Onnsntaguet  qui 
I'actaqu^rentV  Sccontrelelfquelsnepoavanc  . 
(ebattrequ'enretraiteii  caufede  leurfu^^- 
riorit^  y  ih  lui  avoient  tue  qiiatre  honiiii85\ 
Ges  nouveiles  que  j'avois ii  peu  prevfles  me;^ 
Miifcyeot  '   -     '        --    .   -  * 
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^f?i  que  je  devois  prendbre  dans  une  eon  jons* 
^urc  affez  difficile.  Corame jc  me  trouvois 
aLorsavec  irois^ations  Ailiees^  jecrusd^ 
voir  les  cdlifulcer.  On  tine  done  une  affife 
g^neralCvSc  Vony  examina  le  pou^JSc  lecon« 
tre  de  la  circonftance  du  lems-oCi  -je  ma 
trouvois.  Apr^s  une  longue  &  meure  delir 
beracion ,  I'on  en  vint  aiix  avis  ,  &  la  Cour 
Sanvage  renditf  cet  arr^r^  Quand  vous  mo 
|pup9onnerez,de  ne  l*avoir  pas*copiemot-2i- 
snoc  ,  vous  qemeferezpas  grandejinjup. 
cice*  «  CommeainQ  fbic  qu'iinoits  eft  apa* 
»  ru  que  Monfieur.Ie  Marquis  ^f  Denonvil'^ 
*^ie  Gouverneur  Gener^de? la  Colonie  I 
» eft  dans,  une  bonne  ^Snpnte  de  fe  recon- 
vrilier  avec  les  /ro^«io/Vi6cd*aquerir  an 
»>  Roifon  Maitre,  ceskoon^tes  gens  pour 
irbpns  amis.Gomme  d*ailleurs il eft  vi(l« 
M ble 8c. notoi», quele fcciifbut  ayant  ma* 
O'lignement  reSvqrfe  le  Fort  de  Niagara  9^ 
i»  U  Fort  de  Saint  Jaftpk  n'eft  plus  ^ d'aucu* 
•»  oe  utilite. ,   nous  jug^ons  k  propos  iMie 
s>le  Sieur  Baron  de  laJj^mitaai  quict» 
*  fobpofte* fitque-lui  St  fes  Soldats 
n  tent  inceftamment  avec  nous*  Ce* 
j^iL  nouS/ paroir  d*ai|taiat 
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de  ce  terme ,  ce  qu'il  ne  pourfoic  £iir«^  0 
ne  ce  cems-lli  fans  effiiyer.  une  penible  8lu 
tr^an^|Cfu|b  Navigation.  «  GetteSeo^  m 
tencc 
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^^^'^  trop  avantagtiufe  pour  ft'y 
Mes^foldats  s'y  (bdmiren^ 


-WW.     cocurf  iiscraignfintune  abC^i 
hce  diKorei  plus  rude  qtle  la  precedea- , 
^^^  vpus  n'ignorez  pas  que  lejeibe  8C' 
le  Geadarme  foot  etrangetpenc  btouillez. 
Notre  pauvre  Fort  fiit  donc^  conda^e  k 
„6t  re  brdie  fur  pied ,  c'eft  ce  qiiV  fui  execiF 
*  te  le  vingt-fcpt ,  &  le  refped  dd  au  grand 
Saint  Jofifh  oe  nous  empkha  point  de  r^ 
dutr^Alpii  habitation  en  cendres.  Inconti<;i        ^^ 
nent  apres  ce  iacrifice  nous  nouvembar^y 
qu^mes  >  &  rangeant  toOijours  la  c6te  Me-^ 
ridionaiedU-Iuac  «  nous  arriv^es  ici  U^ 
dixieihe  de^Sepiembre.  Pea  de  jours  apres 
^ .    notre  debarquement . .  les  Oumdmis  prirenc 
conge  dfe  nous  pour  retoumerpaj,  "     *^ 
chez  eux 9  6c  ils  fe  chacgefenCnumaine* 
ment  de  tousxewp^feleurs . bleffez q ui  fe  > 
t|$uVoi|iar'fant  (bit  pe^  eo^tatdeinajr- 
^^WBrTTai  rencpntre  ici  4  jnon  arrLv^e  uitj 
7  Officier  de  nouvelle  date  ;  IL  fenlmmeA 
/  Mr  de  la  Durantay »  le  General  i'a  etabli/ 
Vpar  une  commiinon^eUvree  en  bonne  for- 
me 9  Gpnunandaiit  des  Goureurs  de  bois  qi|i^  . 
ttafiqi^ent  dans  i'etendue  des  I^acs »  Si  au-r 
ties  PdySsMeridiooajax  du..C^«4</^  BottR>^ 
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inat,  wa^grandeinquieeiide,  eft de fjavoir 
con^icnt  je  paOerai  cet  Hyver.  II  eft  vrat 
qaej^^mon  ordrepour  recourner4  la  Co* 
Ibnie,  i^ais  cela  nefe  p^t  avant  le  Prin— 
terns  prochain*  La  nadjpracion  va  devenir 
•ffrayante^  jl  faudroit  franchir  en  caiiot  je 
nefgaicombiendcSauw,  deCafcades,  8{de 
Gataraaes,-de  plus  H  y  a  des  endroits  oh  Von 
eft  obligje  de  ftire  de  iongs  8f  rudes  par- 
ages ;  enfin  je  (erois  le  boureau  de  mes 
Soldats  fi  je  les  expofois  a  tant  de  fatigae^ 
&  de  danger.  Ce  feroic  une  temerici^  pa- 
mflkble  d*entreprendre  u^n  tel  voyage  ,  8c 
les  Francois  &  IcsSauvagesen  convierinene 
egalemept.Auin  »4i?if  i>^(mw7/f  ne  mW 
^nae.  t*il  de  partirqu'en  cas  que  la  faifon  • 
jX.l'bccafion  le  psrinettemu.  &  it  me  feit 
IlioQoeur  de  s*en  raporter  li^  ddTus^ima 
prudeiSiBe,  Ce  qu'ily  adecoiifoiane,  c'*eft 
^e  Monfieur  le  GQaverneur  a'feu  foin  de 
Bdus ,  &  qa»il  ni'a  envoye  en  marcharidifes 
dequoinepasmourir  defaimcet  Hyver.  Je 
rehvbye  done  mon  depart  jufqu'^celui  des 
Franifois  ^  des  Sauvages,4ui  doivent  def- 
cendre,  fiqui  m'ontpromis  de  prendre  un  . 
demes  Soldats  dans  chaque  canoe.  N'srt- 
lief^poQrcant  pas  vous  imaginer ,  Monfieur,  ^ 
que  j'attende  idle  retoor  de  la  belle  faifoh. 
Vous  me  conpoiffez  incapable  d'un  p  long . 
repps.  J^fuis>«(blad*av*iccr  au  midi  de 
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ceconcin^c>&  j*aLtlebauchequacreoucin%: 
ix)ns  chalTeurs  Ouiaouas  pour  m'accompar^^ 
gner  dans  ce  voyage*  II  s'eftpaflGSici  vme:*"^ 
hiftoire  digne  de.votre  curioiite*  Ce  parti- 
kle  Hurons  dont}e  vous  ai  parie »  ayanc  £tti^ 
prefent  d'un  e{clav&  Iroquois  ^iAx  de  Ju" 
^^thereau  pour'lors  Commandauil'd^  Gbu** 
!reurs  de.bois,  cet  Officier  lefitfufillier  tour. 
^  dllbord*  Le  rufe nianoeuvre adroit  fuabui; 
dans  cette  cruelle  executioir  t  il  n*y  a  qu*: 
mot  qui  le  rache>  parce  que  je  fuis  iemeilleur 
de  fes  amis.  Je  ne  vous  devoilerai  point  ici 
;ce myftere,  une  lettre  n'eft  pas  affez  fAre  i. 
mais  fi  j*ai  le  p||i(ir  de  vous  voir  i*ami^e  pro*  - 
'   chaine  vous  C^^urez  tou^  Cependaijt  notre  r 
homme  a  t^geinent  Elt  pciNir  fdh  profit  de  ne 
m'aprendre  le  mal  que  lorCquil  n-y  avoit 
plus  de  remede  >   car  il  n*y  a  amitie  qui 
tienne  >  j*en  auroi&  donne  avis  k  Monfieut 
de  Deno9ville, 
I      Vous  m'aprenez/que  le  Roy  a  nomm^  J 
f  rAbbede5.r4//WfonAum6hier,  a  rEva-/ 
Vchede  j2?"^^^»  ^qu'il  a  ec^  facre  dans  I'E- 
glife  de  J.  5ii//>/r^.^  Cette  nouvelle^ne  re- 
jouiroit)  s*il  etoit  moins  rigide  que  Mr  de 
'  Laval dotit  iiVient-occuper  la  place;  naaia  . 
_  quell*  apareBce  y  a-t*il  que  ce  nouvel  Ev^ 
[J  que  (bit  tt^itable ;  s*il  eft  vrai  qu*il  ait  refU* 
"  r((Jd*aut«^bonsEvechez,  ilfautqull  (bit; 
auiD  fotupuleux  que  le  Maine  PrtffP/scc  ki 


r«»  .VoTAO.DuBaROM  wLAHONTANi 

/  qui  J.  /fthanafe  reprocha  de  n'avoir  pas  ac^^V 

(  cepte  celui  qu'on  hil  prefentpit.  Or  s*ii  eft  •  ^ 

«el ,  on  ne  s'acGommodera  gu^es  de  fa  ri- 

gidite ,  car  on  eftleja  fort  Jas  dcsexcom-* 

eoinmunications'deibn  PredeceOeur. 

_   le  ilits>Moofieur>.votre,  &c..     ~ 

A  MiffiiimakiaacAr  iB.SepimkriA6%%4. 
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WVt/^Qyage  de  France  S  Canada  ^ 

V         ©  «W(?  remarcpe  fur  la  Varia- 
tion de  PAim/m,  i    Pae    » 

L  E  T  T  R  E     IL 

€?  gf«e  c'eji  que  fes  Piantatiims  de  C^-- 

n^d^f  leurcomniencement.  Uem)oi 

des  Fiiies  pi^Hquesde  WiixuBSt  en 

ce  Paj/S'la  ,  fin  Clflhat  €Sfin  Ter-^ 

•      rain.       ■:...;.,■•;.-//-.::  t,:V::-  ,q^ 

L  E  T  TR  E     III. 
y^  Defiription  de  Quebec  ,  (S  de  njk 

L  E  t  T  R  E     I  V. 

pefariptkm  abregee:des  Hahitatianf 
L^^^         aux  eYgOirom  de  Q^jSaec. 
Du  Fieuve  Saint  Laurent  jaj^^ 
Monreal.  Efe  la  Pjcke  curieuCe  des 
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:  '  jin^lles.  De  la  P^ille  des  tfols 'Air 
':vi6ri^  ,  icfe  celk  /sfe  Morireal  y&la 
.  dcfcinte^des  Coureuy^  de hois»      2< 

Dej  Iroquois  yjla  Guerre  (§  la  Pihc 
.ifue  les  Franfois  xmt  fait  avec  eux,^ 

LET  T  R  E     VI.      jV 

D«  voitures  de  Canada ,  qui  font  des 

V    tkmots  ^eccrce  die  Bouleau^  i  Com- 

\merut  m  les^  fait  ,  &  ,Ja  mariiere 

dont  vn  les  navigue.  40 

LETT  R  E    VIL 

^^efcription  du  Fleuve  Saint  Laurent 

. ;:  ^epuis  WMonre^i  jufqu^aoi  premier 

v.grand  Lac  dcG^xiSidsu  Les  Sauts^ 

h..les:i2atara^e$  &  la  Navigation  de 

,    X€  Wleuve^  DuFort  Frontehac ,  5^ 

vv    de  fm  utilite.  Entreprife  de  Mm* 

"^.     ftem  xle  la  Barra.,  Gouverneur  Ge- 

-y  neral ,  contre  les  IroqviDis.  Sonac" 

commodement  ,  fes  harangues  j:& 

'    les  reponCes    "    ^    ^    >*  . )     45 

k    L  ETTRE     VIII, 

^tMravaille  a  fortifier  le  M(mreaL  Le 

. .  xele  indifcret  des  Prettes ,  Seigneurs 

<   dce^e  Ville^  Defcripticn  de  Qwn^ 
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.  J//.  De  Iddefcme  des  Sauvages  dies 
grmdsjjdcs  ^  pour  faire  leur  Ctm-^ 
merce  %^  comment  Hfefait.     70 

^     L  E/T  T  R  E     IX. 

DuCcmm&ce  de  MonreaL  Arrwie  de 
-Mr  le  Mtxrqifis  de  Denonville  dxki^ 
desTrjupes.  RapeldeMonfieurAt  la 
r/^^B^LneJ  De/hrijption  curieufe  de  ^ct" 
^- tainespermiffianspour  le  Commeree 
'     desCmarsdmsles  Pays  eloigner  U 

It  E  T  T  REX. 

i^tonfteurdeChampigni  arrive  deFrz^ 

f  €e^w€c  des  Thftipes  pour  prendre  la 

plae€  de  Mr  de  Meules  i  qui  efi  ra* 

riypelle.Cequec^efl  quelesQngxmjx^ 

f€^  la  maniere  dom  on  les  prerid  a 

/     la  chajfe.  ,      '  -*  f      ,  §7 

L  ETTRE     XI. 
Autre  cha^e  curieufe  de  (fivers  Ani^ 

LETT  RE     XII:  J^- 

Arrivee  de  Mr  le  Chevalier  de  Vatf^ 
;  dreiiil  en  Canada  aoec  des  Troupes. 
Onafemble  a  SainteHa^e/(w«rcf 
les  forces-  pour  aller  contre  les  Iro- 
quoisV  \V    ,  „j 
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«  .  tre  /e^  Iroqud^,  EiS^ufcade.  Ordre 
*'   Jiaa^/wecttitdeiachenwmikTTm' 

0^m%|Jiagara.  Kenc&m^deslto* 

qi:^)is^  ^0^  du  portage^  Suite  du 

'-  ^Agc^Briive  dfifcripticn  desJSays 

veed^pmidetnuwnshrePm. 
IjBcoUpqu^ibfhrm.h^urd^^  ' 

MipiaiAakinac.^  Bmikmrr  dufiere 
\'lde  flirdehi S^Q  Mir/mkufemenf 

-'/Jkinac.'--   '-^  ^.  ■^'  V"^-'."-"..  -ij^- 
A        i^ETTRE    XV;  ^ 

'0(^ptiM  duS2L}&  SteM4riej£^v 
V  ^amc^^^^  en  fOrfiimt^ 

Mfflilimakinac.  i<l 
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